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Loi n° 98-11 du 29 Rabie Ethan! 1419 
Correspondant au 22 aodt 1998 portant 
Loi d'Orientation et de Programme à 
Projection Quinqilenilale sur la Recherche 
Scientifique e t  l e  Développement 
Tedlnoiogiqne 1998-2002. 

Le Président de la République, 

Vu la Constitution, notamment ses articles 122, (alinéa 
16) et 126; 

Vu l'ordonnance n° 75-35 du 2911vril 1975 portant plan 
comptable.national; · · 

Vu J'ordonnance n° 75-58
°.du 26 septembre 1975 

modifiée et complétée, portant code civil; 

\l'u l'ordonnance n° 76-35 du 16 avril 1976 portant 
organisation _de l'é(/ucation et de la formation;· 

VÙ la ioi n° 84-1,7 du 7 Juillet 1984, modifiée et 
_ complétée, relative aux lois de finances; 

Vu la loi n° 85•0-!ï.'du 16 février 1985 modifiée et . 
complétée, relative· ua pi:ofeetion et à la promotion de la 
santé; · · · 

Vu La_ loi n° 88-01 du 12 janvier 1988 modifiée et 
complétée, portant loi d'orientation sur les èntreprises 
publiques économiques; 

Vu la loi n° 88-02 du 12 janvier. 19.88 modifiée et 
complétée, (elative à la planification; 

· Vu la loi n° 90-1 ! du 21 avril 1990 modifiée et 
ccimp_létée, relative aux relations de travail; 

Vu le décret législatif n° 93-12 du 19 Rabie Etbani 1414 
correspondant au 5 octobre 1993 relatif à la promotion de 
l'investissement; 

Vu le décret législatif n° 93-17 du 23 Joum�,-Ethahia 
141_4 correspondant au 7 dé9embre 1993 .relatif à la 
protection des inventions; 

Vu l'ordonnance n° 95-20 du 16 Safar · 1416 
correspondant au 17 juillet 1995 relative à la Cour des 
comptes; 

' 
. ' 

Vu l'ordonnance n° 96-16 du 16 Safar 14t7 
corresP?ndant au 2 juillet 1996 relative au dépôt légaJ; 

Vu l'ordonnance n° 97-10 du. 27 Chaoual 1417· 
correspondant au 6 mars 1997 relative aux droits d'auteurs 
et' aux 'droits voisins; 

Après adoption par le Patlement; 
' 

PronialgÙe la loi dont la teneur suit 

1TrREI 

DISPOSITIONS GENERALES 

Article lc;t. -,- La· présente loi d'orientation, et de 
programme à. pour objet de fixer les principes relatifs .à là. 
promotion de l• recherche scientifique et du dével<:>pperrtcnt 
technologique ainsi que les mesures, voies .et moy,:,ns à 
mettre en oeuvre pour la concrétisation des objectifs -et 
programmes retènus pour la période quinquennale 
1998-2002. 

A ce titre, la loi d'orientation et de programme vi�e à .• 
• garantir 1 'épanouissement de la rechen:he scientifique et 

du développement technologique, y compris la recherche 
scientifique universitaire ; 

• renforcer les bases scientifiques et technologiques; du 
pays ; 

. • · identifier ét réunir les moyens nécessaires à la 
recherche scientifique et au développement tecbnoloiiquè ; 

.' * réhabiliter la fonction recherche au. sein . des 
établiss�ments de l'enseignement supérieur et de la 
recherche scientifique et des établissements de recherche et 
stimuler là valorisation des résultats de la recherche ; 

• renforcer Je financement par l'Etat des activités· de 
riherche scientifique et de développement technologique 

* valoriser les édifices institutionnels et.réglementaires 
pour une prise ·en charge plus efficiente des açtivités de 
recherche scientifique et de développement technologique. 

Art. 2. - La recherche scientifique et le développement 
technologique sont des priorités nationales .. 

Art. 3. - La recherche scientifique et Je développement 
technologiquè visent le développement économique, 
social, culturel, scienti_fique et technologique du pays, 

A ce titre, les principaux objectifs socio-économiques, 
culturels,_ scientifiques et technologiques de la 
recherche-dé_veloppement dans leur acceptions la plus large, 
sont notamment 

· - le développemenide' l'agriculture, de la sylviculture, 
de la faune et de la "pêche ; 

- le développement et la promotion de l'industrie' · 
alimentaire ; 

- l'exploration et l'évaluation du sol, du sous-sol, des 
mers, de l'atmosphère et de leurs ressources ; 

' 
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-'- le dév�loppement et la promotion de l'emploi ; _. 

. - le développement et la protection desressources 
'hydriques, notamment pou.r ('irrigation, lé· drainage, 

· -l'assainissement et l'alimentati_ori 'en eau ; 

- le développement et la pl'Pll\otibn d,: l'habilllt; 

- la promotion du développement industriel et minier ; 

- la production, la conservation, la distribution, 
l'utilisation rationn_elle et la div,:rsification des sources 
d'énergie ; 

,, 1 '  '
.'_ 

. • 

_ 7 le développement des moyens de iransp9rt · et de 
-cominullication � 

·--' le - ·développement du système d'éducation, 
d'enseignement et de formation, notamment en améliorant 
la qualité de la formation ; 

- le dé�eloppement des systèmes nationaux 
d'information et de télécomritunicàtiorls ; 

- � dév�l(!Ppement et la promotion de 1à santé ; 

- la protectioÎt de l'environriment, la conservation_ de la 
nature, de la diversité èt de l'équÎljbre biologique ; 

- la· promotion -générale des connaissances e_t la 
contribution _à l'élargissement du savoir universel ; . 

- le développement et _ l'application des techniques 
spatiales ; 

- le renforcement des capacité.s de défense et dé sécurité 
nationale ; -

- · · • 

· --:- la prévention et la réduction des risques natu_rels et 
· technologiques majeurs ; 

- la promotion et le développement d� sciences 
sociales et humaines ; 

- · 

-;- la promotion de la qualité de la production nationale; 
- le développement locàl · et le bien-!tre de la 

population ; 
. - la promotion du patrimoine cultu�I national. 

Art. 4. - La programmation des activités de recherche 
scientifique et_ de dl!veloppemc,nt technologique vise à 
prendre en charge, les. objectifs, soQj�-économiques, 
culturels, scientifiques et technologiques cités à l'article 3 
ci-dessus. · 1 • 

• 

· Art. 5. -, Le budget de la recherche scientifique et du 
développement technolQ8iquc est- consacré an-nuellement 
par les- lois de finances et ràssemble l'erisémble des crédits 
de fonctionnement et d'équipement consentis pour le· 
financement des activités de. recnerche scientifique et de 
développement technologique, mené�s ·par les différents 
établissements de l'enseig��.nt s��r\çur et les centres 
de recherche scientifique _ r:,ci�r,Y.\WJ,.,des · différents _ 
départements ministériels · concernés et autres 
établissements de recherche, !-i� §� les crédits destinés 
au financement des programme!'! rw,i9naux de recherche, 
-prévus àl'article 10 ci-dessous. 

Art. 6. - Les agents économiques publics et privés 
doivent investir dans l'effort national de· promotion de la 
�herche scienti(ique etdfl développement technologique, 
Ils bénéficent en contrepartie de.mesures incitatives et 
d'encour_agements. définies annuèllement par ,les lois de -
finances. · - · ' 

Les · département ministériels et les établissements 
privés, chacun en ce qui le concerne, prennent toutes les 
dispositions nécessaires pour la promotion de la recherche 
scientifique et. du développement technologiql}C dans le _ 
cadre des structures relevant de leurs secteurs. 

111REII 

PROGRAMMATION NATIONALE 
DES ACTIVITES DE LA RECHERCHE 

S_CIEN1'IFIQUE ET DU 
DEVELOPfEMENT TECHNOLOGIQUE 

Art. 7. � La programmation nationale de la recherche 
scientifique_ et du développement technologique s'inscrit' 
dans le cadre de la mise en oeuvre de la stratégie nationale 
de dévelqppement global. 

Art. 8. - Au sens de la présente loi, les programmes de . 
recherche scientifique et de développement technologique 
sont fixés _pour _la pério!le quinquennale 1998-2002. Les 
modalités de leur mise en oeuvré sont définies-dans des 
plans annuels. 

Le plan annuel constitue un insirument d'ajustement et _ 
d'évaluation de la programmatfon et pennet d'assurer la 
cohérence dans le choix des objectifs. 

Art. 9, - Pour la réalisation des· objectifs fixés à 
l'article 3 ci-dessus, les activités de recherche scientifique. 
et de dévèloppement technologique sont organisées en 

· programmes nationau�· de rec:herche .. Ces dernien pouvc� 
revêtir un caràctère sectoriel, intersectoriel et/ou 
particulier. 

Chacun des programmes est subdivisé en domaines, les 
domaines en axes, les axes en th�mes et les dtêmèi en 
projets de recherche. 

Un groupé de chercheurs ou plus chargés de la réalisation 
d'u_n ou de plusieurs projets de recherche sont créés à oet 
effet. 

Art. 10, - �s programmes na(iona.ux de recherche 
traduisent la problématique de développement économique, 
social et culturel du pays en un ensemble cohérent 
d'objectifs et d'actions de recherche JÇicntifiqui: # 'de 
dé,rel<;>ppement technologique. 

- ' 

Â.ce titre, pourla période quinquennale 1998-2002, les 
_ programmes nationaux de recherche portent sur : 

- l'agriculture et l'alimentation ; 
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....:.. les ressourcos hydriques ; 

..:._l'environnement; 

.,..:. l'exploration et l'exploitation des matières premiè�; 

- la valorisation . des matière� premières et les 
industries ; 

·_ les sciences fondamentales ; 

- l'énergie et les techniques nucléaites ; 

- les énergies renouvelables; 

- les. technoiogies de l'information · et de 
l'inforn\atisation ; 

- les technologies industrielles ; 

- les biotechniques ; 

- les .. technologies spatiales et leurs applications ; 

--,- la construction et J'.urbanisme ; 

- l'habitat ; 

- la santé; 
- les transports ; 

- l'éducation et la formation ; 

- la jeunesse 'et les. sports ; 

. ....:.. Ja langue n�tionale ; 

- la traduction ; 

- la culture et la communication ; 

--,-l'économie ; · 

- l'histoire, la préhistoire et l'archéologie ; 

. --,- Je droit et la justice ; 
,-,. la population et la société ; 

- les sciences humaines ; 

" - la communication ; 

- l'aménagement du territoire et le développement des 
régions arides ; 

-;: les hydrocarbures ; 

-+- la linguistique. 

,. An. 1 1. - Les projets de recherche sont sélootionnés 
selon des critères et des.modalités objectifs: 

Dans le cadre du respect du principe de l'examen 
uonn,dictoire, l'auteur du p_rojet de _recherche peut défendre 
son projet devant la partie habilitée à sélectionner. les 
projets de recherche. 

,,. r 

Dans le cas où l'auteur du projet n'est pas convaincu du 
· résultat de l'examen contradictoire, il petit introduire un 
reooll(S au� de l'autorité hiérarchique concernée. 

Les modalités d'application du présent article sont 
définies par voie réglementaire. 

·. 

. 

1TIRE III 

ORGANISATION ET MOYENS 
INSTITUTIONNELS 

Art. 12. - Le c11dre organisationnel de la recherche 
scientifique et du développement technologique permet 

- de définir la politique nationale de la rech_erche 
scientifique et du développement technologique ; 

- de sélectionner et d'élaborer les programmes de 
recherche scientifique et de définir les moyens de leur mise 
en oeuvre; 

-d'exéèuter les prçgrammes de recherche scientifique et 
de développement tehnologique ; 

- de procéder à leur évaluation ; 

, - de valoriser lès résultats de la recherche. 

Art. 13. - Le Conseil national de recherche scientifique 
et techniquè constitue l'organe chargé d'arrêtertes grandes 
orientations de la politique nationale de la recherche 
scientifi�ue et du développement technologique, et de 
déterminer les priorités entre les programmes nationaux de 
recherche, de coçrdonner leur mise en oeuvre et d'en 
apprécier l'exécution, 

Art. 14. -'- Il est créé un organe national directeur 
permanent chargé de 111 mise en oeuvre de la politique 
nationale en mati�re de recherche scientifique et· de 
dévelop�ent technologique, dans un cadre collégial et 
intersectoriel, sous la tutelle du ministère chargé de la 
recherche scientifique . 

Cet organe jouit de la personnalité ll)Otale et de 
l'autonomie financière. 

Il est chargé notamment 

- d'assurer le secrétariat du Conseil national de la 
recherche scientifique et technique, 

-;- de veiller à la mise en oeuvre et à la réalisation des 
programmes nationaux de la recherche scientifique ; 

- d'assurer la.coordination intersectorielle des activités 
de la rechetche scientifique. 

Le& modalités d'organisation et de fonctionnement de cet 
organe sont fixées par voie réglementaire. 

.lut. 15, - Les Commissions Intersectorielles placées 
.sous tutelle de l'organe national directeur sont chargées de 

• la l)rogrammation, de'la coordination de la promotion e.t de 
l'�aluation des activités 'de 'rèchetcbe scientifique et de. 
ddveloppement technologique:' 

l, f 

Art. 16. -Il est cdl! ltes'i:omités sectoriels permanents 
de recherche sdèll'tlffq'ue et de développemeni 
technologique au niveau de chaque département tninistériel, 
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chargés d'assurer, la promotion.· la coordination et 
l'évaluation des activités de ,recherche scientifique et de 
développtment technôlogique au niv.�u du secteur., 

L'organisation et le fonctionn�I:Qent !le ces comités sont 
fixés par vôie réglementaire. , 

· · · · 

Art. 17. - Pour la réalisation des activit6s de recherche 
scientifique et de développement technologique, il est créé 
un établissement public spécifique à caractère scientifique 
et technologique, 

L'établissement . public à vocation sectorielle ou · 
intersectorielle est doté de la personnalité morale et de 
l'autonomie financi�re. 

Il a pour mission ia réalisation dès programmes de , 
recherche sciel)tifique et de développement technologique . 
dans les .domaines qui lui sont t'ixés dans son texte de 
création. 

L1établiss�ent public est soumi� à des règles adaptées à 
la spécificité ·de ses missions, notamment la budgétisation 
par l'Etat, la tenue d'une comptabilité cQ11forme au plan 
çomptable national, et le contrôle financier à pPstériori, 
conformément aux dispositions ile l'article 24 de la 
présente loi . .  

L'établissement public spécifiquci à carac� S!,1i.elllifique 
et technologique peut créer des · llUccursal.es t c.aractère · 
économique et contribµer avec d'autres étabfisseinenù à la 
valorisation de$ résultats de la rechei:chc. · · ., 

Les modalités d'organisation et de fonctionnement de 
l'établissement public à caractère . scientifique et 
iechnologiqu� sont fix6es par dkrct exfcutil. 

Art. 18. - Pour la réalisation des travaux de recherche 
et de développement technologique dans le cadre d'un 
programme !lt recherche scientifique et de développement 
technologique, îl peut �tre créé des unités de recherche à 
vocation . sectorielle ou intersectorielle dotées .· .de 
l'autonomie de gestion et de éontrôle financier l postériori,, 
conformément il. l'article 24 de la p�te loi. 

Art. 19. - Il est créé, au 'sein des établiss.ements 
d'ensei11nement et de formatio!' supérieurs, après avis.clu 
comité sectoriel pennanent, des laboratoires et des services 
de recherche propres à l'ins\itµtion ou associés, dotés de 
l'autonomie de gestion et dé contrôle financier à postériç}li, 
conformément aux disp�sitions de l'attic)e 24 de la , 
présente loi. 

· · ' 

. .  Sur proposition _des c�m111issions iqtersectorielles 
èoricemées, · il pe�t a1re•:cra· égaleriient au sein !les 
établissements publics, des laboratoires et servicès de 
recherche dotés de l'auionomiF <li; gestion et de contrôle 
financier à postériori, confom1é/lW,1tt aux dispositions ,de 
l'article 24 de la présente loi. : . , 

Les modalités de création, d'organisation et de 
'· fonctiounement de ces laboratoires et services sont fix6es 

par décret éxécutif. 
, 

Art: 20 . ..::_ Pour la conduite cÎ11n projet de rechèrche 
dont la spécificité · nécessite une coopération · avec une 
instillltion spécialisée donnée, il peut � créé des équipes 
de recherche associées ou mixtes dotées de l'auton0111ie de 
gestion. 

TITRE IV 
. DISPOSITIONS FINANCIERES 

Art. 21. - Pour atteindre les objectifs de la recherche 
scientifique .et du développement technologique fixés pour 
la période quinquennale 1998-2002, la part du produit 
intérieur bl"\lt · consacrée aux dépenaes de rechetche , 
sc(entlfique et de développetnent teéhnologlque #r& portée 
de 0,2 'JI, en, 1997 à 1 'JI, en l'an 2000. 

Us crédits anoués au budget de la recherche scientifique 
et du développement teèhnologique connattront une 
croissance équllib� pOllf atteindre l'objectif visé à l'alinéa 
fer ci-dessus. 

t\rt, 22. - Les ressources destinées au financement des 
propnunes de NCherche scientifique et de développement· 
œchnologlquè provienneht 

- du budget de l'Etat ; 

- des fonds propre�. publics ou privés ; 

- des contrats de recherche de prestations de service ; 

. -dé.la coopération internationale ; 

-' des revenus des pro!luits de participation ; 

-de� dOl)S et legs. 

Art, 23. ·. - Les crédits consacrés à la recherche 
scientifique et au développement technologique dullQ!t ie 
plan quinquennal .1 998-2002 sont . .  · affectés 
essentiell�ellt 

- aux programmes nationaux de recltercru:> ·à caracœre 
· intersectoriel, sectoriel et particulier ; 

:..... ·aux entités et organismes de recherche ·.�t . '1c 
développe!Jlent en vue du maintien et du renforcemeot de 
l'environ�nt de recherche ; · - ' ' ' 

. - aux -établissements d'enseignement et de formaûOII 
supérieurs en vue, du développement de la recherche • 
fonnal,ion ; 

:..... à-lii .réhàbllitation de la rechercho, dans les èntteprises 
nationales, p_ubliques_ ou privées, impliquées da11s .des, 
activités de recherche, de développement technologique, 
d'innovation et de valorisation. 
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Art 24. - L'utillsation des crédits cons!IÇl'és à la 
recherche scientifique et au développement technologique 
obéit à des règles adaptées à la spécificité de cettè activité, 
notamment l'application du contrôle financier .à postériori 
et l'utilisation directe des recettes réalisées dans le cadre de 
contrats e! de ciînventions. 

Les modalités d'application du présent article sont fixées 
par voie réglementaire, 

Art. 25. - Le budget national de là recherche 
scientifique et du développement technologique 6laboré,. 
conformément aux dispositions de l'article 5 de la présente 
loi et présenté par le min.istre charg6 de la recherche ' scientifique, est examiné chaque ànnée par le Parlement 

TII'RE V  
DEVELOPPEMENT DES RESSOURCES 

HU�AINES 

Art. 26. - Poùr réaliser les objectifs d� la recherche 
scientifique ét du développement technologique fü,és pour . 
la période quinquennale 1998-2002, les effectifs �s 
personnels de la recherche. devront croître avec un rythme 
annuel correspondant aux besoins des programmes annuels 
adoptés. 

. 

Art 27. - Pour atteinœ les objectifs fixés à l'article 3 
ci-dessus, la politique de .développement des ressources 
humaines, durant la période quinquennale 1998-2002·, vise 
la mobiHsation des compétences scientifiques nationalt!s, 
notamment par 

- l'implièation accrue des personnels .de la recherche. 
dansles 6tablisseinents d'enseignement et de formation 
supéri�urs ; 

- l'accroissement du potentiel chercheur ·à plein temps 
dans les stroctures de recherche ; 

• l'utilisation effective au sein des entreprises et des 
organismes publics et pii\l.és des ressources humaines 
qualifiées ail ptofit des activités de recherche selon les 
exigt\tces des mutations s;,.,ierêconomiques ; 

• 
- la formatio.n par là recherche, pour la recherche et 

renseignement supérieur ; 

- l'utilisation optimale des chercheurs résidant en 
A!g!tie ai�i que la mise à contribution des compétences 
sc!ièntifiques algériennes en activité à l'étranger, dans les 
domaines de la formation, d� l'enseignement et � ,la 
l'CCberche ; 

. . . 

- la constitution de réseaux d'équipes de récherche 
assurant le développement de la recherche coopérative ; 

· � la mise en place de dispositifs adéquats permettant la 
mob.iiité des personnels de. la recherche . entrè les 
étiililissements d'enseignement e.t de formati,:m,supérie11rs, 

. 

les entités de recherche, les organismés et lei entreprises ; 

- l'élaboration d'un annuaire national des personnels de 
. la ,recherche scientifique et du développement 
technologique. 

Art. 28. - Les activffès·de recherche scientifique et de 
déve.loppement technologique sont . exercées par des 
professeurs chercheurs et/ou des chercheurs à plein temps 
et/ou à temps partiel sur contrat à durée déterminée. 

· Art. 29. _: Les droits èt obligations des professeurs 
chertheurs, des chercheurs permànents, des chercheurs à 
.temps partiel et du personnel de soutien à la recherche sont 
régis par un statut particulier. 

Art. 30. Le statut particulier des professèurs chercheurs, 
· . des chercheurs permanents, des chercheurs à temps partiel 

et du personnel de soutien à la recherche et J�s textes ·pris 
pour son application garantissent l'indépendance de leur 

· démarche scientifique, la liberté d'analyse, l'accès à 
l'information, la participation à la diffusion du savoir, 
ainsi que la participation aux rencontres scientifiques, la 
mobilité èt ia formation permanente. . .. , .. ,. 

Toutèfois, les professeurs chercheurs, les cher�heurs 
permanents, les chercheurs à temps partiel et Je personnel 
de soutien à la recherch,e sont soumis à l'obligation de 
réserve et au,c: règles d� déontologie prévues par les textes 
en, vigueur. 

Ce statut doit prévoir ·des dispositions l mSme c:k 
faciliter hl mobilité des chercheurs et des équipes de 
recherche entre les différents domaines de recherche et les 
institutions qui y concourent. 

Art. 31. � Le statut des professeurs chercheurs, des 
chercheurs petmanents, des chercheurs à temps partiel et du · 
personnel de soutien à la recherche g1W111tit les conditions · 
les plus adéquates ,et les plus stàtiJes èn matière d'emploi, 
de rémunération et d'encourllgement y compris les recettes 
li4Ses à la recherche scientifique et les 4épenses nécessaires 
à la ré11lisation de.$ projets de recherche qui entre'1t dans Je 
cadre de l'exéculion du programme· prévu à l'article JO 
ci-dessus. Il garantit d'une part, le suivi de carrière et 
consacre d'autre part, l'obligation de résultats . 

TiTIŒ VI  

EVALUATION ET VALORISATION 
DES RESÇLTATS �E LA RECHERCHE 

SCIEN'!;'IFIQUE ET DU 
DEVELOP�EMENT TECHNOLOGIQUE 

J 

Art. 32."__: tes ,activités de recherche scientifique et de 
développement . tecb,nologig_ue sont soumises à une 
évaluation périq4ï9µe.�ui .obéi.t à des .modalités et des 
critères objectifs, . ,,,rn,,, .foi 

Ceue évaluatlon �brl� i1a fois sur les activités de; 
chercheurs et des 'è'l,'fü�s. de recherche et sur les 
programmes de recherche. 

. 
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Art. 33. - Les bilans établis par les organes 
d'évaluation au niveau des structures chargées de 
l'exécution des travaux de recherche sont consolidés par les 
comités sectoriels permanents et les commissions 
intersectorielles. Cette consolidation donne lieu à un 
rapport sur le bilan et les perspectives qui sera présenté, 
annuellement, par le ministre chargé de la recherche 
scientifique, au Conseil national de la recherche 
scientifique et technique et peut être publié après 
accomplissement des phases d'évaluation. 

Art. 34. - Le conseil national de la recherche 
scientifique et technique apprécie annuellement le rapport 
relatif au bilan et aux perspectives de la recherche 
scientifique et du développement technologique qui lui est 
présenté. Cette appréciation est discutée en conseil des 
ministres. 

Art. 35. - Le ministre chargé de la recherche 
scientifique présente chaque année, devant le parlement, un 
rapport sur les activités de recherche scientifique et de 
développement technologique faisant ressortir, notamment 
l'état de réalisation des objectifs fixés, le bilan financier de 
l'année écoulée et les perspectives de l'année à venir, parmi 
les.priorités de programmes e\ de finam:ement. 

Art. 36. - Des mesures appropriées doivent être prises 
par l'Etat par le biais des organes compétents pour assurer 
la valorisation des résultats de la recherche, notamment 
par : 

- la création d'organes et de structures de valorisation et 
d'études technico-économique au sein des établissements 
d'enseignement supérieur et de recherche ; 

- la redéfinition des missions de recherche et de 
développement technologique au sein des entreprises pour 
recentrer leurs relations avec le secteur de la recherche ; 

- la création de centres nationaux de valorisation des 
produits de la recherche, disposant de tous les moyens 
nécessaires pour la fabrication de prototypes et de 
pré-séries d'articles ; 

- la création de petites et moyennes entreprises 
innovantes ; 

- la mise en place de technopôles dans les domaines à 
haute valeur ajoutée ; 

- la réhabilitation et la dynamisation de l'activité de 
normalisation et de standardisation; 

et ce, pour : 

• valoriser les technologies à valeur ajoutée, les 
capacités d'engineering et les équipements technologiques 
disponibles ; 

• favoriser le transfert des résultats de la recherche vers 
les secteurs de développement ; 

• accroître les capacités d'adaptation des technologies 
importées. 

Art. 37. - Pour dynamiser les activités de transfert, 
d'exploitation et de • vulgarisation de résultats de la 
recherche, l'Etat met les moyens _nécessaires pour faciliter 
et encourager la , mblication des résultats des travaux de 
recherche, la production et la diffusion de périodiques et 
d'ouvrages scientifiques et techniques, ainsi que leur 
protection. 

TITRE VII 

SERVICES SCIENTIFIQUES ET 
TECHNIQUES 

Art. 38. - L'Etat favorise la mise en place, avec le 
concours des départements ministériels concernés, d'un 
réseau national de transfert d'informations reliant 
l'ensemble des établissements d'enseignement et de 
formation supérieurs ainsi que les organismes, structures 
et entités de recherche afin de faciliter et de renforcer les 
échanges scientifiques et techniques. 

Art. 39. - L'Etat prend les dispositions nécessaires 
pour permettre aux chercheurs d'accéder aux sources 
d'informations scientifiques et techniques internationales, 
d'obtenir ces informations et d'encourager la coopération 
internationale en matière de recherche scientifique et de 
développement technologique, dans le cadre de la 
réglementation en vigueur. 

TITRE VIII 

DISPOSITIONS PARTICULIERES 

Art. 40. - Les dispositions de la présente loi, autre que 
celles relatives à l'aspect financier et au programme 
quinquennal, demeurent en vigueur au delà de la période 
quinquennale fixée à l'article Ier de la présente loi. 

Art. 4 1 .  - L'ensemble des institutions, organes et 
organismes sont tenus de mettre en oeuvre la présente loi 
et de se conformer aux orientations et objectifs 
socio�économiques et scientifiques, aux mesures 
réglementaires et institutionnelles, aux moyens financiers 
contenus dans le rapport général partie intégrante annexé, 
de la présente loi ainsi qu'aux plans annuels s'y rapportant. 

Art. 42. - La présente loi sera publiée au Journal 
Officiel de la République algérienne démocratique et 
populaire. 

Fait à Alger, le 29 Rabie Ethani 1 4 1 9  correspondant au 
22 ao0t 1998. 

Liamine ZEROUAL. 
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ANNIDŒ 

RAPPORT GENERAL (Article 41 de la loi) 
Objectlfi. socio-économiques, 
Objectifa sclentlfiqn,es • . 
Mesures tuatlt11tlot111elles 

et orsaatsat1oaneli. •. 

Moyen, n■anrlen. · 

OBJECTIFS SOCIO•ECONOMIQUES 
ET PROGRAMMES DE RECHERCHE 

SCIENTMQUE ET DE DEVELOPPEMENT 
TECHNOLOGIQUE 

· PREAMBULE 

Confol'llllmelll _. princip;ls er mlthodo/ogief a.rrltû 
pt>Ur I' llabollltion de la loi pro1ramme, nlati� 4l la 
reclttraltt ,cittntijlqtl#! et ai, dl'Hloppement lttltnolo1iqt,e, 
tu · s1ra.t11les • de dhelsppemant socio-lc-llliq1U1 û 
l'mst�.des sec�rs conctmls par le• «tlvllls de .  
recherclu .onl ltl prlientles et traduiles en objec,US 
scientifÛ/uts et en tMiures d'accompagMlfftnt afin dt 
penntttre 4 la r«�rclie dt contrib11ir d la mise en'tNuvre 
tk eu stmtlglts. 

L 'insmt.ction n• 13 da 21 mars 1996 de Alonsie11r lt 
C/tef tb, Gouvernement, i. pro,,__ dM Gowerne-. 
ad.optl par l'Asselflb"•·· Populaire NOIWllllh et �. 
rtcolMltlll/datwns 1k la Confl1V1c, Nat(OIUllt dt 
Diveloppenuat Ec-.llliqMt et Social. COIIÛtilllelll les 
docu,,,ents tk nférence en maliàre d'irnli,/lctdio't .tks 
obfectif• socio-lcOMIIÙIJ"t!s po11r le qUÙlqunnal. 

Les objectifs scùntif,q,,e• et t«lmil/uu Qinsi '(Ill ks 
actions tk reclttrclllt 4l eiÎlreprt!lldtt po11r les__,,,.. MNII 
regl'O#pff �n ,,..,,,_. ndo,wtu M -.#ltrclu 4 
�tire StCf-OMI. � el splcifiqw. 

Ainsi,. üi ,,.,...,,.,,.,,, """'11111wi: tle n�he 
tNi.•ll•nt 111 pri,6tl•atiqH d• "'"'"'1P••••t 
lco'iioàiqae, soel1d. et clÛtMrtl da 1"1• .,. ■11 
,11ie•6le ·coll,re11t d'ol,jectift "et d'actions tle 
r•chtrche scien(ifiq•" et de d'•'1oppir1'1e11t 
ted,aolo1lpe. 

. . . . . ' 

. A et litre, us pro,rœnnteS lll1lÙ1nall% tÙ ret:ltt,cM.poàT 
le quÙU/ll"nnaJ 1998-2002 ponmt s11r: l'agriculllln et 
l 'alifflltntatitm. les ressources irn ,:au. l'enviroane-nt, 
l'uploratùm t1 l'uploitation·dn ntalims premières, la 
wu.orùation dt!• malièru pnmièru et ks indiurri,,s, les 
sciences f""""1nœnraus. la construction. /'11� et 
J'amJnag,-n1 du t"rriloirt, la sanJI , lu. rranspi,rts, 
I' htergie et les techniq11e1 n11cllmrts, l"s lner,its 
reno1111elllbus, lu technolo1iu de l'inforlJfOlian. us 
technologies Industrielles, les bioteclln()l.ogits, ks 

,, • œcJw,Jogies spatiales 11.leur1 appliœlions, l'IIIMcarion et 
ü,: formalion, la ·1an1ue nalionalt, la c,,..,,. et la 
communicati.on, l'lconomit, l'llist.oire, la prlhùt.oin et 
l'arclllologit, le droit el la justice, ta poplllatiolt et liJ 
socilll, l'habil,,t tl us sciences sociala. 

. ' . , ,  . 

9 

. . 
A la dàle tk l'� dl l'awmt projet th la pnisen1e 

lo� tmB (l.J) ,,,.,,_, llllti.ona,u <k reclurcht onl été 
llabons et valùUs; ce tmvaU a tté rtalisl pri11cipaltmt!nt 
Ion dt1 assises ù la nclttrche scientifique, qui se sont 
reiuu, en JIiin 1995, , • 1 , t > 1L. 

" , :, • • l ' \'Jr; . 
Ces p� Ç(llleerntnt respectivemt!nt /'agric11hun 

.et /'ql/lM1lttlliiin, les "!sources en eau, lt dlwlopp,nunt 
des tigionspride,r tl ttmi arides, l'environntnœnt ID santé 
(prodaiu plulrmPt:eutiquu). l'exploration et 1'txploi11Jtion 
des matières premières, la valorisa1ion des matières 
premlins tt Industries, l 'lnergle tt les techniques 
nucllalns. les inttr,ies rmoMwlablts. les technologies dt 
/ 'information. les blotechno/Ôgits, les technologits 
spatîales. us aums ·ptoff'/JmltUs, cith supra. sont en 
œùn d'l/abomtion et seront valldis en 1997198. 

Il s'afit des programmes ,tl lconomie, . socîtté et 
poplllatioa. droit et j,utice, cullllre et communication. 
ar.lQl,e, prihlnoirc et ardlologie, lan1u nationale, 
td,u;i»ion et /prmation, sciences fondomentales, 
valorùatit»l du 1114tière1. pnmières ( matlrian de 
CIIIUtruction) tl saltll ( nclutrche mtdicak) ·ainsi que des 
prlll'"lf'm•s en tei:hnolo1ies industrie/lu, en �NU-• du, territoire- et dt c,rtain& d.omain.es des 
ttellnolo1iu ,J., l 'infon,tation. ' . 

Ci•après, dans la partie t\, sont pr,sentés, 
succinctemtllt, les objectifs socio-,co11omiques el · 
sctt!flli/ûrllu, olnst qu les actions d, reclurcht scltntifiqUI! 
,r d• dlvelopp,,,umr ttchnoloiiqUI! prtconisles pour 
an,,iN/re en objectlft. 

P.,...;d/œurs, ttafln tk remédierd'rme pan. à l'inst.abilirl 
qMI • caractlriH ta percepti.on11t u r6te de /tJ reelttrche 
sdffllijique et du dhel6ppement teclln.ologiq,,e dlJ1u '}Otn 
pays •� d'autre part. à liJ dtscontinuitt pentumtnte dei 
(ICIWlù. engagin' par les instlllltions qui ie sont succtdies 
il la tbd da la nchtrdic, ta Loi se propose tk construire un 
blifiçe �l de recherche à flllmt dt garantir la 
1tabilii# tJ,• itutitlllions, la pirtf!IIÎII des missions. la . : 
çohlrwu:e des. objectifs et enfl,t la . mobilisation des 
.c.om"1'1W•• lu,malnes et de, moyens matl�ie/s et 
jùumcitrs. L'an::hitec111re du systtnu <k recherche est 
prhentée dans la partie B du prûent rappon 1énéraJ. 

L'un •s principawc indü:auurs, permettant dt! mesurer tl ,. 
de faire une projeefion. pOIN les cinq annks à venir, dt 
l'effort national dt :i'u:hucne scientifique et de ; 
dlvtloppetMnt ttchllotogique a trait a11 fttilln'Cemem 4 .1 
"""1üiser pour, �!Ir à des rhuliats scientifiques et :, 
teclln.ologiques, q11i perlllLltraient de contribuer d • une . 
manière dicistve à la rlalisation des · objectift · socio 
icon.omiques du fl'l'P· 

Dans la pal!liA·C dll �nt nq,pon sonr prhenth le 
lfUld• de cak:141 du, -4,,,,,,..es de recherche pour le . 
quillq1411nnal ainsi qw l'"stùnation du financement de la 
recherche sciensifique, qui tend à pontr la pan du PIB 
consocrie li la ��·ik 0,2% en 1997 et 4 1% en l'an 
200().2002. 

. . 1 
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AGltICULTURÈ ET ALIMENTATION · 

1 .  OBJECTIFS SOCIO · ECONOMIQUES 

� objectifs essentiêls du secteur deTagriculture et de la . 
pêche concernent l'augmentatiim. èt la stabilisation de 
!'.offre agricole à des. niveaux, aéceptables, en particulier 
pour_ les ctréales, le lait. la pomlne.de torre« les viandes,. 
à travers . l'intensification et l'adaptàtion des systèmes de 
production. De même que le secteur vise la diversification 
de la produc:tion; · la con�bution aux e11portations hors 
hydrocarbures; la maftrise du commerce international et. la 
gestion des stocks slnltégiques; .la ·disponibilité dans le 
temps et dans' l'cs�e de !>iens 'alimentaires essentiels; 
l'accès des poplJ)ations -les plus �avorisées aux biens 
alimentaires de t>.e; l'ada�tion. progressive èt ta mise en 
·cohérence des systèll)es-agricoles, agto-alimentaire.s et des 
modèles de. consommation; le d6veloppemcnt runll et la . 
promotion de l'emploi: En. outre, il est envisagé d'assùrer 
le développement, durable et la .protection du [Jlilillu en 
p�culier pour les r6gions, mon"8�uses, stêppiqùes et 
sahariennes; la. mise en valeur des terres par l'irrigation; 
l'incitation au profit des programmes et acti,.it6! qui 
�vêtent un.�re stratégique; la régulation économique 
et la ré11ulatfon ,professlonnèlle; la protèétioa, de 
l'agricultùro et la remise à niveau de Fééonomie a,ric:olè et 

. enfin le développement de la pêche et de l'aquaculture. 

2. OBJECTIFS SCIENTlFIQUÈS 

Les obj!'ctifs scientifiques et de recherche d1111s le '' . domaine de l'agriculture porterit sur: la connaissance, la 
préservation et la va.lorïs111ion de$, fessoorces !18t11relles 

' (sols, eau) et du 111a(6ricl gén6tiquc végétal �t animal; 
l'amélioration de ·· la productivité des systèmes de 
productionii; le. 116-veloppetn\l"t des. technologies àdaptéès ,, 

· visant .l'intensification des. systmnes de production et des 
filières agro-alimentaires; l'llmélioration gén6tique et la 
protection phyto et zoo-sanitairè; le dével<ipp,11ment de' la 
production de facieurs de production; le �veloppement des 
filières agro'.aJimentaires; la maftriJe de la .. séclteresse à 
travers la rationalisation dès pratiques d'irrigation et la ' 
. voie génétique pour l'adàptation des-espèces v6gétales,a11x 
conditions de la sécheresse; )a rnàllrise de l'irrigation et de 
la sàlinité.; la connaiul!ice des conditiqns 
socio-écono111iqucs et leur; prise en corn� .dans 
l'élaboration des politiques agiicolès; le développement d� 
zones arides et semi-aridés et des zones de montagnes; le 

.. développement des ressoun:e� forestiùes; la connai.ssance, 
la préservation .et la val.orisation des ressources 
halieutiques et aq11acoles ·et la maîtrÎse des pollutions; 
l'identification des techniqu�s et _des strat6giea de bitte;_ 
contre la désertification et l'érosion. · ' 

3. PROG�MMES DE · RECIIERCBE 

. Les programnies nationaux de · reçherche élabo�és et 
adoptés lors des Assises, dÎ: l�

1
kèJ;\!iérche tenues en Juin, 

1995, qui concernent I' agriculfure èt I' agr<>'-aliroentaire au 
sens large sont essentiellemelit les pro.gramljics:, 

2 Joaman. 24 llô'ilt 1!191. 

Agriculture et Alimentation, Ressources en eau, 
. . Atn6oagement du territoire, Technologies avancées, Sanb!, 

Bnvir<ililiement et Biotechnologies'. 

Bn cc qui �onceme le cas particulier des deux 
Programmes Nalionaw( "Agricultùre et Ali111Cntation" et 
".Ressources en eau ",' les travaux quf orit conduit l.lèm . 
'finalisation ont permis d'une part -de procllder à, un 
assainissement des thèmes de rechèrohe et d'élillliner C4Wt 

. dont l'opportunité n'est plus vérifi6e et d'autre put. 
d'inclure de nouveau;it 81\es et. thèmes correspondant à des 
pré9.CCuP11li0ns nou'lfelles. En conséquence, l'ensemble des 

. ues· et �mes des deux PNll ci-dessus, évoqués sont à 
retenir dans le oàdre du Quinquennal. 

Ces programmes doivent être par ailleurs complétés par 
des axes et des th�mes à formaliser afin que la Recherche 
Agronomique épouse de manière encore.plus et>ntéque111e 
l'en-bic d�s objectifs adopt� lors de la Conférence 

· Nationale sut !'Agriculture et !'Alimentation de Juin 1996 
et qui sont appelés à etre ptwisés dana le eadre des travaUJ\ 

.d'élaboration de .la Loi d'Orientation sùr le Di!veloppemeat, 
agricole annoncée lors.de cette même Conférence. 

-ce, préocc!lpaliona concetl)ent par exeniple le secteur 
très i111portant de la pêche, le machinisme·.• agricole, 
l'agro-lndustrie 

Ebfin, devra.nt Stre pris en chàrgê également les axes ·et 
th�mes des autres PNR précités, ainsi· que .. 'eeux des 
Programmes nationaux en • cours d'élaboration tels que 
"Economie" et " population et société ". . . ' ' 

4. MESURES ORGANISATIONNELLES ET 
INSTITUTIONNEj,LES 

U y a lieu de procéder à l'application effective du statut 
QU chercheur aux personnels scitntifiques concern6- du 
seçteur de. l'agriculture; la. promulgation du tCKte 
régleme11taire relatif à l 'Stablissement Publlt _à ��re 
Sçjentifique et TeêhJtQl(!pque (EPST),. qui pèlmCtlrait: la 
qiise ®

· 
plp d'cntit6s lié recherche (unilâ, laboratoires) 

par :zo� �logique dans le cadre dé la t6gionalisaiio§ 
ile la rec"hercllc agronomique: la. densification d(l-ll!iéaii 8è 
reèhorcbe. · avec la création de statiôns , iJt fermes 
e11périniêntale,,; Î'.élaboration d'un textll t'l!ldf;à la cr6alion 
et au fonctionnement des W1ités; lilb«iltoires et éq\lipè$ 
associées; , le dévéloppement du partenaria't avec· œ� 
opérateurs économiques. 

5. l>EVEL.OPPEMENT DES RESSOURCES 
Hl)"MAINES . 

Le poteotîel s�ientifique néceasafre .à cette prife·;lia 
charge, est ,is� l sss· chercheurs à pl,in-temp& et ! las 
chercheurs. 1\ temps pai1îel à l'horizon 2002, soit àll Rital 
an · effecti

f 
de 1 940 chetchetin. éet objeciiîf dov)UK 

penneto-e à notre. pays de combler le retard. accusé p 
· . · rappon aux ·pays vôisii1$." · 

. � . . 
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Les bésoins exprim6s Cil krmcs de rcnforçemenl .du 
potentiel scientifique humain sè justifientpatlil0né«ssité 
de procï!der à un• r4

.
ï!quilibrage entre é!isciplines 

sèicn\ifiqucs, compte tenu des .Mficits a�usï!s pllt 
notamll)ent le .milieu, physique· en g6ni!r11f (sols, · eau; 
biocliÎnatolo.gie), I• zootechnie, 1'6c0flomie, la 
teclinologie agro•alimencaitc, les disciplines liées à la 

· pêche èt 1 l'aquacul�; eiltre ZOIIO$ �ologi(Jues, pour 
renforçer le potcnfiel hun:iain au niveau des rtgions de 
mentagnes, de la slep!lc et du'Sllhara. · · 

• La .coll$titution d'6quip«1 de recherche suffisi.nunent 
étoff6os, qui $011t �\ées à etre progressivement mises en 
plaoe au oivcau des l11botat9ircs existants et à cr<!cr, , 
nfcessite la rnise•en DCUY_rc d'un programme dè formation 
et de· perfectioill1C111Cnt cons6qucnt, et en liaison avec les . . \ . . 
prob1'matique3 : spécifiques de • chaque zone 
agi-o-6colopJue: 

Les besoins cstim6& portent' sur : 351 'formatfons 
po$t-universitaires (dont 151_ CIi deux�me post-gt'aduation, 
Cl '2()0 en IRffl�re post-pdiiàtion). . 

. 

EQVIPEMENT . . . . 

Reisourees en .-11, améuJe111ent 
du · tvrttcilre; . tnyaax piablics 

1 .  OBJECTlfS ECONOMIQUES 

Sn matière de·ressources en eau, il s'qit d'usuret unt 
gesdon in� de� ressources, d'aU8Jl!Clller les grandes 
infrastructures de. fuobi1isiui.o1J., d;assuier wic meilleure · 
aiimentàtion dés populations ainsi que de� autres 
utilisateùrs {industries et agricult�}. 4' .progràmme vi;e · 
par �lleùl'I, Ulie .protci:tion qualllitati>'e elqu_alitative des 
res�rcos.- par un.e meilleur9 . erise en charge des' 
lnfrastt\lCtureS d'assai�Jlt. . . . 

Da�s -le. -domaine- 'des · infrastructur�s �cbnomiq,,e& 
(roùtes. autoroutes; ports et aéroports), le prograinme · à  
long 'terme d,r, Ministère de ,l'Equipement et d!' 
l'�gemcnt du î.,,ïloire vi� la mise en valeur des 
teintoitw n,stés sous �uipés, en partic111iet lcs-tcrritOiffS 
des hal!.h. plateaux ;et, du Sab,ara, ainsi·- que le 

· d6$!1ngotgement des iilfrastn10lures satur6es du,. Nord du 
pàys . . Par aiD�urs. çe ,pro� tel qu'it;ap� dans la 
vision . quinquennale, vi'° la conservation et la 

· mainteoance du patrimoil)C existut . 
En matière d'am6�agement du ttirltoirc, il s'agit à 

moyen terme, d'assurer 1'6quilibre de l'umattué urbaine, la 
· Jllaftrl� de la .croissance des principal�s méll'Opples et.· 
�MÏI! ta ·pl'IJll!Otioit des aptions : « Orand Sud ,. èt. "HaulS . . · 
Plateaux" dan$ ,sa relatlbn avec la revitalisàdon des esph 

.rûraux; "Littoral" d_ans Ja, recherche d'une _meilleure 
uâlisation de.cet espaœ saturé et m;il occup6 en particulier 
au regard des- nouvêHes options 6c<moini1111es et leurs 
impacts sur l'aménagement dê ce territoire fragile {zones 
franches; dévelopj,ementtou!'istique, pêche; et leurs effets 
iilduits sur l'armature tU'bainC, la mise en .vaJe11r apicol� et 
ta �  c� de là biodiversiœ). ·. - · . ,· 

· 2. OBJECTIFS sèIBNTIFIQUES 
1 ' . . . 

. En matière de ressources en eau, jl s'agit essentielle�nt 
de maitriser les techniques d'évaluation, de conservation, 
de gestion et de ptoti,ction des ressources en eau. . 

. . 

Le wogrammè de rooherche en matière d'infrastructures . · 
Jconomiques vis� l'utilisation de matériau·x de substitution 

.et . le développement et la maîtrise des techniques de 
Cl)llltÔ)e et d'aiiscultation des infrastructures. 

Le programme de l'echerche dans le domaine de, 
l'aménagement du territoire devrait 811'.e d;autant plus 
conséquent que les techniques d'études et de mise en oeuvre 
sont r6centes et souvent conh'.overs6es, avec des options 
polit.iqucs qui· les sous-tendent. il vise la maîtrise des 
techniques d 'aménagement du territoi!'e et de 
iJévelaweinent_de l'armatU� urbaine. 

3: PROGRAMME$ DE llECHERCHE 
· Le . programme de recherche scientifique et. de 
développement technologique en ressources en eau a 61<! 
�opté lors des assises, qui se sont tenues en juin 1995. 

Ajnsi quatte domaines furent identifiés. n s'agit de: 1,;a1 

mobilisation des ressources en eau; de l'irrigati011 et du 
drainagè; de l'aménagement et du génie hydraulique; dè fa 
protection et de l'acC!Qisscment des rtssout'Ce$ en eau. Ces 
domaines s'articulent respectivement autour .des axes 
suivants: études, . évaluation, exploitation et gestion des 
ressource� en eau de surface ; études, évah1ation, 
e11j,loitation et gestion des ressou,çes en eaux soutell'8i� · 
·; nouveaux outils d'in11es1igation po�r la mobilisation des 
ressources en eau;l,esoins en eau et régimed'irrig!llÎon des 
cultures agricoles ; procédés et adaptation des techniques 

, d·'irrigation· ; évoluli(!n des sols sous. irrigation et 
,alcalinisation; techniques et systèmes de drainage, 
�tilisatioiùfurable des ressources en sol et en eau, études et 

. aménagelncnthydrauliques, matmaux·,et équipements dans 
les. aménagements hydrauliques, accroissement des 
rcs�urces eil eau, protection et conkrvation des eaux 
contie la poll111ion. 

• ;: • < 

' 

• • 1 

. Les travaux de recherche men6s dans les domaines 
d' Am6nagement du Territoire et des Travaux Publics 
entrent dans le cadre du programme national de recherche 
en ,Construction, Urbanisme et Aménagement du territoire,· 
'qui n'a pas enc()l'C été 6labo� et adopté pat les instancés 
nabili�. 

Les propositions d'avant-projet de programmes �anant · 
:(lu ·secteur deTEquipèment s'appuient sûr les axes et 
thèmes suivants: ·  · · 

. , . 

Tecliniquos de l'aménagement du territoire avec pour 
thème, la mise au point (l'un système d'infonnation en 
aménagement du territoire; Armature urbaine qui inclura le 

. thème relatifaux critères de base et prospectives 119ùr la 
définition de l'annaf,'ff� urbaine; et l'axe portant s�r les 
proeédures et les nfttruinents de l'aménagcmènt dù 

. teIJi.toin,. . . ' JO ' 



1 2  JOURNAL OFFICIEL �: ,� IU!JPUBMQJJ.E 1'LGERŒNNE N° 

.6l 

En ce q11i concerne les ttâ.,auiif�lll •�IIP de l'axe 
relatif àYutilisation de mat�ria11X: de substitutiOifda11s'les · 
travaux publics, qui s'arti.Cllle a111ow- des tl)èmes suivants: 

·Etude sur les arènes eral!itiqUllJ.dapsie Sud, EIJ,ldo �ur les 
tufs locaux ,dans la r6gion puèst. M.� et liiariigccalcàiie. 
dans les travaux pu�Hcs. Etud�,f&X�ti�i� du .sable 
dans les routes du Sud (Sand AspfuilQ.�<1�11xi�e axe_ . 
pr6vu dàtls ce domaine porte sùr les techniques de; CO(itrôl�/ 

' et d'aùscultation dès infrastructures routières; nôtamméiit 
: sur les thèmes relatifs à I' ausi:ultaûo11 des chausstes au 
déflectographc, · l'uni des chaussées; le contrôle non 
destru�tîf �es pieu� • . 1� co\nP'?rtefll.Cni _sjsmiquf d�• 
ouv!'1lges d'art, l'étude expérimentale du pneusol r6ducteûr 

: de · pouuéeS; l'étude du gonflement des ·argile�; Le 
'. troisième aie qui porte, 11ur !;étude . d'impllCt ,<les 
. . infrastructures sur l'envîronne111eni (autorouies), 1l'-articule . 
r autour des thèmes. relatifs à: )'.6!Ude en la!loratof1'! pu: 
., fluage des enrobés 1:>itumineil,J, rétude du componèment 
,' des matériaux non liés (notanun�nt dans les forlQllµons 
. calcaires), la stàbilité des dEblais' dans les fotmiiiions 
!llàrneuses, la valorisation . des déchets · industriels en 

' techniques toutières làitiers, · scories d'aciéries et 
'; phospb<igypse. 

i 4. MESURES ORGANÏSATIONNELLES, · ET. . INSTtnlTIONNELLES · .. . . i 
\ . . . 1 ' . .  , , ·; ' . .  ,i En matière.. d'organisation de la n,çlteichc dans le �� • . . • 
i de l'Equipement et dt l"AJtiéqqc1J1chl àu Territpire, 1� 
j mesure• doivènt porter sur : , · · · ' . · 
; -c- Le parachèvement du ,dispositif de suivi de I11 . 
: recherché par la'mise et1place 4li Comit6 settoriet · · · . 
1 ·, . . . , -· ....

. '. , : : ; � • , _ - • - • · ' -'-- La mise en réseau dè"J'ensemble des ihtervenlints dalis 
· - . · ' , · · ·  . 11 ·• . et hors secteur. " • ' i •, ' • -�-r ·.' .. l _ · - .: · · 

- La nécessité d'uniformiser ies statuts. des pe�Ônneb 
chercl)eurs entre 1� �ifféren� ministères, afin de fi"r les· 
chercheurs.à  la fois géograp�.alènt et en fonction,1'.le 
le�rspécialisation (et non plus.on.� des.avan111gçs 
offerts), · · 

, , "'· . · 

...:.. L'élaboration de ·contrà!S de rech«che ·entre . les 
producteurs et les bénéficiaires des•tétullats de· la· 
·recherche. ' ' ' 

5. DEVELOPPEMENT ·· DE.S , ,WESSOURCES 
HUMAINES •"'' ' · · 

Etan! QOD�é l'ampleur du Jll:Q�IIJllm�·ae �ecllf��� en ' 
termes d'équipement et d'�nàgcment du 'J'eryi1Q1i:e,f!?st . 
nécessaire. de muliiplier pllJ:. trois, le .nombre ac!J!eLde 
chercheurs. à temps pl�in et d'•��i�� .a;ij,i ,le,nOlll�, � 
100 chercheurs à -�mps plein _en 'l'..!\I! �- Par âtilèurtle :  
nombre de chercbeun; à \emps partie(doit pasfer dè7� � 

. . ' . . . ' . ' ' ,  •, -- � 585 en l'an 2002. .. · _ , , . . . .  . .. ·. ; " ". . · 

· ENERGIE itr.�.��J .  · 

1 .  OBJECTIFS SOCIO�'te()!flôtiif(iû.ES· 
1 ' • • Les, activités d'exploitation,ftt�qùe sont larfl�lit 

dominées par celles liée'S. aùl<,li�s, La �be: 

dies hydrocarbures a contribué, pour l'annéel995, à l'apport 
· de ims !le 54% de.s ressources budgétaires totales de l'éllll, 
'l'eic:po,nation de prés d,e SS millions .TEP a procuré, des. 

. rec.ettcs en.devises étrangères de l'ordre de 9,5 milliards de 
, dollars, soit 88% des exportations des biens et servi�. 

· C� �hiffref ne doivent p� ocçulter leJ' contrai/lies 
· . miii�ures illll<qµeiles fait f- ce secteur. · . 

' . ,. . . , . 
. . ' . 

La branèhe. hydrocarbu_res est confrontée à un cen,ain 
nombre de façteurs contraignânts, nQtamment le fort degn! 
d'txtnrversion, la forte interdépendance des f011Ctions de 
production, de transport, de ' distribution et. de 
cominercialisation (situation qui aurait pu être. plutôt 
avllllt8geuse ), une très forte dépendance des fluctuations du 
miîtvhé .international; les limÙes du programme 
\i'exploratipn en raison de la prudence e«cessive des 
�nair:es étrangers qui ne veulent pas s'investir dans des 
zones vièrgcs. · · · · ' · · · · · 

. l>oûr ce qui est des mines, cette branche connllh le rnên,e . o/JlC de cori!rainies que celles des hydrocarbures en ce qui 
- - col\Cernc l'extraversjon,et la dépendance vis à vis de 

)'ext6rieùr. Parmi l"s faiblesses caractéristiqÙes au ,sectéur 
minier, n y a li.eu de noter, le caractère l'IOn renouvelable 
dès . '  ressources . mitr�rales, l'enclavement total des 
gisement$ non encore exploité�. l'importance des risques 
g�ogiques 'et teèhnologiques, la faiblesse de ta prixlùction 
nationale, la faiblesse du T.ü.C (entre · 36 à 50 %), la 
fâiblesse . des exportations, la diminùtfon des 
inve$tissements de l'Etilt en matière de'techerche mini!te 
malgi6 l'existence d'im�i:>rtantes ressmitces·(une tren�nc 
de "!!bs�ces).; 

A'IÎ vu 'a,ê 111 · situation ainsi décrite, les · objectifs 
i!conomiqùes (lails le domaine des hydrociirbutes viseni:'.à 
anei11cjre, à l'horizon 2000, un� prÔductioit de i0ordre de <,o . 

; • millions dé to11nes; .à augmenter la production de 1"2 
. naturel de l'Qrdre !le 60 uùlliards de m3 en l'an 2000; lâ 
-�cupération de 360 mil4ons. de m3 de gaz ci 'dé l60 

' millions de . ton11es, de G.P.L. et conciensàts; le 
doublemènt des ejq)Ortation$ de GPL; _l'aceroissément des 
capacit6s dù gazoduc transméditerr�éèh de 16 à 24': ·• 
milliards de m3; l'extension du complellil JUMBO:OPL de 
4' à'7 millions de tonnés/an. · · · 

· . li y a lieu 6galement de poursuivre le programrnc(de · 
· . distri'bution publique du gaz et d'op6rer le raccorden!eftf de · 

1;}5 nP11weUes localîtés. · · , , .  

' '  . ,
' 

{ .  

· En·. ce qui-<;o�erne le · raffinage et _la pétrochimie :tts,, 
objèctifs fixés visent : · '  •! 

. ' ' 
. . . ·. . . : . :-�.\ '. 

L'extensfon de \a gamme des produits fmis êonmil 
sùb'ftiiuts à l'i�j)m:iatio� et la maîtrise du Stéam-�ki!I� :  
en vue de la divers1ficat1on des charges et l'élargissemehl · 
de fa gamme dès intermédiaires pétrochimiques ®li; 
l'extrême •variété · ouvre · dé grandes j,erspC"Ctivlla 
d'exploitation: · 

·i 
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. 2. LES OBJECTIFS SCIENTIFIQUES Les objectifs scientifiques portent sur la diminution de la dépendance vis à vis des' socî6tés 6trangères en terme <l'introduction, d'exploitation des nouvelles technologies dans les différentes étape du cycle de production, de. transport, de distribution et de commercialisation. Ainsi, les actions de reèherche pour l'i:;nsemble des branches ont pour objectif essenti_el Je développement et la mise en exploitation ·des technologies nouvelles d'exploration, d"cxploitation· et de v_alorisation des matières premières. Ceci se iraduit par une multitude d'objectifs intermédiaires. Il s'agit notamment de la maîtrise des techniques modernes de recherche g6ologique et minière (techniques d'interprétation, modélisation, analyse, détection, etc.),' de la gestion ratîonnelle des ressources existantes( méthodes et · techniques d'exploitation adaptées, entretien, transport dans l'es mines), çaractétjsation et traitemen_t des minerais, maîtrise et !IJ)plication de techniques de géophy!lique (prospection radiO<!lectrique et él�ctrique, gravimétrie, rayonnement cosmiqu�). ci>.nnaissance dès marchés intérieurs et extérieurs des produits miniers, connaissances des ressources minénj.les, minières du sous-sol saharien, du nord et off shore, maîtrise des méthodes d'augmentation dli . TUC (taux de récupération) et de valorisation des gisements, amélioration de la fiabilité des installations et des moyens de production, amélioration des performances de. forage et d_e transport, synthèse de produits nouveaux, promotion de.la maintenance prédictive et proteclion des' équipements contré la corrosion, prise en . cllarge des problèmes de pollution liés aux activités du secteur. 3. PROGRAMMES DE RECHERCHE . Les objectifs de recherche scienqfique cités supra orit été traduits en domaines, axes . et thèmes de recherche, regroupés· au sein de deux programmes nationaux, adoptés lors des assises en juin 1995. Il s'agit du programme national exploration et exploitation des matières premi�res et du programme valorisation des mat�res pi:emières et _industries. · La concertation: intersectorielle a permis de d!finir dans le premier programme cinq domaines contenant une cinquantaine d'ues de recherche. Les cinq domaines concernés portent sur la recherche géologique, la recherche et le développement tninie(, .l'exploiiation des mines, l'exploration des hydrocarbures, le développement et l'exploitation des gisements d'hydrocarbures. 
1 ' • • En matière de valorisation des matières premières, le domaine de recherche s'articule autour de huit axes relatifs au raffinage. à _là pétrochimie, aux polymères,' à la catalyse, au gaz naturel, à la pollution par : lps hydrocarbures et dérivés. 

4. MESURES INSTITUTIONNELLES ET ORGANISATIONNEI..LES ,. En matière de mesures institutionnell�, il y • lieu de modifier le statut de l'O.R.G),f en é'tablissement publié à caractère scientifique et technique. : 

5. DEVELOPPEMENT DES RESSOURCES HUMAINES Les activités de recherches scientifiques et techniques dans le domaine des énergies et des mines sont menées actuellement par environ 530 personnés, dont 65 à temps plein. L'effectif nécess�lre pour la mise en oeuvre du . ' . . programme qwnquennal est de 1387 personnes, dont 130 à. . temps plein. INDUSTRIES j, OBJECTIFS �OCIO-ECONOMIQUES 
Le secteur des industries se caractérise par une bol)ne répartition spatiale de son réseau, constitué d'unités de production couvrant un grand nombre de branches industrielles. Il se caractérise également par l 'impm:tance et la diversité des ressources naturelles (minières, minérales 

et végétales). Cc secteur dispose, en outre, d'un potentiel humain non 
négligeable avec un degré de qualification appréciable. A coté de ces points positifs , il y a lieu de noter un grand nombre de faiblesses chroniques dont: le bas niveau d'intégration des différentes branches et la . faible valorisation des ressources existantes. Par ailleurs, la faible utilisation des capacités installées ( 50% en mo,enne), la sous utilisation de l'outil· de production (23% du chiffre d'affaires) et la faiblesse de ses e:tportations hors hydrocarbures constituent de véritables entraves ;iu développement de l'économie nationale. Il y a lieu d'ajouter à ces contraintes d'autres points faibles, entre autres, l'inadaptation de la configuration · actuelle devenue vulnérable car ne favorisant pas le partenariat et la privatisation. La régression progressive ile ses capacités de production, d'emploi et d'investissements ainsi que la non satisfaction des besoins d'un marché national et régioi:ial important · s'ajoutent aux points déjà cités et démontrent la situati.on difficile de ce secteur hautement stratégique pour l'avenir du pays .. Face à ces faiblesses et pour entrer de plein pied dans l'économie de marché, il y a lieu de fixer des objectifs économiques dans le temps et dans l'espace. Le programme quinquennal semble être une initialive réalislè. Le� objectifs à moyen terme àssignés à cc secteur vittlit: l'élévation du taux de croissance industrielle/par te doublement de la production à travers la redynamimion et 1-'utilisaiion des capacités installées. Il est prévu également le rééquilibrage de la balance commerciale (augmentation du chiffre d'affaires à l'exportation à 4 milliards de dollars) et le dévelo(1pcment des capacités de production de produits sensibles notamni"ent les' . produits ag.ricoles, pharmaceutique,; et les�atériailx ·c1e constructioh. . .. . 

'
.
. ' �-- · . . . , . ' Ces objectifs ne �rrOllt être atteints que par une reconve�ion teéhnolopquc hardie, 

. . 

. 
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• 2. LES OBJECTIFS SCJ�N'lllflQUES 

Ces objectifs sont orientés vers la; réalisation des 
objectifs économiques cités à travers la prisé en charge des 

. actions de recherche. dans des domaines correspondant aux ' 
: branches 

.

indus�elles jugée, p�\ai�es
. 
41ms le C1!4re du 

· programme quinquennal. A co;�;effllt q11t,illé identifiés des 
programmes nationaux thématiques. Ajns,i; dans ·1e but' 

. d'accélérer le processus de restructuratiOJI et de 
, reconversion technologique est proposé un programme en 
;, Technologies .Industrielles (Syst�mes de production 

intégrés, génie électrique èt ·automatique, . génie des 
procédés, génie mécanique ... ). Par ailleurs et en vue d� 

! mettre sur le marché international des produits. à valeur 
ajoutée, il y a lieu d'entréj,rendre une recherche intensive 
dans les domaines des . Technologies de l'information 

. (Informatique, Ar.chitecture des ordinateurs, 
· Optoélectronique, Technologie des Jogidels, Nouveaux 

matériaux, Télécommunications). Les deux programmes 
; : cités supra ont un caractère �iffusant; le succés de leur 
L réalisation dépend plus des capacités de mobilisation des 
:. compétences. h11maines que des moyens matériels ou 
t . . 

• • . i: infrastructurels. Ces programmes sont présentés plus loin. 

1, Les programmes thématiques, à caractère prioritaire car 
'' agissant en amont . de certaines· branches économiques 
:! (Energie, agrièulture, habitat, sanié) ponent sur l'industrie 
jj chimique, l'agro-alimentaire, les matériaux de construcifn . 
:I et. les produits pharmaceutiques. 
li , ' ·  ' 
q 3. �ROGRAMME DE RECHERCHE 

Industries chimiques : ce domaine compone 9 axes 
de recherches qu\ visent: deux objectifs principaux: la 

,' satisfaction quantitative et qualitative en produits finis et 
i l'élévation du taux d'intégration industrielle en amont de 
! leur fabrication; En terme de recherche les actions doivent 
, vjser la maîtrise des techniques et des produits donc 
i l'amélioration au niveau des-procédés, l'innovation pour la 
1 promotion des matières locales, la, mise. au point de. ' .  
' nouvelles compositions et formulations synthétiques e! 

leur corr6lation . Les axes prioritaires à développer à 
l 'horizon 2000. concernent: les polymères, la 
physico-chimique des détergents, les -applications 
électrochimiques, le génie des procédés et les engrais. 

Sidérurgie : d.ans ce domaine un axe prioritaire se 
dépge:et conce� la prise en charge des problèmes d'ordre . 
teehno!Ogique qui se posent aux installations 'des 
différentes unités de produqtiqn notamment dù complexe 
d'EL-HADJAR. 

Le programme définitif.rellllifii ce domaine sera finalisé 
au courant de l'année 1998. '· · 

Agro;alhnentairt; : ·�ur cëtte :branèhe, les neuf(09) 
axes défin'is visent, à moyen �'l'arnélioration et la 
maitrise des techniques et techi!tll6jfliis de transfornuiti!>n, 
de conservation, et de · d#siiil!;tlt<r6n de.s . produits · 

. . 

alimentaires de première nécessité (céréales, légumes secs, 
laits et dérivés, oeufs et produits carnés, dattes). Les autres 
axes concernent la recllerche dans les domaines des 
techniques et technologies de valorisation des 
sous-produits agricoles et des substances aromatiques 
terrestres et maritimes. 

. 

·Matériaux tic construction : ce domaine, qui sera ·· 
validé au courant de Fannéel997/98, s'articulera autour de 
S:CPt (07) axes de recherche en l'occurrence: la connaissance 
de gisements des matières premières pour les matériaux de 
construction, l'exploitation des carrières, la valorisation 

· des matières premières et des sous produits, l'amélioration 
de 1a ·qualit6 des produits et des conditions d'utilisation, le 
développement de produits nouveaux, l'amélioration des 
performances des installations, la conception des 
installations. Ces axes regroupent plus d'une quarantaine 
de thèmes de recherche . 

Produits pharmaceutiques : dans ce domaine un 
programme constitué de neuf (09) Axes de recherche à été 
adopté lors des assises de juin 1995. Certains de ces axes 
sont en relation directe avec le secteur industriel 
notamment en matière de développement des techniques ou 
technologies de soutien et d'appui au secteur de la S1'1Jté. 
En terme de recherche et de développement technologique 
les actions définies concernent: le Génie biomédical, la 
Technologie des proéédés, le Développemènt de 
radio-pharmaceutiques et · la valorisation des plantes 

. aromatiques locales, Je contrôle et la fabrication de 
médicaments ainsi qut: l 'ingénierie sanitaire. 

4. MESURES INSTITUTIONNELLES ET-
ORGA.NlSATIONNELLES 

Il y a lieu de procéder à la réhabilitation et la , 
· redynamisation des unités de recherche en place par une 

meilleure définition de leurs missions de recherche et leur 
renforcement par l'apport du concours des autres entités de 
recherche (Universik!s et auires). En matière de èréation de. 
structures nouvolfes, il est proposé la mise en place d'une 

, agence de aéveloppement de la recherche technologique, et 
. d'un centre de maintenance technologique, la redéfinition. et 
le renforcement des missions du centre d'analyses 
physico-chimiques. · 

5. DEVELOPPEMENT DES RESSOU�CJ� , 
HUMAINES . 

Le potentiel actuel des chercheurs du secteur industri.el · 
est dérisoire (137 chercheurs pour une quinzaine d'unités-de 
recherche) par rapport aux exigences en matière 
d'investigations scientifiques, techniques et technologiques 
spécifiques à la recherche industrielJe. 

Les projecUons à moyen terme; stir la base des thèmes 
de recherclie d6finis -dans .les. domaines cités supra,.' .: 
nécossitent � mobilisation d'environ 860 personnes dos,I, 
274 chercheurs à titmps plein . 

. 
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HABITAT, CONSTRUCTION, URBANISME 

t. OBJECTIFS SOCIOaECONOMIQUES 

La situation de trise actueUe de l 'habitat pose des 
problèmes, préoecupants et multiples d'ordre physi.que, 
social et opéraûonrieL Le constat quantitatif et qualificatif, 
dans le seul secteur du· logement, met en relief un grand 
n!)IJllm de contraintes. En. effet ce s'ecteur � çarac!trise 

: par 111 :v6tuslt du parc-logement (53 % des logements 
, construits avant 1962 et soo;ooo Iogemènt sont en �t· de 
·· <Ugradation .� av�. le déficit chronique CJ\ losemel)tS 

estim6 • à l.200.QOO �llités. Là . sous . ..,,tilisation des 
potentialiœs nationales en matière de · matériaux de 
construction et de l'outil de production engendre des 
conséqllenœs ,néf11$tes qUi se répercutent sur les délais de · 
livraison de logements et les délais de réalisation. 

D'autres phénomènes viennent aggraver la situation, 
déjà critique, notamment Je désengagement du système 
bancaire \Jans le finance!Dent de l'hilbltat, l'insuffisance 
des placements' t'lnàncien' de là part d11>s assuranœs, des 
mutuelles·et des œuvres SOèiales. A � contraintes, il y. a 

, lieu d'ajouter la non maîtrise du marchl! foncier en général · 
et du foncier 11rvanisable en particulier. 

Ainsi, les objectifs esse11tiels de ce secteur sont 
l'accroissement du·rythme de production de logemen.ts, la 
réhabilitation �t la ll!�fe des .marchés d", foncier, des 
maltriaiu.; �e& éqllipcmeilts, de l&.JJlain-d' OC11Vre et des 
capitaux. · · 

La réalisation de' œs objectifs permettra d'atteindre 'dans 
les cinq années à venir un rythme de réalisation de l'ordre 
de 250.000 .Jogements par an �oit 1 3  logements/1000 
habitants. Cela suppose des efforts de financement éval� 
à 1500 milliards de OA dont Jè 1/3 s.oit 500 milliards, 
proviendnlient du budget de l' 6tat. · , 

. �- . 

2. LES OBJ.ECTIFS SCIENTIFIQUES 

La recherche dans le· secteur de l'habitat (le logement en 
particulier) constitue i '. une des aciions fondamentales 
parmi celles capables: de répondre efficaèement et à moyen 
terme aux problèmes posés à ce secteur. 

L'apport des entités de recherche .dans ae contexte 
consiste en la prise en j:harge des aspects de maitrise des 
techniques et technologies liés au génie civil, génie de 
procédés, génie sismique, à la valorisation des outils de 
production, l"élaboration de la réglementation techniques 

· (règles parasismiques, mise ail point de méthodologie 
d'dtllde de vuln6rabilité des sites etc • • • ). 

·ie d6n,lop(ICIIIMU de no11v�x outils d ;i���stl�11'is 
scientifiques · et d'aide à la décision . ( système . 
d'informations géographiques, conception :assistée par 
otdinaleur, diagll0$tic etévaluation des dommagès causés 

· pâr les séismes; .recueil d'informations scientifiques )!)rs 
deuéismes et constitution•d'unè banque de données dans 
ce domaine). 

' 
• 1· -,,,'., . • ·.- 1 .  . ·-� . ,-, . . 

3. PROGRAMME DR RECHERCHE 

Le programmé de recherche proposé, englobe neuf (9) 
axes prioritaires relatifs au foncier urbanisable, au 

, traitement des tissus. urbains. à la pwduction de 
logements, au développenient technologique dans le 
domaine du bltiment; au 'risque sismique, au marché· du 
foncier urbanisable, au · marché des matériaux de 
construction, •u marché du travail, au marcM financier et 
du.crédit et celui.de l'équipeme11t. 

Près d'une. soixantaine de thèmes de recherches ont élt 
définis. Némmoins ce programme doit ein: vali� par Jes 
c-omités de programmes et les ·commi11$ions 
intersectorielles. 

4. MESURES INSTITUTIONNELLES ET 
ORGANISATIONNELLES 

En dehors· de la recherche universitaire, la recherche.�n 
matière d'habitat est menée par deux centres de retherches,,, 
le centre national d'études et de recherche intégrées dans \e 
bAtiment (C.N.E.R.I.B) et le centre de géqie parasis1nique 
(C.G.S}. Le potentiel de chercheurs est de 20 êhercheurs 
pour le C.N.E.R.I.B et 30 chercheurs pour le C.G.S. 

En vue de prendre en charge les préoccupations de 
recherche du secteur, il y a lieu de procéder à, la mise en 
place, aù CO\ll'S du quinquennal, de laboratoires de rechorche 
assbciés et d'ùn observatoire .de l'habitat. 

5. DEVELOPPEMENT DES · RESSOURCES 
HUMAINES 

Les ressources humaines mobilisées à cc jour en terme 
de · chercheurs pe'rmancnts et à tenlps partiel sont 
respectivement de· 50 et 36 personnes, Cet effectjfs 
doiv�nt être port�s à 1 00  et 120 personnes en l 'an 2002, 
soit un to� de 220 chercheurs. · 

. · SANTE 

1 .  OBJECTIFS SOCIO-ECONOMIQUES 

Le . système national de santé se caractérise pat 
' l'importance en moyens infrastructurels; hu01ain$ et 
matériels; un bilan sanitaire globalement sàtisfaisant mais 
aussi un sentiment d'insatisfaction gén6rale due pour 
l'essentiel ao mai,tvais fonctionnement de la plupart des 
services de santé et la fréquenœ des pénuries pôur de 
nombr'cÙx produits de première nécessitt. 

.. Le taux de couvem,re sanilaire actuel est de l'ordre de: 01 
hôpital pour . l�.SOO habitants, 1)1 pol¼'clinique pour 
61 .700 habitants, 01 centre dè santé pour 25.000 
habitants., 01 sal.le de . . . soins pour 8000 habi!lnts, QI 
médecin pour 1150 h!lt!!ilM\IS, 01 pharmacien pour 8544 
.habitants, 0 1  chirurgÏl!I!, ppur 3682 habitants, 01 agent 
'paramédical pour 444i b@l?ilants. 

' 
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Le secteur a formulé, pour le� ciait •années à venir un 
certain nombre d'objectifs dont la ration,disation et la 
vi11bilisation iles caractéristiques 'démographiques de la 

. nation (réduciion. des différents taux de mortalités. et de 
fécondité, baisse du taux d'accroissement démographique à 
1,9 %), l ' améliora.tion cles c®ditions de vie et la 
protection de la population contre les maladies (éradication 
des maladies liées à l'ènvironnement, réduction de la 
malnutrition, de la tdxicomanie et des malaclies 
sexuellement. transmissibles), La réhabilitation de la . 
�decine au seip _des . collectivit6s (milieu scglaire, 
entreprises, commun,aùté universitaire, etc .) .  
L' amfliclration de la régularisation du marché des 
m6dicaments et la gén6ralisatioit des r6seaux de 
pharmacovigilance figurent également p�i les objectifs 
à atteindre à. moyen tenne. 

2 LI<;S OBJECTIFS SCIENTIFIQUES 

La fÙ1alité de la recherche scientifique en santé est de 
contribuer à la réàlisation des objectifs socio-économiques 
cités supra. Les . objectifs ainsi fixés ont trait au 
renforcement de la  rechèrche en santé publique et 
communautaire, au développement de la recherche 
appliquée, clinique et thérapeutique, au lancement de, la 
recherche fondamentale orientée, de .l'ingénierie . 
111édicO'sanitaire et des produits pharmaceutiques, 

3, PROGRAMME · DE RECHERCHE 

Six domaines de recherche ont été définis qui s'articulent 
autour d� près d'une vingtajne d'axes prioritaires 

. ' 

La ré�hel'che en santé publique et communautltlre, la 
reèheiche àppliquée, clinique et thérapeutique, la recherche 
fondamentale orientée, le diagnostic et l' ingénierie 
médico-sanitaire et les produits pharmaceutiques, Les axes 
prioritail'es regroupent prés d'.une centaine de th�mes de 

· recherche ayant trait à la recherche épidémiologique, aux 
groupes vulnérables. aux aspects socio-6conomiques de la 

. saiité et de Féducation sanitaire. Sont également concernés. 
les invéstijlltipns scientifiques sur les maladies non · 
transmissibles, les maladies transmissibles, les accidents 
etpàthologies Jj<!es à l'environnement .. 

La recherche fondamentale finalisée consiste en la prise 
en charge · des actions de recherche en biologie 
fondamentale, physiologie,. biophysique, microbiologie, 
immunologie et chirurgie elfJ)éritnentale. 

Le domaine dé recherche en produit� pharmaceutiques a 
été adopté lors dès assises de, la reéhercbe. Pour èinq autres 
damàines, les projets de prograzn111es 0.01 été élaborés par 
le comité de programme SM!!\t1Jlomicilié auprès de 
I 'Agence Nationale de Dévelo�nt de la Recherche en 
Santé. 

' 

.4. MESURES INSTITUTIONNELLES ET 
ORGANISATIONNELLES 

Pour redresser la situation, le secteur de la sanlé part du 
principe qu'i l  ne faut pas considérer l ' insatisfaction 
générale actuelle comme un facteur négatif de 
démobi.Jisation mais plutôt comme un facteur de · 
mobilisation du potentiel scie'ntifique et technique en vue 
d'un meilleur fonttionnemènt. du système sanitairè 
national. 

La nouvelle politique de santé privilégie l' amélioration 
de l 'offre des prestations en planification familiale par la 
mise à contribution des centres hospitalo,1.miversitaires, le 
maintien de la  gratuité des actes et des produits liés au. 
programme national de maîtrise de la croissance 
démographique (P.N.M.C.D) et la réorganisation, 
h i érarchi sat ion  du d i s p os i t i f  d ' urgences 
médico-chirurgicales. Ce réseau repose essentiellement sur 
l ' amélioration des moyens de communications rapides et 
de transpof\ médicalisé. 

De son côté la  politique nationale du médicament vise à 

· moyen terme, la  mise à contribution effective des 
compétences nationales en terme de formulation de 
médicaments et de mise en place d'instruments de contrôle 
des médicaments et des ptoduits assimilés .. Il s ' agit, 
notamment, d� la. mise en place des struç.tures suivantes 

- Le laboratoire de contrôle des J)l'oduits 
phannaceutiques. 

- L'agence nationale du sang. 

- Les ciriq aires.géosanitaires régionales. 

- Le laboratoire commun d�analyse spectroscopique 

- Les réseaux de pharmacovigilance. 

Par ailleurs du point de vue réglementaire, il s 'agit de: 

- La' réhabilitation de l 'Institut Pasteur d'Algérie. 
' 

· - La mise en place du cadre juridique relatif aux essais 
thérapeutiqués chez l'homme. 

- L'adaptation de la législation relative aux officines 
pharmaceutiques et li l'industriè pharmaceutique. 1 i': 

5. DEVELOPPEMENT DES B.ESSOUlt�ÉS 
HUMAINES 

i l i ' •  
Les activités de recherche scientifique et teci)nique, � 

le s�teur de la santé sont domicilié au niveau des cen_lflï, 
hospitalo-universitaires, des Instituts natjonayx 
d'enseignement supérieur en sciences médicales et ·des 
instituts rattachés au Mi�istère de la  Santé et d� .l� 
Population. li s'agit pour la plupart de chercheurs à �mps 
partiel et sont estimés à 385 personnes. L'effect.if 
nécessaire pour la  mise en oeuvre du progJ;aJTUl)Q 
quinquennal est de 600 personnes. 

· · 



2 "Jouaiada El Oula 141'9 
24 .aodt 1998 

JOURNAL OFFICIEL DE . LA REPUBLIQUE ALGERIENNE N° 62 17  

EDUCATION NATIONALE 

! .  OBJECi,FS . SOCIO-ECONOMlQUES . . ' ,. 

Les objectifs essentiels que se. fixe d'atteindre le secteur 
de l'éducation nationale consistent , .notamment, à freiner 
les phénomèites de dégradàtion <lu nivea11 général 
d'ensei8Jlement et de rendement du système éducatif, 
identifier, pr6parer et évaluer les instruments et moyens de 
mise en. qeuvre d'un.e réforme globàlè, profonde et 
.091térentè jhi .systMle éducatif en vue de l'amélioration de 

. la qul\lité de l'enseignement. Toutefois, la · réalisation de 
ces objectifs pa,sse par la mise en oe.uvre d'un certain 
nombre de mesures, dont l'amélioration de la q11alification 
des personnels, le perfectionnement des outils didactiques 

et enfin la redynall}isation de la recherche pédagogique 
pour améliorer les programmes, ' les méthodes 
d'enseignement, d'évaluation et d'orientation ainsi que. 
l'otganisation étla gestidh du sec.tour, 

. .. 

2. OBJECTIFS SCIENTIFIQUES · 

Les objectifs scientifiques et de recherche dans le 
domaine de l'�ucation et de la formation ont éié élaborés 
en tenant �ompte <l'une part, ,des difficultés que rencontre le 
secteur de l'éducation essentiellement en termi,s <le qualité 
<le la formation, d'évaluation dans tous les domaines, 
d'adéquation fonnation-emploi et d'autre part, des 
mutations rapides que connaît la société, de la pression 
démographique et enfin de l'ouverture s_ur le monde 

1 

. moderne. La mise en oeuvre des objectifs scientifiques, à 
travers la mobilisaüon . d'équipes de recherche 
pluridisciplinaires. la forµiation de réseau el la 
constitution de banques de données, permettra de remédier 
et de prévenir les graves distorsions décelées. 

3, PROGRAMME DE RECHERCHE 

Les problématiques de recherche dans ce secteur sont 
subdivisées en domaines, articulés autour d'axe.s et de 
thèmes de recherche. 

Pl!Hclllophie de l'éducation, épistémologie , o:t 
· histoire des sciences . : Cette recherche doit porter sur ·· 
. les oi,jectifs généraux du système �ucatif et de formation · 
pour, mieux cerner la nature de la société à laquelle nous 
aspirons, mettre en cohérence valeurs nationales et valeurs 
universelles et l'épanouissement de la personnalité dans 

toutes ses dimensions, de meme qu'elle porte sur l'analyse 
des théories, courants e t  pensées qui r6gissent -l�s 
-conceptions et les pratiques éducatjves, ainsi que sur 
rhisioire des sciences et des hommes dès sci�s et leur 

.. contribution à l'avancement de celle-ci dans les différents 
domaines . . ce domaine est subdivisé en, axes portant 
rcspcctivemént . sur la 'philosophie de l ' éducation, 
l'q,istémologie et la philosophie des sciences et enfin 
l'histoire des disciplines et l'enseignement. 

Sociologie de '1'6dutatioŒ : La recherche dans ce 
domaine vise à. intégrer l'étude de l'environnement et des 
facteurs extra-scolàires pour mieux analyser .et comprendre 
les relations entre la société et l'éèole, connaîtrl! le 
fonctionnement des institutions éducatives et d'une
manière générale les reœmMes sociales de l'éducation. Ce 
domaine s'articu�·auloutidés axes relatifs, notamment, à la 
relation éducation-société, l'alphabétisation et à l'éducation 
permanente. 

Education., p�d11gogie et psychologie : .· Le rôle 
de l'éducation dans le développement. l'évolution. et la 
modemisation de la société n'est plus à démontrer. Pour 
rendre notre système éducatif performant, un effort de 
recherche en pédagogie doit être constamment ment pour 
mieux élaborer, évaluer et adapter les programmes, les 

volumes horaires, · les rythmes scolaires, les activités . 
pédagogiques, la formation générale el la formation 
professionnelle. De même què la recherche en psychologie 
de l'éducation :permettra de clarifier les concepts, les 
notions el la méthodologie ·à mênie de ml\J"triser, évaluer et 
adapter Id Jhéories d'apprentissage. · Ce domaine de 
recherche comprend plusieur� axes, dont lès objectifs 
pédagogiques, les situations pédagogiques, la structuration 
et l'organisation du systèm<! éducatif, la formation générale 
et la formation professionnelle, l'échec scolaire et 
universitaire el enfin l'éducation et la formation des 

catégories �iales. 

Didactique des dis(iplines .et technologies de 
l'éducation : La recherche en didactique des disciplines 

qui doit servir, notamment, à l'élaboration el à l'adaptation 
des contenus d'enseignement aux différents niveaux, porte 
sur une meilleure connaissance des processus de pensée, 
d'apprentissage et de raisonnement des élèves vis à vis des 
notions et' concepts. De même qu'elle doit porter sur les 
technologies de l'enseignement et les moyens didactiques 
tels que l'enseignement .assisté par ordinateur, la télévision 
scolaire et Ùnivorsitaire, les didacticiels el d'une maniêre 
générale, intégrer les technologies de l'information dans 
l'éducation. Les axes qui composent ce domaine concernent 
les concepts fondamentaux de la didactique des disciplines, 
la ,didactique des ,mathématiques, ainsi que celles des 
sciences expérimentales,,des sciences technologiques, des 
sciences.islamiques, de la langue arabe, du tamazighl, des 
langues étrangères, des sciences sociales et humaines et 
enfin· des sciences médicales, les terminologies el 
symboliques et les moyens didactiques. 

Formation des formateurs . : Outre la mission 
apparente du formateur qui consiste à transmettte le savoir 
el produire les èompétenèes, ce dernier a ég11lement pour 
rôle, en tant qu' éiliicateur, d'inculquer le savoir-être ; d.'où 
l'importance stratéifqiie de ce rôle dans la transforrÏ\ation 
de la soéiété. Historlquèment, notre système éducatif 
poursuivi sur1oui·üt1 1tibjeè'tif sur le plan quantitatif pour 
répondre aux besoini'î/E\:nf� en enseignants induits par la 
progression rapide du taux d,e scolarisation. C'est 

. . ,. 
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pourqu<ii les recnitemenis se sJ�JfYeciti1és souvent sans 
formation .pédagogiq11e, psychologique et didactique. 
Aujourd'hui la rech�rche doit prendre en charge cette 
probl6n\irtique à travers trois' (03) axes complémentaires, 

• qui sont la formation initfale."là fi>nnation continue tt le 
recyclage, et enfin l'évalu11tion �ès'tbl;m��. . �, . ) l rgs.  r d 

Formation proresslon'n�lle · �i. -�prentlssage : 
La recherche dans ce domaine dcfü tenir compte de deux 
paramitres importants, à savoirl'évolution des techniques 
et technologies d 'une p;,rt ,e( l'qvolutl.on de la 
conjonctiire 6conomi9ue d'aµtre part, pour mi� prendre 
en charge les m6canismes d'pribntation. les méthodes 
pédagogiques, les moyens c\idactiques et l 'adaptation des 

· formations à l'emploi ei ·au� besoins ·des secteurs 
éconorqiques et sociaux: '-les llxes qui constitu�t ce 
domaine comprennent les mi&si6ns et méthodes de la 
formation professionnelle, les tangués· et la ·formation 
professionnelle, 1 'adéquation f91111ation professionnelle -
emploi et enfin les relatio�s entre ,la formation 
professionnelle etJ' enseignem�Ql techniquë. • 

Evaluation et ·. ,t11'1e� prospectives 
L'importanée du secteur éducation et formation nécessite 
une évaluation objective , rigi>lll'Cuse et permanente qui 
porte sur l'ensemble des·aspdcts du système éducatif afin 
de .déceler.remédier et· prédire les .ins11ffisances et le� 
dysfonctionnements. La recherche dans ce domaine doit 
clarifier et rendre opérationnelles, pour les formateurs les 
notions d'évaluation formative, d'évaluation sommative et 
d' évaluation normative. l.a recherche sur les: études 
prospectives doit permettre a:u système éducatif• de 
s'adapter ·aux transf6rmaiion& et mutations internes et 
externes et de les prendl'e· ell charge 'sur le plan des: 
programmes et des. r6fonnes, C1i'don\aine·s'$1icule autour 
des axes de recherche concernant les téfomies éducatives, 
1' évaluation .des différetlts · bye les édùdati<lri-,formation, · 
docimologie et méthodes d'examination et enfjn lês.études 

• • i . prospecbves. · · · ; 

Economie, gestion ·ét · ·pla11lfication' de 
l'éducation : La recherche dans ce domaine est nécessaire• 
pour une utilisatrlin rationi,elle dt<t dépènses . de 

. l'dducation-formation d'µne part et !me l'eritabilisatfon au 
maximum du rendefuent de ce· secteur à travers une 
cohérence dans la réi,attition des tnoyells, une c6h�relice 
dàns les programmes et enfin une . cohéren

.
ce dans 

l'orientation. Les axes de recherche da�s ce domaine 
concernent l' économie de l'édu�rion - formation, 
l'orientation scolaire ·et pF!lfè6siônnells, l 'a.déquation 
formation • emploi· et èriflil la dEmograp!iie, la 

. planification et l'éducation !fonnatiott. · • · 

4. MESURES 1 INSTi'i>U1'(0NHEL'LES 
.
. ET 

ORGANISATIONNELLES 
' : ' 1 ' , 1  ': ; .' ; )1 1 ·.1H 

scientifiques identifiés, un su1v1 permanent et uqe 
évaluation régulière de · teurs résultats. Pour ce faire, il 
importe d'entamer- d'ores et déjà la constitution et la mise 
en place d'un rése� de recherche à travers tout le territoire · 
national et auquel pattidperont toutes les compétences qui 
s'intéressent à la probl�matique de recherche dans ce 
domaine. D'autre part, l'Institut National de Recherche en· 
Education, qui .doit constituer le pôle d'excellencè au 

· niveau du réseau cjoit être renforcé dans ses moyens: 
. notamment humains, par des chercheurs de haut niveau 

pour fédérer le programme. · 

5. DEVELOPPEMENT DES RESSOURCES. 
HUMAINES 

Eu égard à l'importance de l ' élément humain dans la 
mise en oeuvre de toute politique de recherche d'une part, 
et à l ' ambition que se donne le secieur de l' éducation 
d'autre part, il convient de fournir un effort de 
développement 1;11 termes de ressources humaines pour 
atteindre, à. l 'échéance 2002, l'<lffectif de 887 personnes 
s' agissant des . ressources humaines de .recherche Il. 
mobiliser dans le domaine de l'éducation nationale. En 
outre, un effort doit être mené en vue de mobiliser, autour 
du programme national de recherche · en éducation -
formation, les chercheurs· des différentes disciplines et 
institutions en mesure de contribuer à sa mise en oeuvre. 
Pour atteindre ces objectifs en termes de potenitel 
scientifique humain, le développement des ressources doit 
connàître une évolution constante vers la hausse. 

ENVIRONNEMENT 

1 .  OBJECTIFS SOCIO-ECONOMIQUES 

La croissance et le développement économiques ne se 
font pas sans impacts nocifs sur l'Environnement. 

u·· prise en compte · du .co0t de la protection, la 
COftSC,rvation et fa sauvegarde des ressources naturelles est. 
devenue un élément incont011mable dans toute politique de. 
dévéloppement 6cononlique durable. Ce co0t reste très 
élevé car : il implique l ' introduction de nouvc!lles 
technologies que des pays comme l'Algérie, à la date 

0d'aujourd'hui,'qoivent acquérir de l'extérieur. 

· r} objectif principal reste donc la réduction: cju cod�. de 
�evient des transferts de technologies de lutte contre · 1es 
pollutions ainsi que la prise en charge et la gestion des 
effets sur les populations et les écosystèmes. 

2. OBJECTIFS SCIENTIFIQUES 

Le caractère s�tégique <l1t.ai!1C ., çoncerné, lequel 
conditi .onne le devenir pe '1H\ffi,§���ét6, nécessite u11e 

. concrétisation sur le terrain des objectifs de recherche .. , . 

La recherche dans le domaine de l'Environnement est 
domicÜiée essentieilement au niveau des établissements 
d' enseignement et de formation supérieur (universités, 
centres universitaires et grandes écoles) ei · des 
établissements de recherche (centres et instituts nationaux 
de recherche). qui forment un réseau assez dense, constiibé 
d'elltités de recherche éparpillées à travers le ttrnt'o1tê 
national. 

. . 
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' Le potentiel humain est de 90 personnes environ. 

L'environnement est en passe de faire émergl)r un vaste 
. marché économique dans les années à venir. Il est 

1 · important de développer ùne 1>olitique interne et régionale 
de l'environnement au-sein des entreprises et de développer 
les capacités · d'observation, de prévision, et 
d'investigations scientifiques. Il est nécessaire de se doier 

, de structures de recherche capables d' exploiter les 
techniques acquises de l 'étrange�. dl assurer leur . 
maintenance et enfin d' iqnover. 

Les .actions de recherche doivel)t viser : 

- la maitrise de la mod,lisation dans le domaine de la 
recherche et le développeme�i de� outils, d'aide à la 
décision, de suivi c;ies méthodes de diagnostic et de leur 
mise en oeuvre (conception de systèmes d' information 

, géographique S.I.G). 

- la veille météorologique et climatique, surveillance 
des écosystèmes. préventio_n des risques, détection des 
agents pollùants, etc, . .  

- la·réducticin des tensions sur les ressources naturelles 
et la limitation des atteintes, à l 'environnement. 

3. PROGRAMME DE RECHERCHE 

Le programme de recherche adopté lors des assises de 
juin 1995 s'articule autour des axes relatifs à, la lutte 
contre li:s pollutions et les nuisances. (eau, air, sol), .la 
protection· des écosystèmes et de leurs constituants (faune, 
flore), le développement de technologies proprés, la 
gestion des déchets domestiques et industriels, la gestion 
rationnelle des ressources naturelles, l'utilisation et le 
développement des biotechnologies, la prévention et la 
gestion·des risques majeurs (pollution de l'air, des eaux 

•. du sol), l'analyse et la gestion des impacts des pollutions 
et des nwsances sur la santé, le droit de l'environnement, 
l'éducation environnementale, l' analyse !lu coOt des · 
dommages à l'environnement et à sa protection. 

4. MESURES INSTITUTIONNELLES ET 
ORGANISATIONNELLES 

Parmi les mesures d'accompagnement les plus 
essentielles celles du respect de la réglementatipn nationale 
et notamment l'application la plus stricte de la loi sur 
l'environnement demeure la plus importante. 

En matière de mesures organisationnelles il y a lieu de 
mettre en place un réseau national de surveillance et de 
contrôle des pollutions: . 

La création 'd'une entité nationale de recherche sur 
l'environrie�nt en vu� de fé4érer la tcéherche dans le cadre 
d'un réseau est une nécessité impérieuse. 

S. DEVELOPPEMENT 
HUMAINES 

DES RESSOURCES 

Dans ce domaine, il y a lieu de renforcer le potentiel 
humain notamment la catégorie de cherclieurs permanents. 
En effet IJI recherche aolllelle est menée par des chercheurs 
à temps 1>8fliel. Il s'agit de porter le chiffre actuel de 
cherçheurs il: plein telJlps de cinquante (50) à cent (100) 
chercheurs en l ' an 2002, et mobiliser prés de 250 
chercheurs à temps partiel. 

DEVELOPPEMENT DES REGIONS ARIDES 
ET SEMI-ARIDES, DESERTIFICATION 

,. OBJECTIFS . soctO-EC0NOMIQUES 

Les travaux ·de recherche récents concernant les milieux 
· arides et semi arides restent' faibles quantitativement et 

qualitativement, malgré l ' avènement des techniques 
modernes, la mise en place de structures de recherche 
rattachées à différents secteurk concernés et l'i�térêt accordé 
au développement de régions arides et semi-arides par les 
autorités dèpuîs l' indépendance notamment et plus 

. récemment le programme dlF Président de la République . 

Le réseau d'entités dé rech♦rche est pourtant assez dense 
avec prés de 13  établissements entre instituts 
tiniversitaires, centres et instituts nationaux de recherche. · 
Mais la mobilisation du poteritiel scientifique et technique 
reste en deçà des possibilités existantes. 

Le objectifs essentiels visent en même temps 
l 'autosuffisance des régions 'll'ides et semi-arides et leur 
intégration totale dans Je processus de développement 
économique nationale. Cett� intégration passé par 
l'exploitation des importantes ressources existantes dans 
ces zones en dehors des hydrocarbures, notamment la 
promotion de produits agricoles à forte valeur ajoutée. 

2. LES OBJECTI_FS SCIENTIFIQUES 

Les objectifs scientifiques ont trait à l 'évaluation 
régionale du climat; î'inventaire ,précis et actualisé des 
ressources naturelles, If\ surveiUance régulière des espaces, 
l'évaluation des processus d' érosion et de dégradation des 
milieux arides et sc;mi-arides, la détermination des 
potentialités du milieu, la caractérisation des états de 
surfaces 'par le ,biais des techniques spatiales, le· 
développement des méthodes de 'traitement, d'analyse du 
milieu aride et semi-aridi,, I '  utili,;ation de nouveaux· 
système� d'observation spatial de la,terre, la C0'1Stitution 
de bases de données structurées, la valorisation et la 

. multiplication des espèces végétales sahariennes. 

3. PROGRAMME DE RECHERCHE 

Les résultats attendus d'un tel programme sont : 

- La fédération du1t11�i;ositif nationàl de recherche sur 
les régions arides et semiCarides autour d'une démarche 

· -\.,: ' 
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cohérente résolument orientée � les llutils de suivi, de 
diagnostic et de gestion modernes et surtout efficaces poµr 
la comprehension des phénomènes de la désertificati�n. 

� La traduction des travaux de, recherche par des 
orientations judicieuses d'àn)énagemènt 

Son champ d'action co11vre les aites �1atifs 'à : ' · 
...,;. hi politiqiie et stratégie de dévefuppementtles régions 

arides et semi-arides, 
- l' inventaire et gestion',des ressources natu_relles des 

regions arides et semi0arides. 
· ,- l ' analyse qualitative et  quantitative des ressources 

animales et végétales dans: les régions arid_es et 
semi�arides. 1 
· - l' analyse et la sunteillanèe dé 1' activité éolienne. 
� la veille météorologique et climatique. , . 
- les causes et mécanismes de dégradation. des milieux 

physiques arides et semi-arides.• 
-l'ùtilisation des systèmes d'information géographique 

SJ.G. 
. . · 

• • • 1 •• • 
• \ ' 

- les actions de lutte contre hi desèrtifi�n 
. ..,;;. l'implication 'des él!trgie.s renouvelables dans la 

preservation et l'aménagement des écosystèmes dans les 
zones arides et semis arides. · ' 

4. LES MESURES - INSTITUTIONNELLES 
ET ORGAN,ISATIONNELLES 

Il y a liea au préalable de · rondre effective le 
fonctionnement.du centre, de rech,;,rchè scie!ttifique et 
technique en regioris arides et de � en place un reseaù · 

' 1)8tional de suivi' et de surveillance continue à long terme 
connecté aux réseaux in\Cmationau,t nl)liunment AFRI 
CAGIS et AFRICAETS. 

5. DÉVELOPPEMEl'.(T 
HUMAJNES 

DES · RESSOURCES ' 

Les exigences humaines c( matériellès d;' un _programme 
de cette envergUre sljjiposerif un renfol'!:ement itnportant du· 
potentiel scientifique �t technique actuèl. . . 

Il y a lieu de . doubler l 'effectif actuel de chercheurs 
permanent , qu� s'élève à 40 chercheurs. Quant au nombre 
de chercheurs à temps .partiel il doit attci�dre le nombre de 
361 en l'·li1i' 2002. · · · 

' 
,TRANSP.ORTS 

1 .  OBJECTIFS SOCIO-ECONOMIQUES 

Cons'idéré comme le poumon de toutè économiil 
moderne, ie secteur ·des ·transports.en Algérie reste très en 

· deçà des nonnes généralement admises aussi bien dans les 
. dOl!laines d .es équipom.cnts et in!rastriJCtures que dans Îè 
domaine de l 'aà:omp�ssemellt;ÎIOS!!IIIÎSSÏ\)DS ,de l!Cl'Vicô 
public el de , ·  soutien au • folft:tionnement · i:t ' au 

· .développement de l 'économie natillllllfe: · 

Parmi les autres faiblesses, i! y a lieu de noter, la 
vétusté, voire la précarité de ses éqùipements et 
infrastructures, la faiblesse de son réseau de fortnàtion et de 
l 'absence de structurés de recherche orientées vers la ·  
satisfaction des besoins prioritaires et fondamentaux· du 
secteur. 

' ' 

Les innombrables 'actions projetées d�ns le cadre de la 
stralégie de développement à moyen terme tendent à 
dépasser cette situation de fait. 

Les· objectifs quantifi_ables définis concernent le 
renouvellement et l ' accroissement du parc national de 

. véhicules à l ' horizon 2000 soit 3000 véhicules/an, et le. : 
tayx de C\!Uverture du commerce extérieur de I 'ordre·<le 50%· 

. pilr . l'utilisation des ·ùpaèités nationales de transporr 
maritime. 

2. OBJECTIFS SCIENTIFIQUES 

Les· axes et domaines de recherche pris en charge par 
l 'Offi<;e National de Météorologie · et l ' Institut 
d'hydrornétéorologie et de formation ne concernent que là ·. 
recherche en màtièn:. de prévisions météorol�iques ·et 
d'études climatologiques. 

D'autres axes concernant les problèmes 'liés à la 
protection de l ' environnement en général et aux 
phénomènes liés aux infrastructures portuaires en 
particulier, sont abordés dans les différents programmes 
nationaux de recherche. · 

·Le secteur des transports doit développer des activités dé 
recherche scientifique et dé développement tectmologique, 
telati.ves aux moyens de transports, à la conception 
d'ouvrages et d' infrastructures spécialisées, au marketing et 
à l 'économie des transports .  

3 .  PROGRAMME DE RECHERCHE 

, Le programme de recherche pour le secte.ur des transpo,15 . • 
reste à élaborer dans un cadre intersectoriel. 

Un certain nombre d '·axes de recherche sont prevus dans 
le cadre du programme quinquennal et concernent les 
transports 'urbains, , les transports terrestres routiers et 
ferroviaires, les transports maritimes, le transpori aérien, 
les systèmes de signalisation et de télécommunication, la 

· ·messagerie élec!ronique, le réseau de communications, la 
gestion centralisée du trafic de marchandi&ès, l '  architeenire 
navale, la métallurgie en rapport avec la réalualion· 
d 'équipements de transports, l 'hydrodynamiqw: ·�1 la 
mécanique dès structures, le développement des techniques 
et l ' élaboration des matériaux spécifiques, l'utilisation de 
l 'énergie solaire en radionavigation, le contrôle non 
destructif et la calibration des équipements, l '  expfoitation 
aéronautique. · · 

Le programme de r:èchcrches thé�logiques ooncei;ne la• 
· prevision du temps, la recherche en physique et chimie ·de -· 
l'aimosphère, la recherche en agrométéorologie. 
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4. MESURES . INS-TITUTlONNELLES ET ·oRGA.NISATIONNÊLLES ·. 
. . 

- . • . • . ,J . 

La mise en place. �pénllive d;un orpnc. '41 promotion 
et de coordin,tion des !!étivilé,i de recherche soicntifique et 
dé développement technologique et d'une structure 
d'extcutioil de la �herche du type EPST est essentielle 
pQUr i' avenir du développement des tnmspons en· Àlïérie, 

• " ' • f 
·

' ' 

:5. DEVELOPPEMENT DES RESSOURCES 
HUMAIN2S · · ·  

Pratiqwement inexistànt actuellement, le potentiel 
• . humain. pouvant. prendre .· en ch!lrge les ai:,tiv!tés de _ 
· . recherche coneemanr lti différents domaines dt tnlÎlsport 
est à. identifier, localiser et mobilis.er. à travers 
l'élaboratiQII d;un programme·national de.reché�he dans le 
,domaine <les transports et l 'iderttificàtiort de· projets cibli!s 
· tels. la c!)llception et la. fabrication dè prolOt)'pe dans- les 
· dcmiaines. de I' alltomobil�. de l'ffiÔltique, la é0115triiction · · navalé. L •�ffèeiif dè chèrè�rs à plein tëriips prévu pour 
Ji mise-' en oeuvre du programme de recherchc!s li� à ce 
secœùr doit coniudttê. · tine . progression ré gui�-jusqu'à 

· t'horizoo 2002. Estimé l 29 chercheurs en 199s7, il devra 
doubler à l'éch6ance de l'Jn 2()02; Pour ée qui est.de • 
r effectif de ch'Creheurs 'à tempS ptlrtiel, il est nâ:essàite . de 
m�lisèr le potentiel �niain existani au . niveau -des 
diff6rents secte11n. Cet effectif ch:vra ette port� à 4,:l 

. . personnes dés l'i111née 1998 èt' suivre u,llé évolution 
croissante annuelle pour atteindre' li, .chiffre de t 56 
chercheurs en I' lll! 2002. · · 

SCIENCES:�SOCIALES ÈT HUMA-INES 
CULTURE . ET COMMUNICATION · 

· 1 .  OBJECTIFS SOCIO-ECONOMIQUES 
' Touie soéî6té ctnih11tt des mutations . Silr les: plens . 
. politique, économique et soeial .. Ces mutations inill)ites 
· par différents facteurs, sont plus ou moins-rapides selon 
le iilvëau· eiTétat dé dév�loppen1ent de ta soèiété, et 
i,roduisinit dos boule:vêrsetntnts, lesquels �.'ils ne sont pas 
pr�alablement àppréhendés et analysés, peuvènt -ftre à 
l'origine de dysfonctioll/lements et dé malaises, C'est dit"e 

Timportance de: l'arlalyse de la société' dans tous les .
. dotn11incs èt à" ious les niveaux (institùtlons,' groupet, 
individus) poûr dœclèr, analyser et œnnaîlrè les syshs, 

[, normés , valeurs et phéno�nes qui la r6gissent. . . . 
' 

. 
La. ,connaissance dès . phénontènes . de la sC!ci&t doit 

_condjtionner _toute int�r'fenti<in ou vôl(!Pté , -df. 
· transformation· soci,ale afin� (je donner le maximum de 
' chance èi� r,éussite aµx pro_;éts sociaux.e��oiio111iq� à 
· travers le choix de la période et liu lieu dé .. leur 
: implantaJion, l;i _ cohéren�e dans · le COiltenli' de leur 
· 'progtam!JIC ou objectifs et l' étuct. d,e I' orgaiùsation des 
:' i.nlti� et des �h!,tions entre les persdnnels Qlii les 

gèrent. · · · 

�iifln les recheli!lJie!l>. menée& sur la société devraient. 
per:mettre.d'évi� à cellecei des crises graves ou du moins 
atténuer les. effets. qu'tl(es provoquent. L'équilibre, la 
stabilité et la prospérité sont donc )es principau� objectifs 
pom-suivis par fa rcchercpe dans le domaine des sciences 
.sociales et humaines. 

t .  ;, J)°:J;'-

2. OBJECTIFS · St�ENTiîlQUES 
• Les objeqtifs scientifiques de recherche ont .été élaborés 

en· tenant compte de rétat actuel de développement dl' la 
recherche dans le domaine, des mutations rapidès q� 
connait notre $0èiété et enfür des moyens disponibles ou à 
mobiliser pour leur mise en oeuwre. Les prpt,lématiques de 
recherche .. dans ce•. programme sont subdivisées en . 
4Gmaines, les quels sont listés ci-desso11s. · 

3: PROGRAMMES DE RECHERCHE ·. ' 
Histoire, ,préhisi,oire, archéolo11ie _: Cette 

recherche· portera sur .le� sourc,.s. et méthodologie 
hiJtoriques' pour· doter les' chercheurs d'outils et. de 
mélhooes d' investiga!.ion à même d'aboutir à une approche 
moderne et scientifique de l'histoire; l'archéologie en 
termes d'in:vonlaire, do fouilles, de conservation et de 
valorisation du patrimoine:archéologique et monumental ; 

, la ·prébiSMlire ; l'histoire universelle pour étudier et 
s'inspircr 'dc modèles d'organisations et d'institµtions de 
pays a�nt produit. un impact ·�ur l'histoire universelle et . 
étudier tgalement les ·prpg�s réalisés sur les plans 
scicnt.ifiqucs et technlq�s ; l'identité e� culture en tenant 
compte du fonds berbère-, des apports arabo-musulmans et . 
de la culture contem!'oraine; les grandes périodes dé 
l'histoire de l'  AlgErie, dont l 'antiquité, l.a période 
médiévale, Otto.malle et coloniale; le mouvement national; 
la guerré· de libér11.tüm nationale et enfin l'Algérie 
indépcm4u,te. 

L .. c lll!lÏOIJ&le. :  Ce domaine concerne d'abord le 
fonqtion'nement mStne de toute recherche sur. la langue 
Ütionale, à savoir la linguistique arabe et ce, à travers la 
prise en ·charge;' des ,axes de 'recherche .concernant 
respecti:vement I 'éfude approfondie des schèmes génénlîeun 

· de l'arabe selon la thdorie néo-khalilienoe, l'induction et 
l'Bllalyse comparatiye des contenus_ possibles .et fréquents 
gramm11ticl!UX et �étIQoh>&.Î'lues impliqués réellement pat 
les se.hèmes, 1'611'1loratÎ<f.l!l. d'un man.uel de linguistique 
arabe néo-Rhaliliimne pour l'enseignement sµpérie�r et 
onfin l'étude comparative et évaluative des modèle, 
Unguistique's occidenta11x·. actu_els et le modèle 
n6o-khalilien. Cette,roèherche portera également sur la 

· le_xicographie ai-� . .poµr; l'étude dc� .. termes teclmiques 
_ -arabes .et du vocabulaire non technique utiiisés 
act1,1elleme11t dans,.les,cycl11& •de l'enSBignemént,et de la 

. formation; la didaoliq11e .de l'arabe -afin d'optimiser le 
teildement de•l'eQWf0emem de l'arabe-à tous lcis niveaux 

, et ce, grlce à uno,6v�n de son ensiciinement pour ce· 
qui conc�rae, notamillont;,J'ençacfrement, les moyC1JS 

, pédàgogiques · et ll:lllr:1néthodes d 'enseignement, 
l'exploitation d� la._ t�lléP-khalilierine et des théories 



' 
' ' ' - , ;_ ' ., ' ' didactiques modernes_ dillll l'en9'11Minen1 ·de. l'.àrabe 

(�wrie de la comp6tence oo,hlù� Ms.). La �isalioirdu 
l™or de langue 1arabe . tlp� · �i jJffllii- les -objectifs à 
atteindre pou�_la con_sûtulion d'une bànque de donMea 
textuelles autorisée à .partir de laqùolle pourrQnt aire 
élaboi6s plusieurs types clc lllthjitea fit aultes prQ<hlits, 
don! la réalisation <!'un i!ll\l dt •re , <1pûquc d� 
documents 111'1\bes imprinl&; i. il-li� automatique de 
la langue arabe poÎlt diff6rentts llppllcillioll• (m:llen;he, 

. 11:aduction aÙtomati�, appren�uâp � la 1-ngu� arabe 
etc.). Bnfin lès deux demiets-1ujeil de recherche li6s 'à la 
langue nànonale concetnent la: cc,mmunication-par.,_ qui 

- s'articule autour iles air.a relatifs -� la pholl6tiq11e 
- acoustique et physiologique tê l' 11tabe, le i:raitement 

automatique · .de la_ par11le en' uabe d'une part, et la 
pathologie du�• d'aUU!tpart. 

Popuiatlon �t · soc14ti : La recherche dans ce 
domaine doit concerner les esp,ate, url!ain et rural pour 
étudier leurs l!'\'olulions èt te11dancw,J'ocoupàtion de ces 
aspaces ainsi 111111 la viê dea j>opulati11111; la famille, en 
termes de structures, 6vllludo111, ellffll)GWlles 111 liellt; les, , ' 1 ' . ,· ' . . 

.mouvements :de po�làdo111 . l travm- l '6tude des 
migrati<1ns - internes · et .exteiaiè11 ainsi qiie· l'analyse 
$<1clo-d6mographique; - l'emploi et u; - à. partir - dlls ues 

· co�ant la protection �oeiale; le sy�ttie national de 
-'5kurit6 sociale, la stàbilit6 et la-nrobililli profe11siollnlllle , 
les activit6s informelles, l'emploi f�II et le �m.; 
_ la mobilitt s�iale poür �11.!dier la ronnalion ct_ l 'l!volapon 
!les-c:atégo� soçio-professiorin,lles, Ill· Q'!Obilit6 SQCiale 
èt le syst�me scolaire, leâ pMnonienet œ jnarginalisalion 

_ et de déclassem�nt ; la formaliotl ,et le·lilllllllt d'{litea a� 
niveau national et locàl; 11111 .SA'veit's 'Ot· 1avoir•filrè 1)Ui 
1'articulent wtour des llt& tctlillifs au 1i.w ci� de' :  
lrl!nsmissions des savoin Dt dts savolr•fairettiaéfuiollllCI& 
ainsi qli'aux, savoirs et pl'!lti�migieuses, · 

4. DEVELOPPEMEN'I' -._ DJs: lUtsSot,ttêts 
. HUMAINES. 

- • •  

Compte tenu du nombre impottant et de la diversitii ·oca 
problmtatiques de rechèrche li6es-aui< �encès sociales et_ 
humaines, · ia mobiilsatlon · d'tUi .111têttif élevé cle . 
chercheurs est 11&:essaire. C'est aitûi '<!•-� hombre de 243 . · 
chercheurs permanents doit Stre 11tlei11t l r6cll4nce.2002. 
En outre, il convient _ dl! · mobllitet. à partir des 
établissements _de 'formatibn •sllpbleùre ci èntlt6s de 
�cherche, t . 550 c:llercheuri à temps partiel pour les 
impliquer dans la,�e en ocU\!re � &clivill!s de niel)crçhe 

· dans ce domai11e. su!',la 
-
� .a,""""' d«ir\ii.� •les 

progremJJies. 
' . . 

. . . 

,.; ,._ 

· SCIENCES J'Ôfifb,\;MIN'l'ALÎS - · · ·�,, 

1 .  OBJECTIFS SOC1-0•f;C0kt)MIQUSS -ET 
SCIENTIFlQUES 

, - -

La recherche en science•. ,..,.lll\etltlles concef!I& � 
_ domaines de$--�

-
•
-
th6matiql*.I &IIIJtlqu

_
e e 
_ _ 

••
_ 
chlmî c
_
fw 

_
_ - �;ie.,,, , 3Clenœs 

de la nature, sc:ienou_de lailitl-Wtlt�. . - - . __ -

2 Jo••-
24 ao&t 1"8 · 

- . Cette r'échèrche est en gén!ral du type rechcn:be . 
fondàmontale quoique, _dans certains cas, des iravaux 
rev,1er11 le cat:hct de'recherche appliquée. Elle est �; 
principalement au sein des laboratoires · de rechdrch� -
ilnîversitairt:. 

Les sciences Jondamèntales ·constituent un 616ment 
es&e111141 de la riicborche scientifique nationale par !al 
contribution à la formation de formateurs et de chen:heun 
et son .apport à la maîtrise et le d6veloppomentdes olltils. 
teehnologi_(!QCS modernes, ainsi qu'à la compréhension et 
l'illterprétatiOII des phénomènes physiques. 

2. PROGRAMMli " DE RECHERCHE 

La programmation actuelle de la rechc,t;he en sciC1)ces 
fondjuœntales du type ,boJtom-up. regroupe environ .îoso 
ul!iversitaires autour de lhànes de recllerche relevant. des 
matflâlialiq11Ç awliqu6es et industrielles 

1
Giiraûeliques; 

1111alyso des doll'll6es, logiciel de simulation, recherche -
op6raqonnelk etc.). des .sciences physiqllèS (mat6riaux, 
·laR!r$, etc.),. des sciences biologiques et des science.- de la ·  
terre. • : . -11 

Un gra_nd nombre de ce·s champs d'inveJtigll$ions 
stjenûJiques ostprir en compte dans un grand 11ombre de 
pavgrammes nationaux de_ recher� issus des asaiees de la 
recherche de Juin· t 99S. Les domaines de rechetche 
sp6cifiques IWK sciences fondamentales ont fait l'objet de 
prog!'.amme n_ational da recherche en - sciences 
fondamentalèi .. 

Le projet de programme _ de rechercbe _ en aciontes; 
fondamentale es_t structuré en cinq ôon,aines: 'Phy&iqlle, 
Cliimie, Mathématiques, Scien�-ile la terre , Scie� de 
la vie., 

� �,domaiqca ae subdivisent e� uea et � ·  
· œ�. --. · ·  

. � . . 

Le programme de recherche en sci,eoçes fondamcnlal•• 
fera l'objet d'un ex,amen et d'une adoption au coutaat de 
l' annt,el 997/98. 

-

3. DEVELOPPEMENT . DES RESSOUllèES . 
BUMA�NES 

-, • 'La j>riJe. ell c"-1-ae des travau, ile reeherclle--�.
fQndlDlle�iiD; dlJi-ant le qtrinquellnal 1998-2002 114,i ulia 
la mobilisation de tout. le potentiel humaia· éxistalit daiil-
l'mse!llble des 6tablissements d'enseignement et de 
formation sup6rieln. C& potentiel en acllÎeH�t Cltim6 
à 823. . _ 

L'effectif de c:hèn:heurs nécessaires l l'exécucion • jlrk 
de 900 projels d6finisüns le cadre du prc,jBt de !Jluf.&;.A. 
nattonal. est de l'ordre de 3000 cbercbel!rs. 
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4 .  MESURES O RGANISATIONNELLES ET 
INSTITUTIONNELLES 

La première mesure nécessaire à la promotion de la 
recherche au sein des établissements universitaires qui 
abritent l 'essentiel des investigations scientifiques en 
sciences fondamentales reste la consécration du statut et de 
l'autonomie de gestion du laboratoire universitaire. En vue 
de l'optimisation des moyens humains et matériels un 
certains nombre de mesures sont à prendre, notamment la 
réorganisation de la post graduation, en vue de 
l'amélioration de la recherche formation et la révision de la 
procédure d'équivalence en cours. Par ailleurs, il y a lieu 
de doter les laboratoires de recherche en équipements 
d'expérimentation, d 'analyse physico-chimique et de 
soutien aux activités de recherche. 

ENERGIE ET TECHNIQUES NUCLEAIRES 

I .  OBJECTIFS SOCIO-ECONOMIQUES 

Durant la dernière décennie l'Algérie a accédé au savoir 
nucléaire à travers la formation d'un potentiel humain et 
l'acquisition d'installations et d'équipements importants. 
Aujourd'hui, avec l'adhésion de notre pays au Traité de 
Non-Prolifération des armes nucléaires et la signature de 
!'Accord de garanties généralisées, il devient impératif de 
renforcer et de rentabiliser les capacités déjà existantes, 
tant matérielles qu'humaines, au profit d'objectifs . 
socio-économiques. En effet, l'application des techniques 
nucléaires couvre aujourd'hui une gamme très large de 
domaines d'activité, et contribue de façon décisive à la 
solution de problèmes économiques et sociaux. Grâce aux 
techniques nucléaires, des progrès considérables ont été 
réalisés par certains pays dans des secteurs aussi vitaux que 
la santé, l'industrie, l'hydraulique et l'agriculture. 

On cite. à titre d'exemple les techniques nucléaires 
appliquées à la médecine, aux ressources en eau, à la 
conservation de produits agro-alimentaires et à 
l'augmentation de rendements agricoles, à l'analyse des 
matériaux, au contrôle qualité dans l'industrie. 

Par conséquent, la préoccupation de l'intégration des 
activités nucléaires doit prévaloir au niveau des 
programmes de développement de chaque secteur. De 
même, la situation actuelle qui se caractérise par un 
cloisonnement. doit évoluer vers une politique nationale 
de promotion des techniques nucléaires dans le secteur 
socio-économique et ce, par la mise .en oeuvre d'une 
approche intersectorielle. Ainsi, les résultats feront l'objet 
d'un transfert vers les utilisateurs. 

En outre, eu égard aux prévisions d'épuisement des 
ressources conventionnelles annoncées par les experts, il 
est important de préparer dès maintenant les bases 
fondamentales et les outils de maîtrise pour la mise en 
oeuvre d'un programme de production de l'électricité 
d'origine nucléaire. 

Enfin, les mesures qui seront prises à terme doivent 
tendre d'une part à répondre aux besoins nationaux en 
matière de production de radio-isotopes et de produits 
radio-pharmaceutiques pour lesquels l'Algérie consacre une 
certaine enveloppe annuelle conséquente en devises fortes 
et d'autre part à assurer le fonctionnement des installations 
pour répondre aux objectifs pour lesquelles elles ont été 
construites : formation de spécialistes dans le domaine 
nucléaire, maîtrise technologique, développement des 
techniques analytiques, etc . . .  Au vu de toutes ces 
retombées directes sur le secteur socio-économique, les 
techniques nucléaires devront occuper une place privilégiée 

. dans la politique de recherche-développement de notre pays. 

2. OBJECTIFS SCIENTIFIQUES 

La réalisation des objectifs socio-économiques nécessite 
l a  mise en oeuvre d 'un programme de 
recherche-développement inhérent aux domaines des 
matières premières nucléaires, des technologies nucléaires 
et des applications nucléaires. 

En somme, ces grands domaines regroupent l'ensemble 
des activités nucléaires à savoir la recherche et 
l'exploitation de gisements de matières premières 
nucléaires, la valorisation et la purification des matières 
premières nucléaires, la fabrication de combustibles et de 
matériaux spéciaux, la maîtrise des technologies et de 
l'exploitation des" réacteurs et autres installations 
nucléaires, la sOreté, l'environnement, la radioprotection et 
la réglementation nucléaire, la gestion des déchets 
radioactifs, la physique et les applications des techniques 
nucléaires, la production et le développement des 
applications des radio-isotopes et enfin la physique 
médicale. La programmation de ces activités doit tenir 
compte des capacités qui existent dans les structures de 
recherche mais aussi de ce1les qui se trouvent hors entités 
de recherche (établissements d:enseignement et de 
formation supérieurs, instituts de recherche, hôpitaux, 
entreprises, . . .  ) de sorte à optimiser les efforts à déployer 
dans le domaine des sciences et des technologies nucléaires 
et à faire prendre en charge les applications nucléaires par 
les utilisateurs eux- mêmes. 

3. PROGRAMME DE 
DEVELOPPEMENT 

RECHERCHE 

Il  est important de rappeler que les activités nucléaires 
ont fait' l'objet d'un premier programme de 
recherche-développement élaboré en Mai 198 1  par un 
comité interministériel installé à cet effet. Un second 
programme de recherche-développement a été mis au point 
en 1985 par le Commissariat aux Energies Nouvelles. Le 
programme en cours, élaboré dans le cadre des perspectives 
de la recherche scientifique à !  'horizon 2005 et adopté lors 
des assises de juin 1995, organise les activités nucléaires 
en fonction des étapes du cycle du combustible. Ainsi, il 
s'articule autour des domaines suivants: 
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Matières prem1eres nucléaires : Au plan de la 
recherche de gisements, l'expérience acquise ouvre des 
perspectives nouvelles en matière d'optimisation de la 
méthodologie de recherche et ce, en mettant en oeuvre .de 
nouvelles techniques d'investigation tels q1,1e les levés 
aérogéophysiques, la télédétection et les méthodes 
indirectes d'investigation. 

Au plan de l'évaluation et de l'exploitation des 
gisements d'uranium, les travaux doivent se poursuivre 
afin de compléter les évaluations déjà faites et procéder par 
là même à des études technico--économiques, au démarrage 
et à l'exploitation de minerai d'uranium, afin de répondre 
aux besoins qui seront exprimés par une unité pilote de 
traitement d'uranium. En effet, dans le cadre de la mise en 
place d'un programme de valorisation des' matériaux 
nucléaires. il est nécessaire de lancer l'exploitation de 
gisement, car un développement sOr et durablè du secteur 
nucléaire passe impérativement par la maîtrise de la· 
technologie de production du concentré ,d'uranium· 
nécessaire à la fabrication du combustible nucléaire. 
L'installation pilote proposée permettra d'ahorder et de 
maîtriser les aspects de pilotage, de fomiàtion et de 

1 pro?uction du concentré d'uranium. 

Une expérience a été acquise à l'échelle de .laboratoire 
dans le domaine de la valorisation et de la p�mfication de 
matières premières nucléaires à partir de $0urces non 
conventionnelles (phosphates, acides phosphoriques, etc.). 
Les résultats obtenus doivent aboutir à la ré!llis,ation d'une 
unité pilote. Parallèlement au développ�ment de ce 
matériali de base qu'est l'uranium, le programme d'activité 
doit être élargi à d'autres matériaux susceptibles d'ê.tre 
utilisés dans les activités nucléaires (�irconium,.
magnésium, thorium, etc . . .  ). 

Technologie et explo itation des riacteurs 
D'importants efforts d)nvestissement ont été;jlqnsentis par 
l'Etat pour l'acquisition. de deux (02) réacteiu;s nucléaires 
NUR ( 1  MW) et ES SALAM .( 1 5  fv;!W), il s'agit de 
préciser le programme d'exploitation et les._c11pacités de 
chacune des installations à répondre à la demande 
nationale. en vue de résoudre un certain nombre de 
p�oblèmes que rencontrent l'industri� la santé, 
l'agriculture et l'hydraulique . Une attentioq':particulière 
doit être accordée au réacteur ES SALAM .dont l'une des 
missions est de produire .des radio-isotopes pour la 
médecine et l'industrie avec une capacité miDimale égale 
au moins au besoin du marché national. 

Des efforts de recherche sont à développer aussi autour 
d'un projet central constituant la, force motrice autour de 
laquelle doivent s'articuler les différentes activités 
nucléaires. Il s'agit du programme qui consiste à étudier, à 
concevoir et à réaliser un réacti,ur de 2 à 4 Mwatts. 

Ce.programme permettra de développer et d'exploiter les 
outils informatiques et les codes de calcul nécessaires à la 
conception de bloc.s de réacteurs énergétiques,'des organes 
et des systèmes de circuit primaire et de l'insbcumentation 

destinée au contrôle, à la commande, à la surveillance et à 
la mesure des processus de conversion et/ou de 
transformation énergétique. 

Ce programme permettra aussi aux équipes algériennes 
une maîtrise de la technologie des réacteurs et dans une 
perspective à long terme d'assurer une expertise certaine et 
une participation effective à la mise en oeuvre d'un 
programme de construction d'une centrale nucléaire de 
puissance. 

S'agissant de l'exploitation des réacteurs et des 
installations qui leurs sont associées, les capacités 
existantes ont été mises à l'épreuve puisqu'elles assurent le 
fonctionnement des deux (02) réacteurs NUR et ES 
SALAM en régime nominal de I MW et 15  MW. A 
l'avenir, le programme doit permettre la constitution d'un 
foyer d'expertise en matière d'opérations, d'utilisation et de 
maintenance des installations nucléaires ainsi que de • 
l'assurance qualité en matière de technologie nucléaire. 

Environnement et sûreté : Cette activité n'a pris 
un réel essor qu'après la réalisation et la mise en opération 
des deux (02) réacteurs NUR et ES SALAM. Un autre 
facteur prépondérant, qui a contribué à son développement, 
est l'accident nucléaire de Tchernobyl, qui a montré que 
l'Algérie n'est pas à l'abri des conséquences radiologiques 
d'un tel type d'accident. 

A ce jour, les efforts ont porté essentiellement sur 
l'acquisition et la mise en place d'infrastructures et 
d'équipements et la formation d'un personnel qualifié. Le 
programme de recherche-développement pour le� années à 
venir porte sur le renforcement des capacités d'analyse de 
sûreté des réacteurs de recherche par le développement et la 
maîtrise des techniques d'analyse d'accident, ainsi que 
l'évaluation du terme source des réacteurs NUR et ES 
SALAM. 

Par aill".urs, il y a nécessité d'établir un programm� de 
surveillance radiologique des sites nucléaires de Draria et de 
Aïn Oussara, et de mettre en place un réseau de 
surveillance radiologique de l'environnement à l'échelle du 
territoire national. Pour le volet études d'impact 
radiologique des installat ions nucléaires sur 
l'environnement, il s'avère nécessaire de réévaluer les 
risques radiologiques encourus par les sites de Draria et de 
Aïn oussara qui aura pour conséquence la mise en place des 
plans d'urgence opérationnels des deux (02) réacteurs (plan 
ORSEC et RADORSEC). 

Radioprotection et réglementation : Cette 
activité couvre les programmes de recherche .de dosimétrie 
externe, cle dosimétrie interne, de métrologie, de 
réglementation et de radioprotection opérationnelle. Ces 
programmes de recherche-développement portent 

. essentiellement sur le développement des méthodes et 
techniques de dosimé.trie des rayonnements 
électromagnétiques à des fins de protection des personnels 
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exposés à ces rayonnements, de dosimétrie des neutrons en 
vue de la prise en charge des personnels travaillant dans et 
autour des installations nucléaires, de dosimétrie alpha et 
mesure du radon à des fins de dosimétrie interne et externe, 
de dosimétrie des habitations ainsj que la prévision des 
séismes et enfin le développement des' techniques . 
d'analyses radiotoxicologiques, couramment utilisés en 
Algérie à des fins de dosimétrie interne. 

En· matière de réglementation, le programme 'vise d'une 
part la révision des textes existants à la lumière des 
nouvelles normes internationales et d'autre part, 
l'élaboration de nouveaux textes relatifs à la protection 
radiologique des travailleurs, du public et de 
l'environnement. 

Gest ion des déchets radioactifs : Dans ce 
domaine, le programme d'activité est identifié à partir des 
besoins actuels et à venir en matière de déchets radioactifs 
générés par les secteurs de la santé, l'industrie et PW: les 
centres de recherche. A cet effet, le programme de 

· recherche-développement porte essentiellement sur la 
maîtrise de l'ensemble des techniques et procédés liés au 
conditionnement des déchets solides et au traitement des 
effluents liquides et gazeux. 

Physique et applications nucléaires : La 
physique et les applications nucléaires couvrent une 
gamme très large de domaines d'activités et contribuent à 
la solution de beaucoup de i,roblèmes économiques et · 

- sociaux. Le programme de recherche-développement 
ci-après présenté, pone sur la production et l'application 
des radio-isotopes et sur la physique et les_ techniques 
nucléaires. 

Concernant les. radio-isotopes, leurs utilisations _dans le 
domaine nucléaire constituent un outil _fondamental (jans le 
diagnostic et la thérapie. La mise à disposition de produits 
radiopharmaceutiques nécessaires aux services de médecine 
nucléaire constitue une priorité nationale. Le véritable défi 
consiste en la maîtrise de toutes les étapes de production et 
de contrôle qualité des radio-isotopes et de produits 
radio-pharmaceutiques tout en diversifiant leurs 
applicatio,:is. 

En ce, qui concerne l'application des techniques 
nucléaires, un programme de recherche-développement va 
être mené avec les secteurs de l'hydraulique et de 
l'agriculture. Il s'agit de l'utilisation des techniques 
isotopiques et des traceurs radioactifs qui s'avèrent un outil 
incontournable pour la mise en valeur et la gestion des 
ressources en eau qui nécessitent la connaissance de 
l'origine, l'âge, la quantité et le renouvellement des nappes 
souterraines. De même, les techniques d'irradiation 
peuvent être ·utilisées pour le développement du secteur 

. agro-alimentaire notamment pour l'accroissement des 
rendements et des productions agricoles, pour la sélection 
des semenèes par radiomutàgénèse, et pour la réduction des 
penes des produits agricoles dues à leurs dégradations. 

En matière de physique nucléaire, le programme de 
recherche-développement portera sur l'approfondissement 
des formalismes, méthodes et approches destinés à la 
description et à l'interprétation de données découlant de 
différents processus nucléaires. Outre, l'élaboration de 
codes et de programmes de calculs pour la résolution de 
problèmes spécifiques, les actions de recherche prévoient 
d'exploiter la démarche associant modélisation et 
simulation des processus physiques qui constitue la 
troisième voie aux côtés de la théorie et de l'exploitation . 

Enfin, auprès des équipements lourds et des installations 
nucléaires qui sont l'accélérateur d'électrons Van Der Graaf, 
le générateur de neutrons et l'implanteur d'ions, de 
multiples techniques nucléaires de microanalyse, de 
caractérisation et d'investigation fine de la matière 
condensée ont été développées (Spectroscopie Mossbauer, 
!'Annihilation de position, l'XRF, la PIXE, la RBS, 
etc . . .  ). Il s'agit à l'avenir de faire valoriser ces techniques 
en répondant aux besoins des secteurs utilisateurs 
(métallurgie, environnement, biologie, géologie, sciences 
matériaux, électronique, etc.). 

Physique médicale Dans ce domaine, le 
programme de recherche porte sur le développement de 
méthodes, techniques et modèles de physique radiologique 
appliqués à la thérapie, sur le développement de méthodes 
numériques et expérimentales appliquées au diagnostic 
médical et sur le développement des techniques et des 
procédés en biologie et biophysique des rayonnements à 
des fins de dosimétrie biologique. 

Si à ce jour, des efforts ont été consentis dans la 
formation de physiciens pour les hôpitaux et de 
chercheûrs, il s'agira dans les années prochaines de soutenir 
cet effort et de considérer l'aspect programme de 
recherche-développement en étroite collaboration avec les 
secteurs utilisate<Jrs notamment les services de médecine 
nucléaire et de radiothérapie se trouvant au niveau des 
centres hospitalo-universitaires. 

4. MESURES INSTITUTIONNELLES ET 
ORGANISATIONNELLES 

Au vu du programme de recherche-développement, 
présenté ci-dessus, il est impérativement nécessaire, au 
plan organisationnèl, d'agencer les activités dans une 
organisation qui puisse assurer une efficacité aux décisions 
à prendre dans le domaine. A ce titre, et en concordance 
avec le schéma qui consiste à regrouper l'essentiel des 
activités nucléair_es en cours sur les trois (03) pôles 
scientifiques de Aïn Oussara, Draria et Frantz Fanon, il 
devient extrêmement important de procéder à la mise en 
place du Commissariat à !'Energie Atomique, chargé de la 
promotion des activités nucléaires ainsi que de la 
coordination, l'harmonisation et· l'exécution des 
programmes de nature à atteindre les objectifs définis pour 
le programme nucléaire. 
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. Dans le.cadre de cette in�titu.tion, èt au 6/1: et à mesure: 
que le prç,gràritme nucléaire se concrétise, n�!Blllment par 
la mise en placè d'installatiops nµcléaires · � puissance . 

. ',, . . .,!. • 
mettant en Jeux des équipements lourds et des quant)tés de 

.. matières nuc\éai� importants, il y a lièu � �c6�r Ua 

. misç en pla.ce d'orp� r�glementaire, de 1:"!loprt,u,ctlon 
et dé CO!llpi.bilité de conerôle des matières �-��aires .. 

. . 
. 

Ê�fin, v�, l<f� o!>Jectifs assignés au ��nsfert des 
techn1ques nucléaires vers. les secteurs utilisàteurs, il est 
important de défi!lir une forme d'organisati� (�rvices de 
prestation, bµreau d'étude, ... )·et ce, afin de süstinguer, sur · 
les plans orgal)isationncls et moyens à met�., en oeuvre, 

, les aspects de rècherche-développement, de prestatiori.-Oe 
service et d;assistance technique. 

. 5. DEVELOPPEMENT DES RESSOURC:ES 
HUMAINES · 

J,.e potentiel scientifique humain dans le domaine 
mlcl6alre · est constitu6 de 459 chercheurs Uèmps .plein et 
au maximum· .d'une vingtaine de cherchdUrs à temps 

·. partiel,. Les 459 chercheurs sont en majorité f� par les 
enlitds de recherche elles.mêmes selon cles programmes qui 
réportdetit à leur's besoins. La réalisation des objeètifs 

. assig11és'au ·programme nuc16aire nécessite de nouvelles . 
ressources humaines. L'objectif fixé est üe doubler le 

· nombre dè chercheur à temps plein, soit 918; et ce, soit 
par recrutement"soit par la formation: Concem11nt les 
chercheurs à temps partiel, un effectif de 195 pèrsonnc;ls .' 
est à mobiliser d'ici l'anl)l\è 2802, Cet effeotif stra 

. · composé essentiellement d'enseignants 1r4vaillant dans les 
Universités et Centres Universitairès et exerceront sous 
forme d'associés ou <le contractuels notamment dans les 
projets relatifs au,c sciences et à la physique nucléaires. 

ENERGIES RENOUVELABLES 

' 
t .  OBJECTIFS SOCIO-ECONOMIQUES 

, . . •· 

Pour saisir la .portée d�s énergies reno.uvelables en 
Algérie et les enjeux 'considérables qu'elles �ous-tendent; il 
convient tout d'abord de rappeler les ressouri:es existantes 
de ces é11er1ies à savoirle gïsement solaire important qui 

· couvre 1,1ne superficie de 2.381 .745 km2 . .  avec plus de 
: 30QO he,urès .d'ensoleiUeine11t par an et 1'11,pstence d'.un 

potentiel én�étiqQe appréciable éolien et g�que. 

Par ailleurs, ces énergies soni propres, reiiouvelables, 
s'utilisent là où elles se trouvent et leur 'caractère ' 
décentr41isé convient bien à l'état éparpiJlf, des zones à 
faible · den.sité de population. En · co_nséquence, elles 
peuvent contribuer à la protection· ae l'environnement et 
être co,nsidérées .comme une alternativ.c �•avenir aux · 
énergies convèntiennellês particuli�rement �w ·1e monde 
rural qiti c:qnstitue un marché potentiel à ��e du coOt · 
prohibitif de l'acheminement par câble de l'éleètricité. 

. 

. 
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Ces énergies sont donc pour l'avenir du monde rural et 
contre son isolement, pour la santé et l'alimentation en 
eau, contre l'exode rural , pour le développement du 

. pastoralisme, contre la déforestation et pour les 
.. télécommunications. Cc qui induit la stabilisation des 

populations sur leurs lieux d'origines avec des perspectives 
· prometteuses quand à leurs conditions de vie. 

Sur le plan 6colfomique, le rllle stratégique dévolu au gaz 
naturel et au pétrole dans les finances extérieures de 
l'Algérie devait amener les planificateurs à préserver au · 

· muimum les ressources classiques par le développement 
et l'exploitation de tout le potentiel des énergies 
renouvelables. Le programrne·des énergies ronouvelables 
doit pennettre nntroduction de ces éne�gies dans le bilan. 

. . énergétique national pour .une pan de t % d'ici l'an 2050. 
C'est PQl,ll"quoi l'Algérie se doit d'accordèr les moyens 
nécèssaires pour une maî/rise totale des énergies • 
renouvelables, par la. réalisation des installations sur site, 
par l'intégration nationale des matériaux, composants et 
systmies et par ta mise en place de PME et PMI agissant 
dalls ie domaine des énergies renouvelables à même de 
créer des emplois. 

2. O•JECTIFS �CIENTIFIQUES 
· La • recherche scientifique et le développement 

technologique dans le domaine des énergies renouvelables 
doit se faire autour de programmes spécifiques ayant un 
impact direct sur lÙéalité socio-économique du pays. Les 
principaùx objectifs séiéntifiques assignés à chacun des 
programmes .,consistèn't à évaluer les gisements 
énergétiques renouvelables, à maîtriser et optimiser les 
procédés de conversion et de transformation de èes énergies 
et à développer un savoir faire nécessaire, àllant de l'étude 
jusqu'à la réalisation des installations sur site. 

3. PROGRAMME DE 
DEVELOPPEMENT 

RECHERCHE 

Le programme de recherche,développement sur les 
énergies renouvelables présenté ci-après vise l'utilisation 
rationnelle de notre patrimoine énergétique et ne concerne 
que les . énergies renouvelables potentiellement · 

! 

prometteuses du point de vue de la climatologie 
algérienne: 

Gisement é�ergétique renouvelable : Cette 
activité porte sur !'.évaluation du gisemept énergétique 
solaire, éolien, géothermique el· la connaissance du . 
potentiel en biomasse et en pétîiè hydraulique, et ce par la 

. caractérisation de �ites dans des zones potentiellement 
favorables · à l'implantation de systèmes de conversion 
d'énergies renouvelables · et l'établissement de cartes· 
énergétiques. 

Tbermique solaire : L'objectif principal vise la 
maitrise des technologïes pcITJ)ettant la conversion du 
rayonnement solaire en énergie calorifique par l'étudo et Il!, 
conception de matériaux, de · composants et de systtmes 
constituants une installation . 

. 
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Les activités de recherche-développement concerneront 
les capteurs • héliothermiques, le stockage thermique, le 
chauffage de l'eau, le dessalem�nt, la distillation, le froid 

· et la climatisation ,: le séchage;· d8!1s l'industrie et danr 
l'agro-àlimintaire; les se�s. 'l'habitat biocllniatique, lés • . · 

. centralis thermodynamiques de puissance pour la · 
,. production d'électricîté et le dessalement ; ei �nfin les · 
, applicatioas g6othermiques. 

En,rgle solaire photovèlltiaïque : .La conversion 
di�eci1i de Ténérg� so_lairp cm éJeetticité -offre des 

: _pçssibilités de recherèh�Joppeme11t très importantes. · · Les r�herches, e11visagé�, .s'artiéulent al!toÙr du 
développement d'un savoir faire et de produits pécessaires 
pour une prise en charge totale de la chaîne photovoltaïque 
en commençant par les matériaux de. base et en finissant 

. 

' par .là réalisation �è finstallation. 

Dans- ce cadre, les efforts de recherche à développer 
concernc:nt les photopiles ( élabon1tion des ml!lllriaux de 

· bl!SC, .fabricatiop dei; cellules .solaires e.t ·encapsula!ion des . 
modwles photovoltaïques), l'électronique des systèmes 
photovoltaïques, le stockage électrochimique, les , 
applications photovoltaïques et la. production de · 
l'hydfogène par voi�.solaire. 

, Énergie Eoilenne · : On distingue les épliennes 
destinées à des tins de pompage pour l'alimentation -en eau · 
et celles destinées·pour la production d'éléc.trlait6 connues 
sPus 1'  appeHatio11 d'aérng6nétateu'r'. · La 

' · recherche-développement dallS ce dom'aine vise à mettre au· 
point des logiciels de calculs aérod:ynantlqiles, mécaniques 

, et électrÎqu'es pour la cpnception , la simut11tion' �t. 
l'analyse du ·comportement des aérogénératc:ùrs et des 
éoliennes de pomp11ge ainsi. qtle la maîtrise dt leurs · 
technologi�s de fabricati1>11. De m6me qu'il est envisagé . 
d'étudler, de concevoir et.de réallser.dês syst�ines hybrides · 
éolien-photovoltaîque-9iesel avec ·un lnaxilnum de tiabilit6 
po11r leur utilisation ce qui· 1)6c11ssite un asservi�scment de 
contrôle, de régulation et dé <:omm,utation relaiivement ·. 
·automatisé. 

Energie géothermlqu� : En Algérie, l'éner,ie 
. géot�ermique· est utilisée malheureusen;ient à � jour 
seulement dans des applicati.ons thérape11tiques (eaux 
géotbermales) pour des raisPns de fal;i,lité diHnise en 
oeuvre; et ce bien que •les possibillt�d'exploitation de 
cette forme d'énergie soient C011$idéi:ablos et très divedes 
particulièrement dans le domairie des bllSSCs· e11thalpies 
comme c'esr le cas du chauffage des habitations et des 
serres agricoles. Dans ce sens, l'objectif consiste en · 

. l'exploitation à des fins énergétiques i!e · bassiil-s 
sédimentaires géotllemtiques cPnn,us et cet pat . une · 
,nailrise des technofogies des Înat6riilÙx etdispositlfs de 
conversion. En effet, vu que les eaux géotho_rinafes sont 
généralement CPrrosives et attaquent dangereusement les 
canalisations et les dispO$itifs d'échanges thermiques et de 
conversion, il apparait nécessaire d'erifreprelidre des 
recherches pe�mettant de protégèr -les matériaux 

. 

usuellement utilisés et sur des matériaux nouveaux tels 
que les plas\l'ques armés qui laissent envisager une 
·exploitation el'ficace de l'énergie géothermique. 

. �� . 

De même qn'i'l sera �trepris des travaux d'applications 
géothermiques_.à l'échelle d'expérimentation pilote portant· 
sur le chautîÎl�e des serres et des locaùx ainsi que le 
développement de la pisciculture et de l'aquaculture pour 
certaines vari�s de poissons et de plantes en eau chaude: 

: , 

Réglemeo�Uoo et normes : If s'agit d'6laborer dea 
normes de fallrication et ii.'utilisation des équipement& 
utilisant les éliergies renouvelables, des pr�ures de 
qualification" et d'hornol<?gation des composants ei 
systèmes de conversion ainsi que des proc6dures de 
qualification des sites d'implantation des installations 
énergétiques . .. oe même, qu'il faut mettre en place, une 
.réglementation spécifique à l'\ltilisation rationnelle des 
énergies. 

4. Mt!SURJ!:S · INSTITUTIONNELLES ET 
· ORGANISATIONNELLES 

La mise • en oeuvre du programme en énergies 
renouvelables n6cessite la création d'une instance 
intersectorielle d'orientation, de coordination, d'évaluation. 
et de suivi des actions de recherche entreprises au niveau 
national et ce pour assurer la continuité dans l'exécution 
des pi-ogrammes de recherche. Cette instance m�nera aussi 
une .!éflexion prospective pour pressentir les mutations 
technologiques au lieu de les subir à posteriori. 

En outre., l'activité des énergies renouvelables touche à 
une variété de ,spécialités, c'est pourquoi la mise en place 
d'un réseau. à travers les centres de recherche, les 
universités et.les entreprises publiques ou privées s'av�rent 
fodispensables pour mobiliser le plus grand nombre de 
chercheurs e� d'ingénieurs à travers des appels d'offres 
natioriaux de projets .de recherche. Plusieurs produits de 
recherche so!'t mis au point au niveau de prototypes, la 
cr6ation d'une ·entité de valorisation permettra la promotiPn 
d'un environnement technico-économique pour procéder à 
des recherches de formules associant plusieurs partenaires 
et favorisant lès échànges entre les secteurs de la recherche· 
et 'de l'industrie. Enfin, un cadre d'animation scientifique 
s'avèré opportun pour l'organisation de. manifestations 
rëgroupant des spéêiàlistes, la parution d'unè revue à 
caractère /ntemational, la publication et la diffusiPn de 
prcxeedings de manifestation, la mise. en place d'un réseau 
d'information scientifique et technique et de banques de 
données relatil's aux énergies renouvelables.' ' 
5. DEVELOPPEMENT DES . RESSOURCES 
HUMAINES'i' 

Vu l'ample� des actions de recherche projetées et outre · 
la . mobilisà'ikm des compétences existantes et 
l'idëntificatitlir des opérateurs potentiels, il est tr�s 
important de. ptoc6der à un renforcement des ressources 

. . .  

' 

. 
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humaines notamment celles de haut niveau ( 1 ère et 2ème 
post graduation), et ce, soit par une formation spécifique, 
soit par un recrutement. L'objectif visé est d'atteindre en 
2002, un effectif de 582 chercheurs composés de 200 
chercheurs à temps plein et 382 chercheurs à temps 
partiel. On remarque que le plan des ressources humaines 
favorise la mobilisation des enseignants-chercheurs dans 
les universités et des ingénieurs-chercheurs dans les 
entreprises. 

TECHNOLOGIES INDUSTRIELLES 

1 .  LES OBJECTIFS ECONOMIQUES 

L'état global du marché mondial de la fin de ce siècle est 
marqué par une forte mutation d'une économie d'échelle 
vers une économie d'envergure, caractérisée par une 
compétition intensive; un marché imprévisible, turbulent 
et segmenté; des produits et des systèmes de production 
ayant un cycle de vie de plus en plus en court; et enfin une 
valeur ajoutée générée plus par la connaissance que par la 
matière première. 

Pour s'insérer dans le marché, les entreprises nationales 
de production e.t de services sont appelées· à entamer 
immédiatement, simultanément et en continu 
l 'amélioration de la valeur de leurs produits, de leur 
système de production et de leurs services en vue d'offrir le 
meilleur rapport qualité/prix dans les. meilleurs délais. 

Pour atteindre cet objectif, qui rentre dans le cadre de 
l'action gouvernementale tendant à atteindre dès l'an 2000, 
le volume de cl.eux (2) Milliards de dollars d'exportation 
hors hydrocarbure, il s'agit d'une part, d'entreprendre un 
ensemble d'actions multidimension?�ll .. relatives au 
parachèvement du processus d'assaini5Sl'ment et de 
restructuration industrielle, à l 'organisation du marché 
libre des échanges, à la recherche des partenaires 
économiques étrangers, à l 'adaptation du cadre 
d' intervention des exportateurs aux règles et pratiques du 
commerce international, à la réhabilitation de l 'outil de 
production et d'autre part de recourir à des stratégies 
manufacturières qui assureraient plus de flexibilité, plus de 
rapidité d'.exécution, une plus grande sensibilité aux 
besoins du marché mondial el plus d'indépendance à 
l'égard des économies d'échelle. C<: deuxième volet ne 
peut se faire, que par une réorganisation des activités de 
production en tenant compte des contraintes de flexibilité, 
de rapidité, de qualité, et de sécurité imposées par les 
conditions du marché. 

2. LES OBJECTIFS SCIENTIFIQUES 

Les objectifs de recherche à atteindre visent à assister les 
industries dans cette tâche de réorganisation et 
d'amélioration du système de production. A cet effet, les 
actions de recherche proposées s'articuleront autour des 
problèmes principaux relatifs à l'intégration des nouvelles 
technologies, le développement des filières composant le 
sy'stème de production durable, l'amélioration des aspects 
organisationnels et sociaux. 

3. LES PROGRAMMES DE RECHERCHE 

Les technologies industrielles sont dévolues à la 
• conception, l'optimisation, le développement des procédés 

et des technologies de transformation de la matière. 
Comme précisé supra, l 'enjeu économique est fondamental 
car plus que jamais la qualité d'un produit et ses chances de 
se retrouver. sur le marché international sont intimement 
liées à la maîtrise que l'on sait mettre en oeuvre. 

Dans le but d'aller rapidement vers une maîtrise 
technologique, nécessaire au développement 
socio-économique du pays, il est indispensable 
d'entreprendre des actions relatives au reverse engineering. 
Le programme de recherche à mettre en oeuvre s'appuie sur 
quatre domaines, s'articulant autour d'axes de recherche. 

Système de production intégré ; La reconversion 
technologique et manégériale de notre système de 
production doit s'appuyer sur l'intégration progressive des 
technologies de l'information dans toutes les fonctions de 
l'entreprise. Conçus autour de réseaux locaux d'ordinateurs 
et de bases de données accessibles à l'ensemble des ateliers 
de production et des services financiers et administratifs, 
les systèmes de production ainsi restructurés répondront au 
concept de Computer Integrated Manufacturing, qui 
constitue, aujourd'hui, l 'ossature des industries 
performantes des pays développés. 

Les axes de recherche à entreprendre dans ce domaine 
prendront en charge les problématiques liées à 
l 'identification et le choix des produits à valeur ajoutée; la 
mise au point de nouveaux produits en utilisant les outils 
de conception, de fabrication et d'ingénierie assistét par 
ordinateur ( CAO, FAO); la mise au point et 
l'exploitation des systèmes experts d'aide à la génération 
de gammes d'usinage et d'assemblage, l 'élaboration et 
l 'exploitation des systèmes' d'aide à la planification, au 
contrôle des ressource assisté par ordinateur (MRP), la 
gestion rationnelle assistée des matières premières, la 
.Oreté et la fiabilité des systèmes de production, les aspects 
humains et organisationnels. Le niveau de résultats à 
obtenir dans ce domaine est intrinsèquement lié à la prise 
en charge· des actions de recherche définies dans les 
domaines présentés ci dessus. 

Génie des procédés ; Issu du génie chimique, le 
génie des procédés recouvre aujourd'hui un ensemble de 
méthodes, techniques et outils qui lui permettent 
d'intervenir dans de nombreux secteurs de l 'industrie; Il a 
en effet pour finalité la prise en charge de toute la 
problématique relative à la valorisation de la matière 
première à travers la conception et la mise en place de 
procédés de sa transformation. Les axes de recherche 
composant ce domaine porteront sur la maîtrise des 
techniques de reverse engineering, le développement et 
l 'exploitation des outils informatiques de design et de 
simulation, l 'optimisation des flux de matières et 
d'énergie, . la sûreté des installations. la minimisation des 
nuisances de production et autres. 
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Génie électrique et automatique : Les industries 
électriques doivent constituer à l 'avenir l 'un des points 
forts de notre économie. En effet, le coOt de l 'énergie 
électrique, le développement rapide des matériaux associés 

. et .des composants de puissances font que le génie 
électrique et l ' automatique constituent un élément 

· essentie.1 aussi bien dans le processus de rénovation 
technologique de nos usines, mais aussi dans les produits 
de demain notamment en électroménager, équipement 
automobile, économie et stockage d'énergie, etc . . .  Les 
axes de recherche et de reverse engineering relatifs à ce 
domaine porteront notamment sur l 'électronique de 
puissance, le contrôle-commande, les matériaux pour 
composanl,S passifs, les câbles de distribution, etc . . .  

Fabrication mécanique : L'activité de recherche 
dans ce domaine vise le développement des capacités 
nationales de fabrication des.équipements de génération des 
gammes d'usinage et d'assemblage en vue de répondre aux 

, . besoins pressants de relance de notre industrie mécanique 
en termes de machines outils et de maîtrise des méthodes 
et techniques en mécanique de précision et en micro 
technique. Les résultats des travaux, qui seront entrepris 
dans ce domaine auront un impact certain dans la création 
de produits à valeur ajoutée dans les dix années à venir. La 
démarche à adopter sera basée sur le reverse engineering 
des équipements' déjà existants. Les axes de recherche 
composant ce domaine porteront notamment sur l'usinage 
et Je fraisage à grande vitesse,' les outils âe conception et 
de modélisation; la maîtrise . des microtechniques sur 
silicium, etc . . .  

4. MESURES ORGANISATIONNELLES 

JI s'agit en premier lieu de créer un Centre National 
de Recherche et de Développement des 
Technologies Industrielles, chargé d'une part de 
piloter .dans le cadre d'un réseau la mise en oeuvre du 
programme spécifique (qu'il s'agira de définir et de préciser 
avec l'ensemble des opérateurs économiques et financiers) 
et d'autre part de valorjser les compétences. 

JI s'agira, par ailleurs, de mettre en place une Entité 
Nationale de Traµsfert de Technologie, rattachée 
au centre cité supra ou indépendante de lui, dont la 
mission serait de prendre en charge en aval de la recherche 
tous les produits issus des laboratoires de recherche et du 
réseau de recherche 

En amont de l 'activité de recherche, il est urgent de 
mettre en place un Centre National de Fabrication 
des Dispositifs et Composants Technologiques, 
constitué d'ateliers de fabrication mécanique, de circuits 
imprimés multicouches et en montage en surface, 
d'électronique, de traitement de surfaces, de fabrication de 
moules, de bancs d'essais thermiques et mécaniques etc . . .  

5 .  DEVELOPPEMENT DES RESSOURCES 
HUMAINES 

L · objectif en termes de développement des ressources 
humaines portent sur la mobilisation de 200 chercheurs à 
temps plein d'ici l 'an 2002. Ce potentiel constituera le 
noyau du réseau de mise en oeuvre du programme en 
technologies industrielles, qui regroupera, en plus, environ 
650 chercheurs issus des établissements d'enseignement et 
de formation supérieurs et des unités de recherche, 

6. INFRASTRUCTURES ET EQUIPEMENTS 

Centre National de Recherche et Développement des 
Technologies Industrielles. 

Centre National de Transfert de Technologie. 

Centre National de Fabrication des Dispositifs et 
Composants Technologiques. 

BIOTECHNOLOGIES 

L OBJECTI.FS SOCIO-ECONOMIQUES 

Eu égard à l�urs retombées directes d'une part et compte 
tenu de leur impact considérable dans les domaines de 
l'agriculture , )' agro-industrie, la santé et l'environnement, 
les biotechnologies occupent aujourd'hui une place 
privi'légiée. dans les systèmes de recherche de nombreux 
pays. En effet, grâce à des procédés biotechnologiques 
simples, il est' possible de mettre sur le marché national 
une nouvelle génération de produits à forte valeur ajoutée, 
ayant un impact considérable sur le plan socio-économique 
par la . création d'emplois, la mise à disposition des 
industriels des substances stratégiques fortement 
demandées. A titre d'exemple, les experts estiment que le 
quart du chiffre d'affaires de l'industrie pharma�eutique en 
l'an 2000, évalué actuellement à plus de 90 Milliards de 
dollars, sera généré par les produits biotechnologiques. De 
même que 23% du chiffre d'affaires de l' agro-alimentaire 
sera attribué à la production des procédés relevant de la 
biotechnologie. Enfin on admet que d'ici l'an 2050, près 
de 50% des produits commerciaux des secteurs agricoles 
seront d'origine biotechnologique. li en sera de même pour 
30 à 50% des nouveaux produits poµr l'environnement et 
l'industrie. C'est pourquoi l'Algérie se doit d'ores et déjà 
d'accorder les moyens nécessaires à la maîtrise et au 
développement des activités de recherche dans ce domaine 
afin d'être au rendez-vous des enjeux considérables des 
biotechnologies sur les secteurs vitaux et ayant un impact 
direct sur le développement socio-économique et par 
conséquent le bien être des populations. 

2. OBJECTIJ!'S SCIENTIFIQUES 

La mise en oeuvre des objectifs scientifiques et de 
recherche dans le domaine des biotechnologies s'effectuera 
à travers la mobilisation des compétences accumulées, 
notamment, dans le domaine de la valorisation de la 



. 

. ; 

biomasse, la multipliélltion et l_'aµ16lforatioil des espkes 
' . et enfin dans la santé- hwnaine et animale, _le ienforcement 

des ressources humaines de haut niveau et la 1;1'6ation d'u11 . 
centre national d'excellence en recherche biotecbnologiquo, 

'Les probl6matiques de re<:hen:he dans cc j>tO;lmàlhe>SO!lt 
_ list6es ci-apres . 

· 3. PROGRAMME DE, RECHERCHE · 

Les blittbecl11:iolo1l!II da-. l'a1rootncruatrte : ·  · 
Cette recherche doit porter ,sur ·1a production ei la .  
valorisation .de la biomassè · à pattir 'éle certams 

· sous-produits (d6chets v6g6taux, effluents des industries 
agro-alimentaires, etc.) qui sont · souvent s.ource de 

:pollution et ce, pour une utilisation à des fins 
alimentaires; la production d'enzymes; de,1116taboliœs I et 

. U et de substances chimiques à des fins d'utilisation. dans 
· certainils- industries ainsi que la fa!)rica\iOli de ce$ilis 
produits .tels-que al000ls, vinaigres et polysaccharides; et 
enfin . la constitution d'une banqué· de,soudlcs à-tnl6� 
agro-industriel pour I' obtehtion de prodùits r6pondant' ÂlilÎ.' 
normes de qualité-requisès. 

Les · biotbecbnolocles · appliquée■ · ,dans 
:l'airk:ulture (production · vé1étale, a■lmale et 
en foresterie) : Des efforts de recherche sont' l 

. · di!velopper dans pe domaine pour la pm,rvation• et la 
·; conservation d� tcssoun:es p�qGQI, notammtnt, · les 
· · espèces v6�tales, animahis et ndcrobiellQCI � llè 
disparition, l'assainissement; la micropropeaatlon des 

· cultures et la production de semences polll' aboutir pe 
, aux cultures in-vitro et le microgreff•IIC à des plantes
�nes et conformes d'int6ràt 6èonomique et wilogique, 
De même,que l'objectif dans.œ domaine conàislc , d'une 
part en l'ami!lioration et la cr6ation de v�. races et 
souches adapt6es aux cônditions·i!dapho�dimatiqucs'.et 

aliiànt plusieurs caractères in1dfessan� (toklrances à 
, différents stress. am61ioratlon des rendements et des 
qualités organoleptiques, alimèntaires. technologiques et 
industrielles des cultures), et d'autre part en l'amQioration\ 
de la production animale pe aux icchniquei de sQectioil 
(insimination artificielle • fi!condatlon in-vitro, transfert 

.. d' embry11ns , microchirurgie, sex11ge) et à la nÙtritlon 
• animale. 

Production . ,pbarqtaceutlque " . à laa,111e 
vétérinaire : Les biotechnologies ofti'ent des' pouibilit6s 
de recherche et di!veloppetnent �s impprtantes dans cè 

· domaine, Les recherches envisag6es s'articulent aut0ur de 

thèmes conçernant les ' micro-organismes. le 

génie-génétique et l ' industrie phlll'll1ace1,1ti11ue ; · 
,, I 'immtino-biotechnologie, -la production de r6actif.i\ 
' biologiques, la production �. vacèins; la production des' . 
· dérivés de sang et des gam�aglobuline,, •t enfin la 

1 
valorisation de la pharmacologie marine. 

' '  
. .  , Application dei proeédéa ·blothedllOlogflf• 
·· en vue· · de la préservation de l'eaYiroanement .: 
, L'objectif ciblé est la lutte contre la pollution des eauit 

. . 

. 
. . 

' 
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naturelles causée par les effluents urbains et industriels qui 
sont la conséquence de l'accroissement démographiquè, du, 
taux important d'urbanisation et enfin du développement 
industriel cansidi!rabli,. La recherche vi$e la mise au point 
de . proi;éd6s d' 6pu.ration et de tniitement par . des 

. inil:ro-orpnismes pour la réutilisation des eaux us�s dans· · 
l'industrie et ragriculture. De même, qu'il est envis11g6 
d'entreprendre des travaux de recherche s'articulant autour 
de 1116,nes lia à la lui te contre la pollutiqn engendr6c par 

· '.,-··�bues, là aurveillanèe et le èonti'Olri de là 
. pollution marine et enfin 1 \ am61ioration de la protection · 

· phytosanitaire ' · · · 

4. MESURES INSTITUTIONNELLES 
. 

ET 
ORGANISATIONNELLES 

L'ampleur de la tâche prévue avec la mise en oeu_vre des 
objectifs.de recherche identifi6s dans ce domaine-n6cessite 
la création d'un centre national de biotechnologies,. lequel 

... �ti� un pôle d'e.xi;ellence. En outre_la compl�il6 
état l!llliliiques et la multiplicit! des secteurs concernés par 
la .bi.Qtechilologio,s recommande. la mobilisation d'un 
1101111ire linportant et va,ié de spécialités. C'_est pourq�oi ta 
mise en place d'un réseau à travers les établissements, 
universiiés, centres et entités de recherche s'avère 

indispensable pour l'implication du plus grand nombre 
possible de chercheurs dans ce domaine , Enfin le 

.. développemeni des biotechnologies dans notre. pars -dpit · 
ol>6ir à lftle st:rat�ie dont la définition, lé sui11J et 

. l'évaluation 4oivent être confi6es à un comit6 nationÀI de 

biotechnologies. 

S. DEVELOPPEMENT DES . RESSOURCES 
H\J.MAINES 

1-,a r.éalis_àtion du programme , dé recberclle . en 
biolCChnQlogies n6cenite, outre· la mooililatiâri. des 

· comp6t�nces existantes, le développement de' nouvelles 
resaources humaines, L'objectif'viséétant œlu.i d'àtteindl'e, 
en 1 'an 2002, un effectif de ·200 personnels de rechercbe, 
dont 60 mobilis6s à plein temps dans le domaine des 
biotechnologies à 1: i!ch6ance susmentionn6e . 

TECHNOLOQlES pÈ L'�NFOR�4T10.N 
��; 

' i .  DEPINITION ET CHAMP DË ·RECHERCHE 
·' 

. 

· Conformément à la strùcture du marché mon41al des 
produits 6lectroniques et infonnatiques, les technologies de 
l'infonnatlon se présentent aujourd'hui squs la forme de 
qu� segmehts: les semi.conducteurs et les com�ants 
de micro-élcttroniq11e ei d'optoélectronique; les 
6q11ipemënts d'6lectronique industrielle et d'élect:ronlijue · 
grand public et de loisirs: . la technologie des logièiels, · · 

, l'inielligence artificielle et les systèmes �perts; les 
. sytd,mes distribui!s, les r6seaux et les systèmes parall�les; 
les nouveaux matériaux; la robotique et la productique; les 
t616communications . 

. ' 

. 
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2. OBJECTIFS ECONOMI�UES 

Au seuil du 2lème siècle les technologies de 
l' information constituent une composante essentielle et 
commune à toutes les branches e l'économie. Son· impact 
sur l' économie apparaît à .travers 11accroissement .en 
exponentielle de la production (qui atteindnl en J'arL2000 
le chiffre de 2(il)O .milliards ·de dollars) 1ei ·ctu mm:ché 

, mondial. des produits électroqiques, .informatiques et de 
: prodw:tique, d'une part, et le degrés de pénétration et 
d'utilisation de ces produits. dans .la société et. dans 
l'•ensemble des secteurs socio-économiques. 

L'importance et la place qu'occupent aujourd'hui les 
technologies de l'information sont le résultat des énormes 

· efforts consentis par la communauté sèientifique et lès 
• gouvernements dans l' intensification .de la recherche 
scientifique, du développement technologique. et de . 

· l' innovation. 

Au· terme des innombrables études effectuées de par le 
monde, il re�sort d'une manière évidente, que le 
développement des technologies de l ' information 
continuera .à constituer un facteur essentiel de croissance 

.· économique et qu'il dépend .non seulement de l'élaboration 
et de l 'exécution effective de programmes de. 
recherche-développement mobilisateurs, mais aussi des 
conditions permettant l'.accélération du .processus 
recherthe-développeme11t-production. 

. . ·, , . 

· Dans cette phase de crise économique que traverse le 
pays, l 'e,tploitation intensive du tissu •national de .· l ' indu.strie ·électronique, informatique et des 
télécommunication (ENIE, El'f.l'C, l;NSI, ENICAB), ainsi ,. 

, que le renforcement du réseau de PME et notamment des 
PME innovantes, 'doii constituer une solution efficace et 

. peut être unique de génération des éléments de richesse 
nécessaires à. l'amélioration de la situation (lu pays. 
Néanmoins.la réalisation de cet objectif est conditionnée 
par notre capacité à mo�iliser les meilleures compétences 
du pays autour d'objectifs de recherche-développement et . 
d' innovation bien identifiés . .  

3. O B J E C T I F S  
· SCIENTIFIQUE · '  D E  R E C H E R C H E  

Lès · activités de · recherche en technologies· de 
l'information ont pour,objectifs de générer, des produits et 
des . techniques à. haute valeur ajoutée. En, effet, les 
domaines de recherche relatifsÏ1u programme national de 
recherche spécifique en technologies de l'informati9n 
s'articulent autour d'axes de recherche, dont la mis11 eit 
oeuvre permet d'aboutir à des résultats de recherche . 
innovants pouvant être èltploités sur le marc.hé · 
international. 

En terme d'.activité d e  recherche, les technologies de 
. l' information regroupent les domaines ayant trait,à la. 
micro-électronique, l ' architecture •des , &yst�mes 

. 

informatiques, ile technologie des logiciels, ·1a robotique, 
l ' intclligeneio ·. et tes systèmes experts, les 
télécommunicetion et autres. 

':x.1.: 

. 4. PROGR�E DE RECHERCHE 

Micro-électronique : La micro-électronique est 
. définie comme rensemble des techniques permettant de 
réaliser et d'assembler des microstructures électroniques . 
!-,es technologies de la micro-électronique peuvent être 
considérées selon leur niveau d'intégration, à savoir: les 

. circuits imprimés, les circuits hybrides, les composants 
dise�, les cirèuits in�grés simples et complexes. 

l i  
· Les axes de techerche composant çe domaine portent sur, 
les techniques 11lc fabrication, la modélisation de prcicessus 

. et de dispositifs, le test et la caractérisàtion, les capteurs, 
les technologiCl1l périphériques, l 'environnement CAO, la 

. compilation de silicium, les outils CAO, les circuits 

. ASIC; les bibliothèques. de cellules, les circuits intégrés 
analogiques, k,s ·circuits VLSI. 

· Architecture des systèmes : De nos jours, 
· l' otdiilatèur .CGnsti\U!I un élément vi.tal de notre 
environnement. Les acti,vités financ,ières. industrielles. de 

• santé.et de tr�f)()rt dan& les pays avancés, sont tributaires . 
. des traitements. et des échanges de l'information. Les 
recherches qui.seront menées. ont pour objectif principal de 

, réduire au minimum les.manipulations de. l'information, 
d'augmenter les capacités de stockage, la vitesse de 
traitement et la précision des résultats. 

Pour ce faire, les axes. de recherche qui seront menés 
·. s'articuleront ,,autour des problématiques liées, 11u 
, développement des systèmes avancés; au parallélisme; à la 
. communication homme-machine; à l' arithmétique des 
. ordinateurs; aux réseaux de transmission de données; aux 
équipements spécialisés en santé, industrie, énergie et 
agriculture; awJ. .interfaces PC. 

Tech.1tolojlie1 des loglciels : L' objec,tif de ce 
domaine .est de• fournir ault systèmes .de traitement de 

: l 'information, ; :  le support logiciel nécessaire. à leur 
exploitation d'une manière simple et optimale. Le 
développement de systèmes multimédia lliliant la parole, 

· l'image et le script constituent un &XJI ayant une très forte 
: va.leur · ajoutée et dont les résultats dépendent. 
• essentiellement des capacités .de mobilisation de toutes les 

compétences hardware et software. 
nr  .. 

Le. génie logiciel et la création des environnements 
• orientés objets constituent des axes de recherche prioritaire, 
' à tra,ven, lesquols; seront développés les capacités nationales 

d� développements d'outils et d'11Pplication, etc. 

Robotique : L'évolution de toutes les sociétés est le 
. résultat d'unenl1ngue 11H1tation·marquée pat une recherche 
· permanente do-rtno11veau. p;ir r utilisation d'artifices et de . 
moyens nouvcaw<. Dans ce. co11textc, la robotique apparaît 
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COf!l,IDe un exemple .de discipline permetllllt la miSe en 
oeuvre· de moyens q1,1i ont pour but. de prolonger les 
aciion,s . et l'intelligence do l' hoinnie sur s(l)n 
environnén\ent. • : 

Dans une premiètc é.tape, l'objectif villl ci>nsiste à 
trouve� .des . .  solutions pour, remplacer l't,omme dans 
cestaim domaines. j11g6s dangereux ou nuisibles, tels qw 
les milieux hostiles; .les travawi nuisibles ou,occasionnant 

. des troubles psychomoteurs. Dans la seconde ét11PC, la 
robotique tend à conqu6rir des secteurs très dillCrs tel que la 
production, ,l'exploration, la médecine et l'.agriéulture. A 
la lum�re de ceci, et en. vue de mettre à la disposition de 
l'économie nation-1e, les· avantages o�rts par la robotique 
et les aystmnes automatisés de production, -cinq axes. de 
n,chercha-d6veklppement sont à considéreri �hnologie et 
cOml!lande' des •rObo,!S, rQbotique avan�. robotique 
indu�Ue, médiè�e et agricole. robotique en milieux 
hostile, ·sys�nies autol,lllltisés de production, etc .. 

Iatelllgence artlftelelle : i,'intelligence JÙtificielle 
a pour tache_ de m:onstituer à raide de moyens artiffclels 
(ordinateurs et syst�mes) des . raisonnements et des 
d6cisiôns intelligents. L'objectif des travaux à mener dans 
le cadre de œ domaine de reche11:he. consiste à maîlriscr les 
outils d'intelligence erti(tcielle en vue de développer des 

. applications pmtique.f relatives aux secteur �onornique. 
. Ainsi les axes de n,cherche, ,utour desquels s'articulera Je 

domaine . de l'intelligence . . artificielle, 'portent sûr le 
. d6veloppeinent dé tyst!mes experts pour la sanu publique, 
l'agriculture et l 'industrie; le développement de 
l'ingénierie dès: connaifi1ances; les sys�mes de prise de 
décision; erc . . .  

Télfct.mmu�leatl11ns : Les t616communlcations ont 
permis •� •.hommes et · aux maçhines. d'�11ger de 

· I'informlllion à distance et d'entrer ainsi en relation. Ceéi a . faii' des t6i6communi�atlons, . une composante. essentielle 
: dans.le développement socio-économique et là ittat6gie de 
d6fenJe des pays industrialisés.' La 11umérisation .des 
r6seaux. a const.itu6 une , v\!ritable révolution dans les 

. t6lkoqimunications. L'importance prise. par les. r�seaux 
num6� exige des ,struc� de recherche du pays une 

' plus grande mobilisation des efforts en vued' exploiter les 
avantages de c� tei;hnig� àû profit du développement 
socîo,�çonom1que· dÙ pays. Composante int6grale du 
prog,:amme mobilisateur en technologies de. r information, 
lès · ac.tivh.Ss do re.cherche dans Itr domai�e des 
tt!l"oml!l11nièation_s. visent, à. développer des équipements 
et des: seryices des téli!communjcations, à .créer des 
càpacÛés toçhnolosiques . nationales, à absorber\des 
technologies étrangères er leur adaptation aux besoins , à 
éliiborer des 11ormes et .des standards. A cet �ffet, i., 
prograuun�.dè rec"herche adopl4 lors des asslies s'articule 
autour de cinq axn de reche11:he relatifs. IIUl r65!:aux de. 
télécoqununications et aux nouveaux services,. aux 
techniques· et . ·aÛx sy4tm11ts:4e - télécommupications
spatillios. aux, sya�mo, ile · transmi5-ion Jlll' faisceaux 

. hertziens, aux sys�mes de commutatioD . et enfin au 
traitement de données. 

. 

4. MESURES ORGANISA TI-ONNELLES 

t•e�ution du programme spécifique en technologies de 
l'information nécessite la mise en oeuvre de mesures 
organisationnelles relatives à la mise en place du r6seau 
nati.onal de conception de circuits intégrés spécifiques, du 

• r6sdau national de développernimt de logiciels, d'un centre 
commun de développement de logiciels et d'un centre 
commun de fabrication technologique. 

S. DEVELOPPEMENT DES RESSOURCES 
HUMAINES 

L'objectif en terme de développement des ressources 
humaines portent sur la mobilisation de 400 chercheurs à 
plein temps d'ici l'an 2002. Ce potentiel constituera le 
noyau du réseau de mise en oeuvre du programme 
mobiliaateur én technologies de !'informations, qui 
regroupera. en plus, environ .500 chercheurs issus des 
établissemenu. d'enseignement et de formation supérieurs 
et des unit6s de n,cherche. .. . 

TECHNOLOGIES SPATIALES 

1 .  OBJECTIFS SOCIO-ECONOMIQUES 

Co programme .mobilisateur s'inscrit dans le cadre de la 
politiqoe nationale de m'!Îlrise .et de tnise en oeuvre des 
technologies spatiales et de leurs applications au service du 
développement des différents secteurs économiques 
con<:ern6s . .  

Le vaste territoire de 2.381 .745 km2, les ressources 
naturelles mal exploitées, les problèmes spécifiques que 
connaft . J'Algérie, font du recours aux technologies 
spatiales une nkessité, aussi bien poùr une meilleure 
caractérisation du milieu que pour sa meilleure gestion et 
exploitation. 

Parmi ces · problèmes. particuliers, nous citerons le 
ph6riom�ne de désertification, l'hydrologie, la dépendance 

' alimentaire, les risques majeurs. 

Lès techniques de télédétection permettant l'observa/ion 
répétitive .de la terre et de l 'atmosphère, les 
·télécommunications spatiales offrant les possibilités dé 
transmission rapide et fiable d'informations · de nature 
diverses via un satellite, la localisation spatiale permettant 
un positionnement précis au sol pour diverses applications 
(g6odym1mique, sismique. cartographique, ... ) sont aùtant 
de domaines qu'il faut considérer comme prioritaires, à 
promoùvoir et à développer. Leur développement devra se 
faire en conformité avec les spécificités naturelles, 
géographiques, socio-économiques et culturelles de notre 
pays. 

La maîtrise, le dévoloppement,et l'exploitation des outils 
spatiaux d'observation et de télécommunication permettent 
de répondre aux pr6occupations des utilisateurs nationaux 



auxqueJs se, .po$<l der f�on·.crµcl11lides· l)ll)bl�s de:,la . ·. c;onnaissànce � ressource,9 n�turèhes et éle l�un!volution; : l'avanc� du désert; ,. c:on11�ance du miiiètl 118ri.coîe : povr sa meilleù.re gesliori el · une · contribudon à, iâ . , réduçti:on âe • la · dél)C,lldance ·alimentaire . ; . 111 J>"Vt,uil)n · conire l�,risqu,os,inajours (incendies de fortts, •4ïamos; · inon#atïon.s; . dése,tificatfon. · p<>llution, · ; ,.), ta . · connaissance 1des . ��•ç� hydriques; pqur leur lioline . · gestion et exploitation; et une .1>9nne implantation des , é'!uipème.nts 11,k�sairés à le�r retenue et distribution, . l'acquisition et la coileilte de. l'iiilormation ·g6o"'8phique pour 'une meilltute. couverture;<:artographique d1:'>"bnc! . · · natlonàle, les djfficultés ,de c0111municatlon, lnb6re111e(à · . llimmensité• d1ii tetritllite" et auJi tech:nOlogies souvent . ipllllapœes awt besoins des utilisateurs sJ>écif'�. 
' . i2. OB�ECTIFS .SClENTIFIQUES 

.
; . 

• 
• 

' 

: , - ' 
·

, :

. 
• ; 

•
• ! Au COIJl'.S• di! la demltre décennie, nous avons u,isté à . ' : une,réVt!lution deuœthodes d'acquisition, de li:aiteintllt et ,de gestion d"1 .données · su,,. Je. milieu naturel . .i l'environnen,ent. Ci,tœ révolution, à la fois teébnoJogi,ql!C , èt inf�IIÛQ'le.a �é naiasanœ l dê riouveailx puril• tels q,Ue les �urs GPS. utiliséi en �silionnemellt par. satellite, leS: �tom cfe �€dé\eetion, if;� �li� t<>l:llle's . av� càrnets de notes tlectroniqÙes utilisé, ên. topqpphjé, '..·les caméras nÙroériqÙes· uti)is6es, ên 1>hotosr111t1��. Jos . . : logi;lels de .traitemennf'images spatiale,: et ®· �stmlClll d'i!ifqrmatlon g6ographiq11es;et les l)l'l)ÇU6e"pulilSintJ dletélécômnlùnicàtÎort spatiàll:' et& ttansniibioil nuniérique · '' de données.' . . Ce progr&lntno•�jtltjuede rec� par'te,'ctomainaa ; scientifique& 'et·tecbnologiques qu'itmet titi i:leavre pchntt : de rassembler une')arge.cotnm11n- d'ulliversitaires, de · chercheurs, de l!'(;hnolopes• tkni 4es •aux dé pointe · · . (physiqUé . spaiiale" . ro�iquè, t8léèommunicati� ·· · spatiales, .génie logiciel, énergétique, te,chnologie des· l)Ctits satell,ites, etc ... ).' 

� 
• . Ce progranuile permët 1'a m�e en placè d'uir �, . . national de compétences auu,ùrdeuechniques spatiales « . · leurs àpplicatibns. · · · • 'il tient ·co�p�. d� La' fiÏÛation ·1tos(rJt6giqu� de l'Algérie et de li\ �ess/té de \ui, f&Î(e jouerJe � q�j I\Ù revient daris le concert international.;. . • ... · ·. 

. . ,. · . . . ,. . , , ,
' .' ' · . 

' ,  .' '. · · •  , ,. 

• il encOûrast la' mise �n• 'Oeuvre d� baws: do�s . géographiques,paÎiot)aleS; ·qo aourccs div_. (ff!llli.alcs . : aéri.enne,,. t�tres).'qui.oonstituent un élément.çl6cfan� toute politique" d'amdnagelllellt du territoi� ou 4o gettion • · du milieu physique au socio-lfctmomiqœ. ',.,,·_ Enfin, la 0doubie vocation. technologique et çpliqœe de ce programme", permet de mairîtenir· d,es �$erelle& ,, .. . permanentes . entre . Jes sc�ntifiques et les �nqlogues ·. char� <fassuror11ne.voille [flChnologiqœd'wie·PJii'.I.; !li los théma� �(j6cideurs des sep� �<llll!S'c�: de sol11tion�er le&·prolilèllll:$·_. 1-.:BOèifté d'auir,. pilrt: · : . · . : ' •. ·- . , .  . ' , ' ' . 
-.. , ._, ,_ ,; . · , • ; _  

3. PllQGRAMME DE. RECHERCHE 
JO . Pour aîteindfll les. objectifs cités supra, doit .!Ire mis en · oeUvte le. pregrtillme de recherche sciet1tifique et de développemeèt k!chnologique qui ,i'articulerait autour des 

�mes st1i11aàts: mécanique spatiale et .llt0d61isati<mi arclmecturt ettlic:hnîques.des dquii>'fflllllllll et insttumellls , cœbar<joâ; atdtitecture mécanique èt thermique; systm,e, . 6ner;ftique;,..moyèns · •de lancement, de contrôlè er . d'·exl)loitatiÔIIWàllsurance produit; t�écommunicatioas 
spatiales; sytttmes de d6tection1 d6veloppèment;-œs tèchnlqucis �:aeodéaie spatiale; 6tudes du challll)'. de ·pesant,ur par::1es techniques spatiales; astronomie de position et radioaalroflomie référentiels spatilltlX et rotation de la terre; 3':Qdynamique Iocalo et 11aionlll1t P8 les tecliniques de gilod&ie speûalo; physique de la tél6d61ectiœ et bilati d;6nerJ'le à l'inti;rfacc sol-abtlOsphbre: ll'lifllllJenl d'ima� satellltaire (opt�e et radar); utilisa�il-de 111 · télédétection pour la cartographie, la connaiNBIICè et " .. �ivi des .phénom�nca naturels; extractlon de l'information · g�ographique à partir de. l'imagètle aérienne et spatill'ki b� de donn� géographique; sys�mes d'il)fdrmaüon . . géègrapbique.' 

' 
' ' . 4. MESt1RF;S ORGANISATiôNNRLLES . , _·., ' ,, Il y •  a lldu de, meure en, place u11 Ç!lfflité i!!,terminil!ll9l;i.el . . · pl�d aui>rw .du. Conseil Natlonàl. � l"<l�tec\io,n, 411.i · serait. Gàlirgd. de la coordination et du. s11.ivi de tpli_Sllliqn du.sa�� ALSAT. Par ailleun, . on vµe de pr6ei1er les · mission& de mai� d'ouvrage, de m$re d'oeuvrc et,qe fabricant. il serait ,nkessaire de cr6er µne unité .4e ', rùüsation -de petits satèllites aup�s du Centre National cles Techniques Spatiales. 

S. DEYELOPP)i:MBNT DES RESSOURCES , . IIUMAUIE$ I,.'ôff�tlf c�héur. nécessaire à la � en ,oèuvre de ce ��e sèr�t d� 200 personnes d.'ici.118!' 2002. ,· ·. . 
MESwtÊs INSTI'l'UTIONNELLES RT · . :Oit<,ANISATfONNELLES ' . • , ,Afin � re�iei' à ia discontinuit6 4�i il éarÎét6risé là ' . ; percêption et 1� rôiè dll la recherche dans notre pays, ainsi . que les actiom; eng11g6" par les institutions . qui so sont succtti6es à. la tete de la reèherchc, 'lâ loi-prosranunc se 

� dei COIIStruire uii édifi.ce inatltuijOJ!neJ de rec�n:hé , à meme , de °garantit ia •'tà&ifitt àes fnsHiutions, :'la , p6Jennité des missions,· .la çohérencc <lès· �bjec\ifs pt �!!fin . la'mÔbilÎ$,-tio!(des êouip6tences huinàt�cs et d!,s �êns . : lîlatériéls et finàiiciers. . · · · · · · · . . ' , , _L'�iîcctlll'O. d11 ays�mo 4e reçherche, è1111stiti14e '. d' lll'ganes et� se pr6sonte comme suit : . .  .� Dés orgaues •. d'itaboratl,oa et .de min• en .: ·• �vn de i.11p0li�ll'e nationale, � ,la .. � ; · s1:leatifl11u•· ·  . 111, · · du . , ,U.,,-.eloppe111e11t· '  techaologique. ,l • , "  . . . .  
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!. Le Conseil Nationàt de la Rèèhcrçhe Scientifique et 
Tcclµ,ique constitue l'organe Cl\argé d'arre.,.i,i les grandes . · 
orientations de la 119Jitiq11c natioulc,�e rechetcho · 
scientifique et de dé.veloppement te1;hn0Jogique · 
confonn�ent à .  la présente loi, de coord� sa lliis.c � 
oeuvre èt d'en apprl!cier $C)n eiœculion. � �� qu'ihst 
ch� d'arratcr, d'1111e part les orientations g6116rales ·de h1 
politique de préserv11i.ii:m, de vah1ris11tion et .de 
d6veloppement du· potentiel -scientifiqui!:, et techniqu� . 
national, et d'autte part les mesures relaûva à l'adoption · · 
des cadfes orgenisàuonnels de,la Reherçhe scienii'fiquo. 

2. L'Organe-Dlrecteur; p�u par !aloi prolJ'lUlll11o, est 
chargé de_ la mjse en-oeuvre de la politiqlie nationale en 

.· mati�re de recherche · scientifique ,et d6veloppemènt 
technologique an:e�e · par - le Conseil. Natloiial dè la 
Rechercbe Scientifi(jlie et Technique, ·et d' !lSSIKCr re 
secr61$iat de __ èelùki. 

. . 

3. Les commissions in.terstctorielles ont pour rôle 
. .. d'assister l'Or'gane Dim:te\ir dans la inise tn ôeuvrè dè �: 

politique nationale de la recherche sci�tifique et dû 
. Mvcloppemeni techndlogique, A ce titl'\I; ell�s . sont 

. charg6es de la promotion, ·•de la coordinalion et de 
l'évahlation des activltts de re1oherche 81liëlitifiqµe et . 

' 

. . ' 

' 
' ' 

dévcl0ppem_ent teclmol11gique lites 11,Ull _ p�!>IJ'��--
natlonaux dont cll� onl la charge. De t1l&ne QI!'• aooi 

· charg6es d'étudier. d',t_v.luer .. et de � à J()llr . les 
progtammes nationaux de rechache et cle tm>Poscr 1$1 
crédits et les !IIOyens 11!1' lellr réalisation. ¼ �js�OIJS 
interscctoriellès.i,roposcnt � a:tions de valoriUlion ôos 
résultats. dè la recherche, �lent à l'orgenil'l,tiO'\ '�
t!èhanges d'infonnàtion et de doeumcntalion scientifique et 
�bnique e1,proposent les JRCS\Jre& pour la iniJe àjour de 
l'inventaire du poténtie.l scie111ifiquc ci œ�iq._ aiàsi que · · 
l'utilisation rationnelle dê ce dernier, Cinq · (05) · 
commîssions iniersectorieiÏca ont. i16' in-statues et ont 
entamé leurs iravaux : satlt6;

. 
sèieiri.i'es' ftin(!ameritales, 

construction, url>an.isme. et .aménagcinent 1b1 tetritoii:e, 
. agriculture et ressourçes en eau, mati�re preilim-es èt,, 
technologies. En outre, ®Ull (02) &mtés i�\i!ffllinistmels 
sont cri cours de signature et c�ent l'�,;,nomie, droit 
et sociétl! d'une part, . et l 'éducation; cuiture 

. 
et . 

communication d'autre part, . ' 

·4. Des comités ·sectoriels de recherche �.Dtif!'lue et .de 
développement technologique sorit Cl'Us· àù . niveau de . 
chaque département ministériel . .  Lei comil64 Sec,Joriels 
sont chargés d'U$Ufef• lil:. PrQlllOÛ()ri, la �OIi et 
l'évaluatl<in des activit6s de rochcrc� �fi'llk;;�t�d� , . • 
développement . t�hnologiqùe -•u nivell! •· du seci•·: 
Pl11$ieurs secteùrs ont d6jà mis en place Je-,.n :.çoinit6s 
sectoriels d'experts pour la pJ'9il'IUl)matio11 et tvaluation 
des projets -de recherche notamment : enseigMilient 
supérieur, àgricu !turc_, santé, ·'' ' '  pOl;tes · . . .' et 
télécommonièations, jeunesse Cl spottst indlistrîei 'et . restrUcturatfoli, énergie el . mines, ' �tpdntcilt · Cl · 
amé<lageme11t du territoire. · 

• Doa structures de promotion et d'exkutlon 
de· . _ la rechercha scientifique et  da 
dév1foppeiaent technologique 

· S. , Là_ loi-programme a pour finalité de fixer les · 
prini:ipes, les objectifs de la politique nationale dè 
,;echerche et <!6vcloppemc11t technologique ainsi qoc les 
mesures, les moyens ei · 1és rmcanisnies de sa mise ën 
oeuvre durantle plan quinquennal 1998-2002. 

Pour une contribution au renforcement · du. 
. développement économigue, social et culturel du pays 

�'une part, et une ac:laptatlon aux spécificités de la nallllll• . ' 
dê, l'llCtiYilé d'autre pai:t. le fonctionnement de la rechérçbc 
doit obéir à des critms de performanco et d'offlçacit6 pe 
à l'introduction de nouveallll modes dè gestion incluant les 
notions de souplesse, de rigucll!', d'autonomie, de mobilit6; 
de mobilisation, etc. 

, 6.--Ces critères et notions ont éù! pris en compte à 
l'occ.asion · de· 1'6laboration de noùveaux , cadres 

: 1'glcmentaires de 1estlon de la recherche et de1I chercbeurs. 
C'est ainsi qué là loi-programme introduit une 11ooveHe 
cai6gorie juridique d'entités de gestion et d'ex6cutlon dès 

· acd'ri16s de rècherchc, à savoir l'établissement public à 
l;llfJIClùe scientifique et t�hnologiquc, à vocation de 
lei:lie�he scientifique sectorielle ou intersec;torielle,: dot6 de 
,\•: pononnlllit6 morale ét dé hlutpnomie finll!icière. Oùtrc 

. lt, .misaio11 gén�rale d'idèntificatlon,. dè progr11tnmation, 
d'�écution et d'évaluation ·des· projets de rcchcrche, 

_ 1'6t.i>linement public à caractère scientifiquea el 
IOÔlillôlogiq�e est c"-rp, not�mellt, de favoriier 

· tl�u.tion èl la manrûe' des sciertcts et tedll\iquos ainsi 
· qt!e 11nno'Yation dans son domaine d'lllCli\'WS, -de valoriser 
tês ré&ultats dè la recherche et d'oeuvn1r à la formation des 
cherchelll'S:, cadres et techniciens de la recherche. Pour 

. psurer une' gfltiott· èméili;:e è.t adapt6e aux spéclficit6s de. sa 
'mission, l'6Ulhlissem1t11i public à caraétèrè scientifique et 
tèçhnologique- est doté d'organes, dO/lt le choix et la 
nomination . doivent obéir à des critères de rigueur, de 
comp6tcnce et d'objectlvit6. De m&ne qp'il o�t. dans son 
fonctionnement à des �1119 de 50llPlcsse, n<>ll!ffimcDt, le 
çontr(llc, à pos(6rlori, l'institution de l'orclonnateur 
d61�ataire. tels' sont les nouveaux coniiepts introduilS 
po\D' fai� de l'établissement public à cars:tme �ientifiquc 
U!l véritable outil d'ex6cution dOI • progtam111C1 dè 
recherche, grlce .à une tllQl,llluiion d'8. �tcnCN 

· bumall)Cs, et 1,IIIC gestion �Ile dès moyèè fi� 
et inat6riels, · · · · · ·· 

. 
. 

· 7.' Des labor11toi_res de f!lChcrchc propres au usoeiés et 
dotés de l'autol!C>l!lie de gestion pcuveril ètre c�s après 
âvis du comité sectoriel, au sein des tl�lissements 
d'el)seigneme!Jt et de formation suptrieurs. , De tels 
labotàfuires de recherche peuvent M égalemellt �s au 
sein de$ «Ablisseme'llts S)ui'Jlic:s, sur ptoposilion des 
è:ammisnona lnla'SCCtoriel� � 



Le laboratoite de n,chen;hc qui est l'e.ntité .chi b•o . 
d'ci�ution des projets de recherc� et de d6vcloppemewt 
est constitu6 d'une ou de plusieurs � dé teehen:tîc: 
Dans. smi ,  domaii)l:l d'acti\tit6, ·:H a 'pour tnissions, 
notamment. la . r6alls11tiori . des objectifs de 1echèrd10 
scicntif�quo et . de 116.vcloppemcnt 

. 
technologique, 

l'cxécplion �es ·61Uffl!S. ët . travàwt dè recherche; la 
contribution à !'!!�on des prograunneJ·dè l'ccherchc,. 
la participation llJ'am6lioralion et aµ dl!�loppemont des 

. techniqùes ci"prdc6d6s de production, des prod•its et dcs 
biens et services, la contri\HjtiQD à la fonnatioit par et 
pour la�. Le 1aboral(>ïre peut, dans le ààdre tlc I• 
r6glelil0Atalioll cn-xiguolir .et en nipport avec.ses, missions,· 
initier dcs CQntrats de ll'aVl!IX de rechen;hc, d'6tudos,. de 
prestations, de · service· avec dcs organismes · nationaux et 

· 'internationaux. Dirig6 par; un 4ïrectcur 11yant;la qùalit6 
d'ordonnateur secondaire, èe laborat� de �ri:hc ost 
dot,! d'qn cOl!seil c!c laborJtoire et b6m§fièic de l'autonon)ic 
de gestion. Le laboratoire fonctiohnc scion les �êgles 
�es à'la �cité de ses 'mi$SlonsJ . lk>nt le contr61o 
financier à PQStâiori . .· · . · · .  · 

8. Là misé Oh place d'organes li 'intenné!iiation, ·charg6s 
de la pl'QfflOtion et de la -éoordinatiQII de.la mise en oeuvre 
dës.pn,gnumncs natioDB!IX dc n=cherche et ch>t6s d'un statut 

· adEqu11� �tl!O )'uœdea cond,itmns*.I• p6� de 
· l'action de �herche, C' estl ce titre quo furent ctt6cs, eo 

I99S. I' Agenc» Nàtidilale polir 1e �� ac ta . · 
_ Recherche. eli Slntf et I i Agence Natiooa:lc pour le 

D6veloppement dé. ta Retbercho Univorsitai1e. dont la 
missicm est de c0111blot un vide SllUCturcl • prdjlldiciable au · 
rendcntcnt-d'·enaemble des alivités de 1eehcrche dans·leir ;

.
-. 

domainèS con�. • · · · · · 

· La cr6ation dans le. futur, d'oi4Janes cJ'.intenll_6diatièn 
relatifs aux. domaille$ nuc1'8ire; Agriéole, èlè la IQcllnol•. 

• et autre3, r6pond à lat prool6m11tique de l '.6plr(lilJ•t 
' mullisectoriel .� SWCIIRS et, ôes projets de Jl!Chm:he' 
dans les domaines �on.mUr6r, .à la faible' 1111iculaiio11 des 
actions insÎ:l}les. · . ' . . 

• ' • ' • 1 

9. Les �- lwmàinea,.6tant consid61'ès tonu:ne 
facteur d6tenninant, bien plus qµe les infrastructures èt la 
finances pout la mise 'en oèuvre de touw. politique de 

• recht5che, la ioi�progtarnme a lJn!YU •iln l!attlt'> des 
person11els ex� des àcdvités de recherche scienliflque 
et de d6veloppèment.tècbnologiq�. O\lll'C l'in�rid� 
dans la d6marche scientifitjue, le stalilt garantit la libort'l 
d'analyse, l'ace�$ à l'information; la participition à la 
diffusion du sa.voir, la mobilit6 · et : l� fo1111,atfon 
�te. BQ vertu cl� dispositions du projet du si-iut. 
les cherc� Qlli nptamment poUl' �hes de c<>ntrib\lcr Il 
1'61aboràtioa .dês . connain,anees tiouv�lles,. d'oeu:v� à 

• l'acctoisscmcnt des, c11pai:it� ·� compr6hension ot d� 

.maîtrise des llêiencos et techniques et de leur transfert et 
applicatiQII · dans toutes les branches contribuant au 
l'R>IIU de la WC>è:iét<§, de dêvelopper les èapacit6s nationales 
d'expertise et d'engineering; de d6velopper la recherche 
dans les diff6tents domaines, et enfin de diffuser 
l'infomlation �f la culture scientifique. 

�e statut. gll18lltit aux personnels de la recherche les 
conditions l�i, plus adéquates en mati�re d'emploi, de 
rémunération et de d6roulemont de cani�re. De m!me qli11 
consacre l'obligation des r6sultats. 

' ' 
Outre la mol!ilisaûon dé l'ensemble des potentialités que 

�e le pays, 4'CS dispositions visent à revaloriser le sta1111 
social du chercheur, à lui garantir los moyè11$ de son . · 
6panouissemotit et enfin à lui pcrmettzc de contribuer 
valal,lemeni aux activités cie recherche scientifique et de 

. dibeloppemenl technologique. 

· MOYENS J'INANCIERS 

. I. INDICATEURS ET DONNEES INITIALES 

Leli prinçipaux indicate�. permettant d • estimer l'effort 
financier que (Joit faire l'Etat pour mettre en oeuvre la 

· polilique do roch�he soieRtifique et de d6veloppement 
teehnologique, contenue dans la présente loi programme, 
ont �t au : 

• , .nombre dè projets à retenir chaque année rar 
prognmt� national de recherche, . · 

·• nombre de chercheurs à temps partiel et à plein temps à 
impliquer ,u;11ucll,.men1 dans le processus d'exkution des 
activités de recherche, 

, • coOt unitaire. de l'environnement dè recherche, 

• � unitàire d'un projet de recherche. 

1 .  Est!matio11 du 11�mbre de projets : Il y a fieu 
dè rappeler qu'un programme de recherche est eonstitu6 
d'un ensemble« domai�s, qui s'articûlent 1111tour d'axes 
de rechen:he� à loilF .tour de tMmes do recberchc . 

. Là r6alis�tioli d'un . th�me de rê"herche n6eessite en 
moyen)te l"cxi!cution de trois 'Sciions ( ou projets) de 
recherche. Ainsi, conformément Il ·  ces normes et au'X 
objectifs scientifiq\Jes affichés dans la première partie du' 

, ,rapport générât, le nol'llbrc total de projets à ex6cutcr pour 
le quinquennal serait de 60:Z6 projets, répartis 

. . annuellement,.sclon le tableau n° L Tel qu,' illustré par 
J'.6volution ei;i, pourccmtage,_ l'introduction du nomb� de 
projetsd'ann6e en ann� .se fait gradu�leoient. . 

• 
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Tableau 01 

Estimation du nombre de projets 

ANNEES 1996 1 998 1999 2000 2001 2002 TOTAL 

Nombres de projets - 978 1016 1206 1348 1478 6026 

Evolution en pourcentage - 16,23% 16,86% 20,01% 22,37% 24,53% 100% 

2. Estimation du nombre de chercheurs à mobiliser : Les prévisions, en termes de scientifiques nécessaires à la 
prise en charge de l'ensemble des activités de recherche, ont été estimées en tenant compte des chercheurs exécutant les 
projets sectoriels en cours (selon le mode botto"1 up) et ceux appelés à mettre en oeuvre les programmes nationaux de 
recherche prioritaires, dès 1998, tel que défini dans le paragraphe 1 ,  en considérant que chaque projet de recherche doit être 
. mené, en moyenne, par 03 chercheurs. Toutefois, la moyenne de calcul adoptée pour l'élaboration des prévisions dans le 
domaine de l'agriculture est de 05 chercheurs par projet de recherche. 

2 . 1 .  Le tableau .n• 2, élaboré sur la base de ce qui précède, fait ressortir l 'effectif global du personnel de recherche, composé 
des chercheurs exerçant à plein temps et des chercheurs exerçant- à temps partiel, à mobiliser pour la mise en oeuvre des 
programmes nationaux de recherche durant le plan quinquennal 1998-2002, soit 159 1 5  chercheurs, dont 1 1994 exerçant à 
temps partiel. 

Tableau 02 

Effectifs chercheurs à mobiliser duraut le quinquennal 

ANNEES 1996 

CHERCHEURS 

à temps partiel 3870 
1914 

à plein temps 
5784 

Total -
Evolution en pourcentage 

2.2 Les prévisions concernant les chercheurs à plein 
temps ont été élaborées en tenant compte des données 
actuelles, avec comme objectif de les doubler à l'échéance 
2002 selon une progression constante à partir de 1998. 

Le programme.concernant l 'agriculture nécessiterait pour 
sa mise en oeuvre un effectif total, à l'échéance 
sus-indiquée, de 1940 chercheurs, dont 555 à plein 
temps et 1385 à temps partiel. Les programmes 

. concernant respectivement les ressources en eau, 
l'aménagement du territoire et les travaux publics, lesquels 
sont contenus dans la . branche relative àTéquipement 
mobiliseraient 685 chercheurs, dont 585 à temps partiel. 

1998 1999 2000 2001 2002 

5096 6840 8540 10283 1 1994 
2314 2714 3 1 14 3516 3921 

7410 9554 1 1654 1 3799 159 1S  

28, 1 1 %  28,9% 2 1 ,9% 1 8,4% 15,3% 

3.  Estimation du coût unitaire de 
l'environnement de recherche : La création de 
l 'environnement de recherche est un processus continu 
permettant d'aboutir à la mise en place de ·compétences 
opérationnelles. Ce processus se traduit par l 'exécution de 
projets à càractère sectoriel, intersectoriel ou de recherche 
coordonnée. Les résultats attendus de ce processus se 
traduisent par la , formation de formateurs et/ou de 
chercheurs, l'équipement de laboratoires et la maîtrise des 
mécanismes d'évaluation, de valorisation et de gestion. Par 
conséquent, la prise en charge des dépenses, relatives à la 
mise en place d'un environnement de recherche minimal 
aussi bien -pour le chercheur à temps partiel que pour le 
chercheur à plein temps, constitue une condition 
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indispensable à la créatioq du réceptacle n�ssaire il. 
· I' ex&:ution. des programmes nationaux de recherche, des 
projets avec le sccieur socio-&:onomique national, de 
programmes à ex&:uter dans. le cadre "du partenariat 
international. 

3 . 1 .  Dan.s 1 'estimation du coOt unitaue de 
l'environnement de. recherche il. plein temps, ont ét6 inclus 
le salaire du chercheur. et des personnels de soutien, qui lui 
sont rattachés, ainsi .qu'un .miniml!m.de \iépenses liées •11 

· fonctionnement. Le mode de calcul adopté a consisté à · 
divise( le budget de fonctionnement alloud à l'entité .de 
recherche pennanenté par l'efll,ctif chercheur. Actuellement 
le coOt unitaire moyen de l'environnement pour le 
chercheur .il. plein temps s'élève . à 6 4 . 0 0 0  . 
DA/Homme.Mola · (DA/H.M) pour les programmes à 
caractère technologiqu� et 35.000 DA/Homm,.Moi• 
(DAIH.M)

. 
pour le's sciences sociales. Il est 11 rappeler 

que. quatre-vingt dix pour cent (90%) de cetté somme 
couvre la masse salarialé et les charges fixes y afférentes . . 
Toutefois, pour &4opter des normes acceptables incluant 
les dépenses de fonctionnement, la moyenne adoptée 
s'élève à 150.0Ô0 DA/Homme.Mois (DA/H.M) 
pour l'environnement de recherche à plein temps hormis 
les sciences sociales et le nucléaire pour lesquels ont 6t6 ,, 
retenus respectivement les . montants de.• 96. 00.0 . 
DA/Homme.Mola ( DA/H,M ) Pl de .192.00-0 
DA/Homme.Mols (DA/H.M). 

3.2. L'estimation du coOt unitaire de l'envitonnement de 
recherche à te,nps partiel a été faite· en divisant les crédits 
alloués . à la recherche dans les établissements 
d'enseignement et de formation supérieurs par l'effectif 
total dès c!pseignlu\is de ces i!tablissements impliqui!s dans 

.. des activités 4e recherche, et en considé�ant qu'un 
enseignant-chercheur consacre en moyenne un tiers (1/3) 
de son temps de travail à la recherche. Par conséquent, le 
coOt unitaire moyen de l'environnernentde recherj:he pour 

· un chercheur à temps partiel est esiiJ!lé aujourd:hui à · 
· 15,000 DA/Homme.Mols (DA/H,M); cette somme 
inclut l'allocation pour travaux coinplémeniaires, le tiers 
du salaire de l'enseignant-chercheur, ·l'apport de la 

,'cooj!ération internationale, un minimum pour le . 
fonctioMement. 

Néanmoins, en vue de créer un i:nvironnement adi!quat, 
il . y a li.eu de porter le coOt de l'environnement de · 
recherche · à temps partiel · à  S 2 , 0 0 0  
DA/Homme.Mols (DA/H.M). 

4. Estimation du cotit unitaire moyen ·d•âà 
projet de recherche : En sus des dépenses lii!es à 
l'environnement de recherche, lesquelles sont n&:essaires 

" au maintien d'une· activité de .recherche contiQ\lè; des 
estimàtions ont été faites pour lé .financement des projets 
de recherche dàns le cadre . de la prise en charge des 
programmes nationaux de· recherche. La nomenclature de 
financement du projet de recherche porte sur les 

. 

consommables (produits chimiques, réaclifs, composants 
électroniques, mécaniques et opÙques), le. petit . 

· i!quipeincnt, la documentation, l'acquisition du savoir faire 
(participatiàlt. 11 des oolloques, conférences; stag�). 
nécessaires 11 la mise en oeuvre du projet retenu suite à 
l'avis d'appel d'offres national. Les dépènses relati'ves·aux 
indemnités et· aux ,alaires ne sont pas prises .c:,n charge 
· dans le cadre du financeme11t des pr:ojets. ' . . . . . . 

4. 1 Le collt unitaire moye11 d'un projet de recfierèhe 
technologique est estimé' à 3 Millions de DA 
(MDA). 

4 .. 2 Le. coO.! unitaire moyen d'un projet de reçherche en 
sciences sociales est e�timé à 1,5 Millions de DA. 

B. EVALUATION DES DEPi:NSf;& BT DÉ LA . 
SUBVENTION 

· 5. Les quatre indice� définis supra (nombredè,projets 
il. retetiir chaque année par programme. national de 
recherche, nombre de chercheurs à temps partiel et à plein 
temps il. impliquer annuellement dans le processus 
d'exécution des .activités de recherche, co6t unitaire' de 
l'environnement de rechen:he, èolli unitaire d'un projet de 
recherche) ont servi au calcul des dépense&- globales de 
recherche pour lé quinquennal et il.. la définition ·de Ill . 
subvention annuelle de l'Etat il. consacrer il. la recherche 
scientifique et au développement technologique. 

5 . 1  .. Financement de l'environnement de 
recherche à temps partiel (Etablliements 
d'enseignement et de formation supérieurs) 
Les dépenses annuelles · et quinquennales pour 
l'environnement de recherche à temps partiel, 0111 été 
calculées. sur la base du produit iles effectifs cherchcuR à 
temps partiel (cf. 2 . 1 )  par J� collt unitaire de 
l'environnement de recherche à leJl!p� .partiel (s:f, 3.2). 

• Ainsi, tel qu'illustré par le tableau n• 3', les prévisions des 
· dépenses de fonctionnement liées à l'environnement de 
recherche il. œmps partièl sont estimée'9 pour la � 
quinquennale l998�2002 à ;26.679 MDA, dont un 
montant s'élevant à 3,180 Ml>A pour 1',98, suivies 
d'une pr<lgression continue pour arri�r l 1:484 MDA 
en l'an 2002. La subvention annuef1e·dt l'Etat concem1111t 
cette rabriqœ est déterminée en soustrayant ifcs prévisions 
de dépeoses annuelles de l'environnement de recherche- 11 .. 
temps partiel, le* dépenses relatives ·au ' tiers de 1, 
rémunération annuelle des chercheun à temps' partiel et -à ·· 
l'apport annuèl de

. 
la coopération. C'est ainsi q11e là · 

subvention prévisionnelle ayant trait. à. c:eue rubrique 
s'élive pour les cinq (OS) années à venir à 19,255 
MDA, dont' un montant s'élevant à 2.265 MDA )leur · 
1998, soit • 504 % par rapport· à 1996, suivie d'une 
progression ciontinue pour arriver 11 5.425 MDA en l'an 
2002. 

. . . . .  
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Tableau 03 
,d1·· · Financement de l'environnement de recherche à temps partiel 

' 1, . ·'.)- • ' •  �.lt' - .-, .. • ,  •.
. 

·· . · :.�' '. • -, .· En millions (je dinars 

. 

LIBELLES 

Dépenses annuelles de · 
l 'environn.e!Jlent de 
recherche à temps 
partiel 

• Tiers de la rémunération 
annuelle des chercheurs à 
temps partiel 

• Apport annuel de la 
coopération 

Pourcentage de l'apport de 
coopération 

Subvention .annuelle . 

Accroissement de dépenses 
annuelles relativ.es à 

l'environnement de recherche 
à temps partiel 

Accroissement de la 
subvention annuelle 

oc 

1996'- 1998 

974 311!0 

38'7 713 

212 , "  2Q'2 

10% 

375 2265 

2206 

1890 

1999 

4269 

958 

9% 

3067 

1089 

802 

2000 

5329 

272 

8% 

3854 

1060 

7,87 

2001 

6417 

1446 

327 

8% 

4644 

1088 

790 

2002 

7484 

1679 

380 

8% 

5425 

1068 

781 

Taux de croissance annuelle 5()4,00% · 35,41% 25,66% 20,50% i6,82% 
. 

' ' 

. 

. 

TOTAL 
1998-2002 

26679 

19255 

5.2. FIDancement de . l'environnement .de "'cherche à plein temps Le coOt global de ! 'environnement de 

• . 

recben:he· à plein teïtip$ a-été eslim4 Sur, l11:l:1esctdu.produit dts effectifs.chercheurs à plein temps par le coOt'unitaire de 
l'environnement de recherche à plein temps, tel que défini au paragraphe 3. 1 .  Ainsi, tel qu'illustré par le tableau n° 4, les 

· dépenses prévisionnelles s'élèvent'pour les Cinq années à venir il 28.430 MDA. En déduisant les ressources propres, que 
· doivent générer les enti� de recherche et-l'apport œ la èoc,p6ration, la subvention prévisionnelle pour le quinquennal s'élève 

à 23.365 MDA,.dont 3.627 MDA pour t:l!l!"ée 1998,-soit une augmentation de 163 % par rapport à, 1996. 

lt' -'> 

. . , . . : . , , . . !x,;: ,. . 
Une b�ve analyse de la répartition. des dépenses par programme et par année, fait ressortir que les taux de dépenses 

additio�nels par rapport l 1996 sertirii �026b %, 128% et' 99i respectivement pour les programmes agriculture et 
alimentation, énergie et techniques nucléaires, technologies av,;.,cée$ et techniquCIS spatiales. 

. . . 

. . 

. 
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Tableau 04 

Financement de. l'environnement de recherche · à plein temps 

------ ·- ___ ., ___ 

ANNEES 
I IBEilBS 

Dépenses . . 

., . 
' . . . � 

annuelles · 
l ' envlronne�ent 

. 
de 
de 

rether.che à plein temps 

• Rèslioun:ea fll'lll)res t111nuelles 
Pourcentage des ressources 

propres_ 

• Apports annuels de la 
coopmlion 

Pourcentagt de l'apport de 
coopération· 

•·· . .  

Subvention a�•eU• 

Accroissemenr de d6pen_ses 
annuelles r.elatives à 
l'environnement de .rechel'che à 
plein tempt • 

.. 

Accrolsumeat de la 
subvention annuelle 

1 • 

TaÙJ< do croissance annuelle 

1 

1996 

1712 

257 · 

15'll> 

77 

4,50% 

' 
. . 

1378 

' 

' 
. 

1998 1999 

. 

4223 49S3 

, .• • l. -
'
' !;, .. -

16% . 18% 

142 199 

. s,00% . 6,00'll, 
. 

' . . ; '' .. 
' 

;J� .. . 41$6 

' 
25.1 1 730 

�9 529 
'· 

. ,  ' 

163,21% ., 14,59% 

.2000 
. .. 

5683 

762. 

20'I, 

267 

7,00% 

4654 

730 

498 

11 ,9K 

En millions de dinars 

2001 2002 TOTAL 
1998-2002 

. 

6417 7154 28430 

860 959 

20'I, . 20% 

344 480 

8,00% 10,00% 

5213 5715 23365 

734 737 

1 

559 502 

12,01% 9,63% 

-------------------------------
5.3. Plnancement . des . program�ea natlonamt �e �bercbe : Lc!i d6ponses, relatives au financement .des 

projets de · recherche pour la mise en oeuvre des '.'(!rOgnlnlmes nationaux de recherche, pœientus dans le 1ableau . . 
n° 05, ont 6te calcul� _sur la basé du produit du nontbre de projets estim6s (cf. 1 et annexe 1 )  par le coOt 
moyèn unitaire. de projet (cf. 4.1, 4.2, an�ite l J, · Le lllotltMt global est 6valu6 à 13.883 MDA. Le financement . 

. 
. . ' . . · ,, ' . ' 

. , 

des projets de recheTfhe s'effectue à travers .le f?nds national de la recherche, qui est aliment6, à son tour, par . 
la subvention de. l'Etat, .la fiscalit6, les don� .et lep, etc . . .  Ce fonds -�. le premier janvier 1996 a ét6 cr6dité, 
à la date.du mois d'Octabre 1996, d'un montant de 415 MDA. 
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Tableau 05 

l Jou11111da El 811la · 111-d 
24 1106t 1998 .. 

Fin!aacemen,\, ,flèS pro11rammes nationaux de recherche 

En millions de dinars 

ANNEES · 1996 ·� 1991! 1999 . 2000 2001 2002 · .!'OTAL . .  
LIBEILES 1998--2002 

. 

Dépenses relatives • aux 
programmu natlonau1I' 
de recherche 2271 · 2264 2787 3126 3435 . 1 3883 

Reliquats d&ut de pmt>de . 425 425 

Ressources fiscales · 325 325 325 325 325 325 1625 

Subvention de l'Etat 100 1521 1939 2462 2801 3 1 10 1 1 833 

Reliquats fin de p6riode 425 
• ,  

-
� 

. 

La subvention de l'Etat au fond$ national de la recherche scientifique s 'élève pour le quinquennal à it.833 MDA; ·pour 
une TSA supposée constante. • 

5.4. Subvention globale de l'E"t pour le fonctionnement :_ AinsÏ: la subvention globale de l'Etat relative au 

. 

. 

' 

. financement de l'environnement de œcherche et dea programmes nationaux de recherche, pour les cinq années à venif, s.'élève 
à S4.4S3 MDA, dont 7.413• MDA pour l'année 1998, soit unè :augmentation de 300 % par rapport à 1996 · 
(tableau 06). Le co0t .additionnel serait de S.560 MDA (tableau 07). 

Tableau 06 

Récapitulatif de la subvention d,1 fonctionnenieqt . 

En millions de dinars 

. 

ANNEES 1�6 1998 1999 2000 2001 2002 TOTAL 
LIBELLES 1998-2002: 

Environnement de recherche à 
temps partiel 375 2265 3067 3854 4644 5425 19255 . • .  

:'.;;; 

Environnement de recherche à 
plein temps, .  1318 3627 4156 4654 5213 5715 23365 . 

Programmes de recherclie iOO . .  ,, 1521 1939 2462 · 2801 3 1 10  11833 

,ï 
TOtal de la subvention de l'Etat 1853 7413 9162 10970 12658 14250 54453 

. 

Taux de croissance annuellp 300,05% 23,59% 19,73% · 15,39% 12.58% 
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Tableau07 

Récapltalatlf de Ill subvention de lonctionnèn'lent additionnelle 

ANNEES . 1996 
LIBELLES 

. 

Environ�ment de recherche à 
temps partiel 

Environnement de .recherche à. 
plein temps 

Programmes de =herche 

Totaf 

1998 

1890 

2249 

· 1421 

5560: 

. 

1999 

802 

529 

418 
. . 

1749 

2000 

7B7 

498 

523 

{8(lg 

2001 

790 

559 

339 

J688 
. 

En millionll de dinars 

2002 

781 

502 

309 

1592 

TOTAL 
1998-2002 

5050 

4337 

3010 

12397 

5.5 . Subvention de·l'Etat au titre du· budget d'investissement : Le montant total des investissements, en 
termes d'autorisations de programmes, prévu durant k: prochain quinq.uennal, sous forme d'études, de réalisations et 

· d'équîpements scientifiques et techniques des. struètures existantes ou à céer, s'�lève à 79.000 MDA. Les données relatives 
à çette partie figllrent au tableau N° 08. 

Tableau 08 

Investissements néces�aires à la mise. en œuvre dès- programmes de recherche 

. ,; , •  

. ANNEES 
LIBELLES (Chapitres) 

A u t o r i s a t i o n  
programmes 

Cr6dits � paiement 

d e  

1996 
(611) 

. 

1998 · .. 
(611 .861. 

722) 

,600 ' 3.252 , 
.. 

1999 
(61 1 .861 • . 

722) 

1 1.985 

' 

. . 

2000 
(611.861. 

722) . 
' . ,, 

20.239 

' 

1 

2001 
(61 1 .861. 

722) 

21 .005 

En millions de dinars 

2002 
(61 1 .861 .  

722) 

22.127 

TOTAL 
1998,2002 

79.000 

78.608 

Tel qu'illustré par le tableau n° 8, les Cl!édits de paienient pour.les cinq années à venir s'.élèvent à'78.608 MDA. 
. 

' 

-5.6. Subvention de l'Etat aù'' titre du badget de .. f°'11ctionneiÎieiit et1 des crédits de paiements : Par 
conséquent� les prévisioos -en termes de subvention de l'Etat'd� lè qui�!H'nnal soot évàlu6es à 133.061 MDA, ce qui . 

· constitue 90% des dépenses globali,,s pour le quinquennal, qui s'él�veitt à dnviron 147.600 MDA. 
. . ' ! . 

Le montant, en termes de subvention, prévu pour la première année et-qui s'élève à 10.665 MDA, représente une 
croissance de 335.% par rapport à 199� (et tableau 09). 
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Tableau 09 

· 2 Joumada El Oula 1419 
24 août 1998 

Subvention de l'Etat au titre du budget de fonctionnement et d'équipement 

En millions de dinars 

ANNEES 1996 1998 1999 2000 2001 2002 TOTAL 

LIBELLES 1998-2002 

Budget de fonctionnement 
' 

1 .853 7.413  9.162 10.970 1 2.658 14.250 54.453 

Budget d'équipement (C.P) 600 3.252 1 1 .98'5 20.239 21 .005 22.127 78.608 

Total de la subvention de l'Etat 2.453 10.665 2 1 . 147 3 1 .209 33.663 36.377 1 33.061 

6 . Ratio du produit intérieur brut consacré à la recherche scientifique et au développement 

technologique : L'éstimation totale des dépenses de recherche pour le quinquennal portera la part PIB consacré à la 

recherche scientifique et au dévelbppement technologique de 0,14% en 1996 à 1 %  en l'an 2000. Ceci est illustré par le 

tableau 10, pour un PIB à valeur courante. (Source : ministère délégué à la planification). 

Tableau 10 

Part du P.I.B consacrée annuellement à la recherche scientifique 

En millions de dinars 

ANNEES 1996 1998 1999 2000 2001 2002 

LIBELLES 

Dépenses de fonctionnement 2.686 9.674 1 1 .486 1 3.799 15.960 18 .073 

Dépenses d'équipement 600 3.252 1 1 .985 20.239 21 .005 22. 127 

Total des dépenses 3.286 12.926 23.471 34.038 36.965 40.200 

Produit intérieur brut 2.362.800 2.872.400 3.129.500 3.403.800 3.696.500 4.020.000 

Ratio des dépenses R & d/PIB 0,14% 0,45% 0,75% 1 ,00% 1 ,00% 1,00% 

Imprimerie Officielle, 7, 9 et 13 A venue Abdelkader Benbarek - Alger 
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